
Le voyage de Malraux chez Mao

une véritable bombe diplomatique?

L'auteur de «La Condition humaine» s'occupe de l'Asie

DÉMARCHES EN VUE D'UN YALTA PANASIATIQUE ?

Paris assiste avec intérêt, mais sans grandes illusions, aux efforts déployés par certains pays pour réaliser
ce que De Gaulle a proposé comme la seule solution possible du conflit vietnamien : la négociation).

A Hanoï, le président Ho Chi-minh
proclame qu 'il luttera jusqu 'à la victoire
finale, mais il avait invité le président
du Ghana, M. N'Krumah, qui souhaite
prendre la relève du Commonweaith.
Un émissaire de ce dernier est en route
pour Hanoï , mais il passera par Moscou
et ira à Pékin.

Le prince Souvanah Phouma, reçu par
le général De Gaulle avant de se rendre
à Londres, déclare aux journalistes qu'il
est urgent de convoquer une nouvelle
conférence de Genève.

Egalement reçu par De Gaulle, le mi-
nistre des affaires étrangères du Japon,
M. Shiina, affirme toute sa compréhen-
sion pour les idées du général De Gaulle
concernant la solution du problème viet-
namien.

Chez Mao
Enfin, il y a le mystérieux voyage

. privé » de M. André Malraux à Pékin,
voyage qui est annoncé à Paris alors
que le ministre de la culture et confi-
dent de longue date du général De
Gaulle est déjà en route pour la capi-
tale de la Chine communiste.

Le porte-parole du conseil des minis-
tres, M. Alain Peyrefitte, ministre de
l'information, interrogé hier sur ce
voyage, affirme qu'il s'agit d'un voyage
privé, mais, ajoute-t-il, < qui n'est pas

sans présenter de l'intérêt d'un point
de vue général. L'ampleur de l'esprit de
M. Malraux et son expérience le prédis-
posent à s'intéresser à la Chine dont il
a connu dans le passé plusieurs des di-
rigeants actuels. Cela le met en mesure
de prendre des contacts qui peuvent
contribuer à une information réciproque

des deux pays l'un à l'égard de l'autre. »
Voilà donc un voyage « privé » qui,

étant donné la personnalité de M. Mal-
raux et ses liens avec le général De
Gaulle, prend un air très « officieux ».

(Lire la suite en dépêches)

Conférence <au sommet»
à la Iteison-Blanclie

L'heure des grandes décisions approche-t-elle?

Le président Johnson l'air soucieux écoute les explications de M. Macnamara
(Téléphoto AP)

180,000 hommes en renfort
au Viêt-nam du Sud ?

WASHINGTON (UPI). — Moins de trois
heures après son retour à Washington , le
secrétaire à la défense, Robert Macnamara, s'est
entretenu par téléphone avec le président
Johnson, qui lui a demandé de lui faire par-
venir immédiatement un court rapport préli-
minaire sur les cinq jours de sa mission au
Viêt-nam.

Après avoir pris connaissance de ce docu-
ment, le président a convoqué à la Maison-
Blanche ses principaux collaborateurs politi-
ques et militaires.

M.. Cabot-Lodge, nouvel ambassadeur des
Etats-Unis à Saigo n, le secrétaire d'Etat Dean
Rusk, le sous-secrétaire d'Etat George Bail, le
secrétaire adjoint à la défense Cyrus Vance,
le général Earle Wheeler, président du comité
des chefs d'état-major, M. William Raborn ,
directeur de la CIA, et M. Richard Helms, son
adjoint , assistaient à la réunion.

M. Bill Moyers, attaché de presse de la
Maison-Blanche a déclaré qu 'il ne s'attendait
pas à la publication d'un communiqué pendant
la conférence ni à l'annonce de décisions par
cette réunion dont l'objet, a-t-il dit, est uni-
quement « de délibérer sur les recommanda-
tions du secrétaire à la défense Macnamara ».

On sait déjà cependant que le secrétaire à
la défense soulignera au cours des entretiens
la nécessité d'un accroissement des forces
américaines au Viêt-nam, nécessité qui était
déjà apparue avant son voyage mais on Ignore
l'importance de l'augmentation que va suggérer
M. Macnamara.

A Washington, on parle de 50,000 à 100,000
hommes supplémentaires, mais certains lais-
sent entendre qu 'il sera peut-être nécessaire
d'envoyer en tout 180,000 hommes de plus
avant la fin de l'année.

Il a fait remarquer que les guérilleros étaient
environ 165,000 contre 500,000 gouvernementaux
et que cette proportion était « totalement inac-
ceptable ».

(Lire également en dépêches)

Supplicié pour le meurtre de sa femme,
Evans n'était peut-être pas coupable

La police anglaise s 'est-elle trompée de pendu ?

Une demande en révision a été déposée
LONDBES (TJPI). — Une terrible erreur Judiciaire a peut-être été commise en

Angleterre il y a quinze ans, et une délégation parlementaire, comprenant des députés
de tons les partis, est venue demander hier au ministre de l'intérieur, M. Soskice, la
réouverture du dossier de cette affaire.

Il y a quinze ans. un certain. Ttmothy Evans était condamné à mort et pendu
pour le meurtre de sa femme. Le meurtre avait été commis au domicile des Evans,
au 10 Rillington Place, dans le quartier londonien de Notting Hill.

Dans la même maison vivait un certain John Christie qui devait plus tard, être
reconnu coupable d'avoir assassiné cinq femmes dans cette même maison.

Beaucoup de gens en Angleterre pensent qu'il est peu croyable que deux assassins
aient vécu dans la mêane maison à la même époque.

Ils pensent que le meurtre pour lequel Evans a été pendu a eu an fait poun
auteur Christie, lequel a été également pendu. Ohristie avait d'ailleurs reconnu, après
l'exécution d'Evans, en être l'auteur.

M. Soskice a promis aux parlementaires venus le voir & ce sujet qu'il prendrait
en considération leur demande de révision du procès d'Evans et qu'il leur ferait
connaître sa décision en temps voulu. L'Europe entière

découvre d'étranges
objets volants

Pas de repos
pour les soucoupes

GOETEBOR G (AFP). — Des
« objets volants lumineux
non identifiés » ont été ob-
servés dans le sud de la
Suède ces derniers jour s, par
plusieurs personnes, annonce
un journal suédois. A l'Ob-
servatoire spatial de Raaoe,
on n'a observé aucun satel-
lite, et on estime qu'il pour-
rait s'agir de météorites.
Sauts de puce en Espagne

Un journaliste madrilène
af f irme de son côté avoir vu
un « objet brillant » qui tra-
versait le ciel à grande vi-
tesse et par bonds. Le jour-
naliste déclare que l'engin,
qui se dirigeait vers le nord ,
a fait  un long détour sur la
Sierra de Guadarrama, à 60
kilomètres de Madrid.

Des signaux rouges
Enfin , des habitants de

Ban (Italie), ont déclaré à
la police qu'ils avaient vu
un objet mystérieux dans le
ciel, dans la nuit de lundi
à mardi. L'engin était oran-
ge, il se déplaçait du nord
vers le sud à vive allure et,
selon certains témoins, il
émettait des signaux rouqes.

«Place aux jeunes » semble être la devise
du XVII I e Festival du film de Locarno

IL S'EST OUVERT HIER SUR LES BORDS DU LAC MAJEUR

Un Neuchàtelois présente un dessin animé (DE NOS ENVOYéS SPéCIAUX)

Et voici, cher à nos cœurs et à nos yeux, le XVIIIe  Festival de Locarno.
Voici enfin , à haute dose — c'est-à-dire en dix jours , près de 100 heures
de projection — une intoxication d'images et de sons , de vérités et
de rêves.

Voic i ce fest ival  ,semblable à lui-même, avec ses nombreuses mani-
festations. Mais nous ne rendrons compte ces prochains jours que de
la principale compétition, celle des longs métrages, pour parler des autres
en nos pages cinéma d'août.

Festival jeune, comme toujours, Locarno fa i t  une p lace de p lus en
p lus grande aux jeunes. Les JOURNÉES CINEMA ET JEUNESSE (du 26
au 29 juillet) conviennent pour voir des f ims  et discuter avec les cinéastes,
fu tur s  instituteurs et animateurs de cinés-clubs de jeunes de tonte la
Suisse. Un JUR Y DES JEUNES travaillera parallèlement au jury des
« adultes » et décernera ses propres prix.

UN CINÉMA PORTUGAIS \
Place à ta culture cinématographique avec les « rétrospectives », « dé-

diées » (comme l'écrit le directeur du festival , Vinicio Beretta) l'une au
grand cinéaste tchèque Trnka (dès le 25 juillet , chaque matin), l'autre au
cinéaste portugais Manu el de Oliveira (jusqu 'au 24). Première surprise :
qui est ce cinéaste , dont nous ne connaissons qu 'un court-métrage présenté
l'an dernier à Locarno ? Nous montrera-t-il qu 'existe, malgré de nom-
breuses d i f f icu l tés , un cinéma portugais ?

COMMERCE, MAIS SA!>5S EXCÈS
Place au commerce , mais sans excès : un « marché au f i l m  » permettra

aux distributeurs suisses , aux producteurs étrangers de présenter à Locarno
tous les f i lms  qu 'ils veulent. Et si les choix sont aussi bien fa i t s  que
l'an dernier ,ce « marché au f i l m  » augmentera encore la valeur de nos
« visions ». Place , donc, aux surprises l

Un jury « dip lomatique » comprenant un cinéaste arabe, M. Abel Rahim
Sourour, une critique française , Mme Véra Volmane et le directeur de

l 'Of f ice  national suisse du tourisme, M. Werner Kaempfen jugera p lusieurs
^dizaines de courts-métrages provenant de presque autant de pays.

PRESENCE NEUCHATELOISE
Compétition un peu sous-estimée, elle mérite pourtant notre attention ,

à cause de la présence de Chris Marker François Reichenbach, Fritz
Freleng ,S. Janik , de Jirosch et du Séné galais Ousmane Sembene, un des
premiers à faire des f i lm s entièrement africains. La participation suisse
g est importante : un numéro spécial du Ciné-Journal suisse consacré
à une partie de l'Expo 64, un montage en hommage au Pacte de Locarno
et, hors compétition, le dessin animé du Neuchàtelois Gilbert Vuillème ,
SARABANDES ET VARIATIONS. Toujours vivante, la participation neu-
châteloise à ce fest ival  I

DU BOM TRAVAIL
Vingt et un longs métrages , provenant de 17 p ays , tenteront de gagner

voiles d' or et d' argent décernées par un écrivain , scénariste et cinéaste
mexicain, Luis Alcoriza, un metteur en scène russe, Grigori Tchoukrai, un
acteur allemand , Viktor de Kiiva , un producteur et metteur en scène ita-
lien, Marco Ferreri et un metteur en scène français , Pierre Kast , La com-
mission de sélection semble avoir bien travaillé : le program me ne
comprend aucun de ces f i lms  * commerciaux » qui n'avaient que faire
dans un fest ival  comme celui de Locarno. Je possède quel ques renseigne-
ments sur une dizaine de f i lms  en comp étition : tous favorables , rien
de négat i f .  C' est dire que nous pouvons rêver, rêver que la comp étition
soit d' un haut niveau. Et que nous attendons encore de bonnes surprises
de f i lms  inconnus.

Quatre « valeurs sûres », présentées hors comp étition , assurent déjà
d' excellentes soirées , TOKYO-OLYMPIADES d'Ichikaiva , T A H A R U M A R A  de
Luis Alcoriza (primé par la presse à Cannes) , CASANOVA 70 de Monicelli ,
avec Mastroianni (primé à San-Sebastian) et THE KNA CK OU COMMENT
L'AVOIR de Lester l'inattendu Grand prix de Cannes 1965.

Freddy LANDRY

Cet homme
n'est pas
dangereux !

m (Téléphoto AP.) =
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s Et pourtant il a dérobé le
H portrait du duc de Welling-
1 ton par Goya à la « National

H Gallery » de Londres il y a
M quatre ans. Par la voie des
§j journaux il avait proposé sa
W restitution contre des verse-

Il ments à des œuvres charita-
s blés. Il finit par le rendre,
m récemment et anonymement,

 ̂
puis avant-hier il se 

consti-
§ tua prisonnier alors que nul

 ̂
ne songeait à l'inquiéter. Il

j  s'appelle Kempton Bunton ; il
g a 4 enfants, et 61 ans. Et on

H ne sait toujours pas pour-
jj quoi il a commis ce vol
m aussi e x t r a o r d i n a i r e  que
|j celui de la Joconde. ;
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Elles se f ont des cheveux
... et on les comprend ! Les concurrentes, venues du monde entier à Miami pour
prétendre au titre de Miss Univers se doivent de ne rien négliger qui pourrait
nuire à leur charme. Aussi les figaros de Moride sont-ils mis à rude contribution :
ci-dessus Miss Finlande, à gauohe, et Miss Pérou, à droite, demeurent aussi

charmantes ornées des indestructibles bigoudis.
(Téléphoto AP)

L'accord nippo - coréen
LES IDÉES ET LES FAITS

L

E pays du « Matin calme » vient
de connaître l'effervescence de
ses milieux estudiantins à la

suite de la signature du traité nippo-
coréen.

La Corée doit beaucoup à la cul-
ture chinoise ; elle fut d'ailleurs une
colonie de l'Empire du Milieu au 1er
siècle de notre ère, et la péninsule
coréenne joua le rôle d'intermédiaire
entre la Chine et le Japon ; ce fut
le pont par lequel les Nippons reçu-
rent le bouddhisme et la civilisation
des Chinois. L'unification de la Corée
sous une dynastie nationale eut lieu
entre le 7me et le 9me siècle. Les
Mongols occupèrent la presqu'île co-
réenne, qui fut de nouveau unie à la
Chine au 13me siècle ; du 14me siècle
jusqu'à l'époque moderne la dynastie
nationale des Li dirigea le pays. En
1910, les Japonais annexèrent la
Corée à leur pays. Cette situation se
modifia lors de la Seconde Guerre
mondiale ; les Alliés occupèrent le
pays. Sous l'influence soviétique, la
Corée du Nord (cap itale Pyongyang)
se proclama République populaire dé-
mocratique, en 1948, tandis que la
partie sud (cap itale Séoul) forme un
Etat placé sous l'influence américaine.
De 1950 à 1953, ces deux Etats dont
l'un était soutenu par la Chine, et
l'autre par les Etats-Unis et l'ONU, se
firent la guerre.

Les relations nippo-coréennes furent
Inexistantes au cours de ces vingt der-
nières années, c'est-à-dire depuis que
les Japonais vaincus durent quitter
leur ancienne colonie. II n'y a d'ail-
leurs pas grand-chose de commun en-
tre les Japonais et les Coréens, en
tout cas pas sur le plan linguistique
(ni avec les Chinois non plus). II est
vrai que des missions diplomatiques
avaient été instaurées, tant à Séoul
qu'à Tokio. A dire vrai, il s'agissait
de représentations plus théoriques que
pratiques. Le gouvernement américain
aurait souhaité que les contacts fus-
sent plus actifs entre Séoul et Tokio,
car la Corée du Sud est la seule au-
torité légitime coréenne, d'une part,
mais, d'autre part, à Washington, on
a redouté parfois que le gouvernement
de Séoul n'entreprenne des pourparlers
avec Pyongyang au sujet de la réuni-
fication, éventualité qui n'est guère à
redouter.

Ce qui est évident, c'est que la
situation économique de la Corée du
Sud est très précaire, et que les Co-
réens sont particulièrement satisfaits
du traité conclu avec le Japon et
les différents accords qui en décou-
lent. Le Japon a consenti, au titre
de réparations de guerre, à verser la
somme de 800 millions de dollars au
gouvernement de Séoul. De nombreux
Japonais iront s'établir en Corée pour
y installer des succursales commercia-
les et y travailler. Le Japon surpeuplé
trouve ainsi un lieu de <c peuplement »;
le chef du gouvernement, M. Sato peut
être satisfait des résultats qu'il a
obtenus.

C. P. S.

(Lire la suite en dépêches)

Une brouille de 50 ans
entre mari et femme
s'achève à l 'hôpital

SAINT-PETER (Guernesey) (UPI). — H ne cher-
chait pas après sa « Titine », et pourtant il l'a
retrouvée après 50 ans 1

Thomas Pinney, 74 ans, était hospitalisé à Saint-
Peter Port, dans l'île de Guernesey, lorsqu'il reçut
la visite d'une gentille dame qui se présenta : Mme
Pinney. Cela lui rappela quelque chose, et pour
cause : c'est de sa femme qu 'il s'agissait. Ils s'étaient
séparés à la suite d'une brouille quatre heures après
leur mariage et ne s'étaient jamais revus depuis
50 ans.



DON JUAN

Brillant lever de rideau du festival d été neuchàtelois

Grâce au T.P.R. p lus p ersonne ne doutera que

De l'aveu même de Charles Jorris,
le metteur en scène, « on » attendait
de T.PJA. à € Don Juan >. La jeune
troupe aillait-elle digérer ce plat-là ?

Depuis hier soir, on sait que c'est
gagné et brillamment gagné.

Gagné d'abord avec le temps, qui
n'a pas voulu chercher une vilaine
querelle au T.P_R . pour la première
de son festival d'été 1965.

Gagné ensuite numériquement avec
le public, qui emplissait de belle fa-
çon la cour de l'hôtel DuPeyrou :
entre sept cents à huit cents specta-
teurs.

Gagné avec la mise en scène, très
à l'extrême, fait essentiellement de
tentures peintes.

Gagné aveo la mise n scène, très
large, aérée, déployée, mais d'autant
plus sobre, pour éviter recueil de la
grandiloquence, jouant sur l'espace
et le décor architectural, d'époque lui-
aussi. Ne voit-on pas Don Juan quit-
ter à certain moment la scène pour
s'en aller grimper sur un terre-plein
prêter main-forte au frère d'Elvire
assailli par trois voleurs, puis sauter
le mur pour regagner le plateau ?

Gagné enfin avec les acteurs. Et puis-
que nous en sommes là finissons-en
tout de suite avec la seule réserve qu'il
nous paraît devoir faire : Don Juan
lui-même, joué très habilement par
Philippe Clévenot, manquait un peu
de panache dans le cynisme, ce qui
lui donnait parfois un air plus effémi-
né que séducteur. Mais le rôle est
écrasant et, réflexion faite, il n'est
pas sûr que l'acteur avec la compli-
cité du metteur en scène n'ait pas
voulu ce côté un peu mou du person-
nage, qui, personnellement, nous ' a
quelque peu atténué notre plaisir. Mais
Molière a tant mis dans ce personnage,
au fond terriblement secret sur son
âme intime.

Le T.PJR. tient en Roger Jendly un
acteur de belle classe. Son personnage
die Sganarelle, tout en nuances lui
aussi, est d'une toute belle veine et
l'acteur s'y est taillé un joli succès.
Voilà un comédien maître de ses
moyens !

Deux rôles encore ont fait notre
admiration particulière, parce qu'in-

ait habité réellement
rhôtel DuPeyrou

grats par le texte en parler paysan
de l'époque : Guy Touraille (Pierrot)
et Mme Lise Visinand (Charlotte), aux
attitudes étonnemment drôles de brave
fille toute simple effrayée d'émerveil-
lemen t par ce qui lui arrivait : la
déclaration d'amour de ce grand sei-
gneur, Don Juan .

Mme Yvonne Pescador fut une Donc
Elvire noblement outragée par la fuite
de son mari, puis sut ensuite créer
une très belle opposition de ferveur
tragique avec l'indifférence frivole de
Don Juan dans sa supplique à la
repentance.

Quant aux autres rôles, tenus avec
sûreté et sobriété, ils collaborèrent à
donner à cette interprétation le style et
la classe voulus.

Un mot encore sur un aspect acces-
soire — l'est-il tellement ? — de cette
représentation : la musique d'entre
les scènes, un jazz agressif , fut utilisée
telle par Charles Jorris (qu i s'en est
expliqué clans la conférence de presse
de fin d'après-midi) dans le but (nous
résumons sommairement) de faire
comprendre aux spectateurs toute l'ac-
tualité d'une pièce qu'on ne peut pour-
tant jouer autrement qu'en costumes
d'époque sous peine de graves ana-
chronismes... Et le pourrait-on même
sans y apporter quelques modifica-
tions ?

Et le total de tout ces « gagnes » ce
fut un splendide démarrage de ce fes-
tival d'été auquel le ciel et le public
neuchàtelois semblent sourire large-
ment. R. Lw.

AU TRIBUNAL
DE POLICIT
DE BOUDRY

La source de Sun s'étant tarie, les cochons
du plaignant (et du prévenu] boivent maintenant
au robinet de la commune...

De notre correspondant :
Le tribunal de police de Boudry a sié-

gé mercredi matin sous la présirence de
M. Philippe Aubert, assisté de M. André
Mannwiller, remplissant les fonctions de
greffier.

Au début de l'audience, M. Emer Bour-
quin , juge suppléant, a lu le jugement de
l'affaire E. D. dont les débats avaient eu
lieu lors de l'audience du 14 courant.

Marchand de porcs à Bôle, E. D. était
prévenu de détournement d'eau et le pro-
cureur avait requis contre lui une amen-
de de 100 francs. Le plaignant, J. M.,
a la jouissance d'un terrain à la Prise-
Boulet , sur Colombier, où il exploite une
porcherie. Pour abreuver ses porcs, qui
consomment environ 350 litres d'eau par
jour, J. M. a aménagé non loin de la
limite de son terrain un bassin pour cap-
ter l'eau d'une source jaillissant sur la
propriété du prévenu. Au début de l'an-
née 1964, ce dernier a fait creuser un
trou dans son terrain au moyen d'un
trax à 45 mètres au-dessus de la limite
nord de la propriété du plaignant. Cette
excavation a percé la cquche imperméa-
ble. A la fin du mois de mars 1964,
J. M. a constaté une diminution du dé-
bit de la source puis en juin de la même
année, sa disparition complète. L'exper-
tise faite par un ingénieur des travaux
publics en septembre 1964 a admis que
l'excavation creusée par E.D. avait per-
foré la couche imperméable sur laquelle
passait l'eau alimentant le bassin de J. M.
Toutefois, cette excavation étant relative-
ment éloignée du lieu de captage, on ne
peut pas prouver que ce soit elle qui ait
fait tarir la source. Malgré l'expertise,
la visite des lieux et l'audition de l'ex-
pert des témoins, le tribunal n'est pas
arrivé à connaître exactement la cause
du tarissement de la source. L'infraction
reprochée au prévenu n'ayant pas été
établie à satisfaction de droit ¦ vu qu'il
existe un léger doute quant à l'influence
du trou creusé sur le débit et la dispa-
rition de la source, le tribunal a libéré
le prévenu et mis les frais de la cause
à la charge de l'Ktat.

Notons encore que les cochons du plai-
gnant et du prévenu boivent maintenant
l'eau que leur fournit la commune de Co-
lombier !

Il « mange » la ligne et...
Le 13 mai à 12 h 30,. K. D. circulait

en automobile sur la route nationale 5,
de Colombier en direction de Boudry.
A la sortie du carrefour d'Areuse, au lieu
où la route est divisée en trois pistes
dont deux se dirigent sur Lausanne, K. D.dépassa une voiture, puis percevant de-
vant lui une autre voiture qui tenait bien
sa droite, il resta sur la piste du milieu
pour la dépasser. Lorsqu'il arriva à sa
hauteur , celle-ci se déplaça sur sa gauche

et l'obligea à empiéter sur la ligne média-
ne continue. Cette voiture attirant toute
son atention, K. D. remarqua trop tard
la présence d'un autre véhicule placé
en ordre de présélection sur la ligne mé-
diane, dont le conducteur s'apprêtait à
obliquer à gauche pour se rendre à son
domicile, aux Isles. K. D. freina énergi-
quement mais ne put éviter la collision.
Personne ne fut blessé ; en revanche les
dégâts matériels étaient importants. Le
tribunal estime que K. D. a fait preuve
d'inattention et qu'il n'avait pas le droit
de dépasser alors que l'espace situé de-
vant n'était pas libre. C'est pourquoi il
inflige 50 fr. d'amende au prévenu et met
à sa charge les frais de l'affaire fixés
à 16 francs.

Une grand-maman connaissait la chanson
wr

Vn de nos lecteurs sera spé-
cialement heureux aujourd'hui :
il pourra chanter les cinq stro-
phes de la chanson qu'il aime
it ceci grâce à une grand-ma-
man âg ée de SI ans, habitant
Corcelles.

En lisant notre rubrique mer-
credi , cette personne a entonné
la première strophe que nous
wons publiée et a immédiate-
ment enchaîné les versets sui-
vants. Il  ne resta p lus qu 'à
transcrire les vers et à nous les
'.éléphoner. Nous la remercions
bien sincèrement, comme nous
remercions toutes les personnes
qui nous ont envoyé la cop ie
de la chanson.

Une infirmière nous transmet
"Aie aussi le canti que « U n  an
ie p lus ». Et, histoire de faire
revivre de belles chansons an-
ciennes, elle nous demande si
nous connaissons un « H ymne
m soleil » qu'elle chantait il y
ï p lusieurs années, hymne qui
commençait par «Le soleil il pa-
rait et s'élance comme un géant
mr l'horizon — Et darde au
loin avec puissance comme un
jet  son premier rayon... »

Voici donc, en entier, « Vn
m de p lus » qui, nous l'espé-
rons , ravivera beaucoup de sou-
venirs parmi nos lecteurs d' un
certain âge.

Vn an de p lus, dit la jeunesse,
Le cœur joyeux  et p lein d'espoir ;
L'avenir est riche en promesse
Et dans mon ciel, pas de point noir.

Vn an de moins, dit la vieillesse, '
Le cœur sans jo ie et sans espoir ;
La f i n  s'avance avec vitesse,

> Le ciel est bien sombre à mon soir.

Qui sait si votre destinée,
Jeunes et vieux changeant soudain,
Ne vous réserve en cette année ,
Vn ciel p lus sombre ou p lus serein.

Sans Jésus , la f l eur  de jeunesse,
Va se fanant dans la douleur,
Mais avec lui, temps de vieillesse,
Peut être encore temps de bonheur.

Car le bonheur, seul il se donne ;
Venez à lui , jeunes et vieux,
Venez, il bénit et pardonne,
Venez, il vous ouvre les deux.

NEMO

Tl.M1_raM__lt_______MITTW1_l____________MIMill*a.lMI_l__^

Le conseil d'administration, la direction et le personnel
d'ÉLECTRO-MATÉRIEL S.A.

ont le grand chagrin de faire part du décès, dans sa 63me année, de

Monsieur Edouard Jaccoud
fondé de pouvoir

à la suite d'une cruelle maladie supportée avec beaucoup de
courage.

Nous garderons du défunt , qui a consacré pendant 45 ans le
meilleur de lui-même à notre entreprise, un profond et recon-
naissant souvenir.

Domicile mortuaire : Oskar-Biderstrasse 1, Zurich.
Zurich, 20 juillet 19(_5.
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Et maintenant l'Eternel mon Dieu
m'a donné du repos de toute part.

Josué 21 : 44
Mes souffrances sont passées, je

pars pour un monde meilleur en
priant pour votre bonheur.

Monsieur Roger Reymond, à Saint-
Sulpice, et ses enfants ;

Madame et Monsieur André Dubois-
Reymond et leurs petites Anny-Glaude
et Marielle, à Pleurier ;

Monsieur et Madame Philippe Rey-
mond-fioegli, à Allschwil (EL) ;

Monsieur et Madame Alexandre Re-
dardnKapp, à Saint-Sulpice ;

.. ... Madame , et Monsieur Pierre Fabbri-
Redard et leur fils, Monsieur Pierre-
André Fabbri, à Saint-Sulpice,

ainsi que les familles Redard, Jac-
card, Bingelli, Kapp, Reymond, Robert-
Tissot, Raineri, Jeanmonod, à Bàle,
Sainte-Groix, Couvet, Renan, Fleurier,
Peseux, Neuchâtel, New-York,

ont la douleur de faire part du
décès de

Madame Estelle REYMOND
née REDARD

leur très chère épouse, maman, grand-
maman, belle-maman, fille, sœur,
belle-soeur, tante, nièce, cousine et
parente, que Dieu a reprise à Lui
après une longue maladie supportée
avec courage à l'âge de 68 ans.

Saint-Sulpice, le 20 juillet 1965.
L'enterrement aura lieu, avec suite,

le vendredi 23 juillet à 13 heures, au
cimetière de Saint-Sulpice.

Culte à 12 h 30 au domicile mor-
tuaire, la Doux.
Cet avis tienlt lieu de lettre de faire part

Le comité de la Société de tir « Les
Fusiliers > de Marin a le regret de
faire part à ses membres du décès de

Monsieur Fritz GESSERT
membre actif et dévoué de notre so-
ciété.

Pour les obsèques, se référer à
l'avis de la famille.

L'Association des maîtres coiffeurs
de Neuchâtel et environs a le pénible
devoir d'informer ses membres du
décès die

Monsieur Fritz GESSERT
membre actif de l'association

dont ils garderont le meilleur des
souvenirs.

Pour l'enterrement, prière die fce
référer à l'avis die la famille.

Le comité du Club d'échecs de Marin
a le douloureux devoir de faire part
à ses membres du décès de

Monsieur Fritz GESSERT
membre du comité, fidèle et dévoué
à notre société.

IN MEMORIAM
22 juillet 1964 — 22 juillet 1965

Déjà une année

Georges FISCHER
Ton souvenir reste à jamais gravé

dans nos cœurs
Ton épouse et tes enfants.
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Observatoire de Neuchâtel. — 21 juillet
Température : moyenne : 16,0 ; min. :
11,7 ; max. : 20,3. Baromètre : mopenne :
718,1. Eau tombée : 3,4 mm. Vent domi-
nant : direction : ouest ; force : faible è
modéré. Etat du ciel : variable avec pluit
lntermltente.

Niveau du lac du 20 juil. à 6 h 30, 429 ,75.
Température de l'eau 22 ,5°.

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes. Valais et Grisons : le ciel sera
variable et en partie ensoleillé, surtout
demain. Les averses et les orages en-
core nombreux, deviendront moins fré-
quents. La température en plaine sera
voisine de 18 et 23 degrés. Les vents
seront modérés du secteur sud-ouest à
ouest.

Soleil : lever 4 h 50, coucher 20 h 12
Lune : lever —, coucher 13 h 48

i \

Observations météorologiques

lies veinards
Lors du tirage de Salnt-Cergue, les

deux demis du gros lot de 100,000 francs
de la Loterie romande ont été gagnés
dans le canton de Fribourg. L'un dans
la Broyé et l'autre dans le district du
Lac. Quant au lot de 50,000 francs, il
est tombé en entier à Morges.

Voilà des veinards qui ne se plain-
dront pas de ne Jamais gagner à la
Romande I

COMMUNIQUÉS

Monsieur et Madame
Robert MAURON-FACCHINETTI ont
la grande joie d'annoncer la naissance
de leur fille

Lisiane
21 juillet 1965

Parc Valency 17 Maternité
Lausanne Lausanne

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
S. A.

rua Saint-Maurice 4 - Neuchâtel
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René Braichet
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PARQUET™
Philippin & Rognon - Neuchâtel

PARQUETS LINOLÉUM
en tout genre 
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• SUCOFLOR
Réparations

DALLES
Imprégnation PLASTIQUES S

TAPIS TENDUS
56, Plerre-à-Mazel Moquette - Bou- I
Tél. 5 52 64 clé - Tufting [.

JdP&k E I U E E A U X
X &T̂  FERMES

du 23 juillet au 15 août
pour cause de vacances

EVANGELISCHE STADTMISSION
Av. J.-J.-Rousseau 6 - Neuchâtel
Donnerstag, 22. Juli, 20.15 Uhr

DAS JANZ-TEAM
UND SEINE MISSION

LICHTBILDEB - TONBAND
Herzliche Ein&dung !

Jeune chien noir
(genre caniche) ÉGARÉ

depuis dimanche. — Tél. au No 5 3187

EMGAPIH E
A louer, dès le 26 juillet, APPABTE

MENT MODESTE, 2 pièces (4 lits) , oui
sine et W.-C. Tél. (038) 8 48 96.

BAR « LE RÉVERBÈRE » cherche

SOMMELIÈRE
Débutante acceptée. — Tél. 5 48 01

TPi FESTIVA L
20 h 30, Hôtel DuPeyrou

Demain :

MARIVAUX
Samedi : JEUNESSE 65

Location : La Gité, tél. 5 44 22

Poires
.__- Williams
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Hier, à 22 h 30, une voiture vau-
doise circulait sur la RN 5 en direc-
tion de Lausanne. A la sortie ouest
de Bevaix, à la croisée de Chauvigny,
une automobile quittant un motel
empiéta sur la piste de la voiture
vaudoise. Le chauffeur de cette der-
nière donna un coup de volant à
gauche pour éviter une collision, son
véhicule accrocha la banquette sud de
la route, ce qui fit éclater les deux
pneus avant et en arracha la sus-
pension. Personne ne fut blessé, mais
les dégâts matériels sont importants.

BEVAIX

II voulait éviter
une autre voiture

LES VERRIÈRES
Nouveau conseiller général

(sp) Le Conseil communal, dans sa
séance de mardi soir, a élu tacitement
au Conseil général, M. André Benoît ,
troisième suppléant de la liste de
l'Entente verrisane, en remplacement
de M. Roger Perrenoud, démissionnaire.

Val-de-Travers fff!

Nouveau conseiller gênerai
(c) M. Jean-Olaude Givord, troisième
suppléant de la liste du parti libéral ,
a été désigné pour occuper le siège
devenu vacant au Conseil général de
Corcelles-Cormondrèche. Il remplacera
M. Daniel Preihurghaus, nommé au
Conseil communal.

CORCELLES-CORMONDRÈCHE

• , :,,.¦. . ¦ - ..-. — ..,.. ...--j.„ \...... — .m. i . u . -̂  -—~*-~* .̂-:: '¦ '.im r̂w™_s7_m:̂ -~ - . « ¦ t...t.l.in m
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Nous exposons actuellement une sélection de ma-
gnifiques chambres à coucher. Notre gamme s'étend
des modèles les plus économiques aux créations
les plus luxueuses. ( Fr. 1350.- à Fr. 3950.-) tmSSmr^'̂ ^mB ÊBmmWISS t̂tL'ensemble ci-dessus est particulièrement intéressant, ' if W ^S^̂ ^wffxSSpYl-|
avec grande armoire à 4 portes et 3 tiroirs, coiffeuse Y BIM jh>m/ffi&KTtiISLISMP̂  ̂ -
assortie aux tables de chevet. B̂ B—M—^Mw ". 
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a 2"* FESTIVAL de NEUCHATEl

Cour de l'hôte! Du Peyrou éppp̂  1
à 20 h 30 <|JSSp
Demain :

MARIVAUX
Mardi 27 juillet : Location : I

^ 
DON JUAN La atéj me Saint-Honoré |;-.4 Vendredi 23 et mercredi 28 juillet Tel 5 44 22 Kl
SPECTACLE MARIVAUX §

! Samedi 24 et jeudi 29 juillet Prlx : Fr- 6'—• 8— > 10 — ?
M JEUNESSE 65 Bons de réduction COOP tj

Une famille de cerfs
au parc du Creux-du-Van

NOIRAIGUE

(c) Mardi , tard dans la soirée, une fa-
mille de cerfs a été lâchée dans un des
enclos du parc du Creux-du-Van. Ces
animaux, un mâle, deux biches et un
faon proviennent du parc de Saint-
Pierre et Saint-Paul à Saint-Gall et ont
été transportés en camion de leur an-
cienne à leur nouvelle résidence.

SAINT-SULPICE

(c) Mardi soir est décédée, dans sa
58me année, Mme Roger Reymond, qui
fut pendant quarante ans, la fidèle
et compétente organiste de la paroisse
réformée. Celle-ci perd, en Mme Rey-
mond, une précieuse collaboratrice.

Mort d'une fidèle organiste

Monsieur et Madame Maurice Ber-
nasconi-Schwarz, à Neuchâtel ;

Monsieur Pierre Bernasconi et son
fi ls  Pierre-Maurice, à Stockton (Ca-
lifornie) ;

Monsieur et Madame Jean Bernas-
coni et leur fils Jean-Luc, à Neuchâtel;

Madame veuve Hans Schwarz-Char-
couchet, à Neuchâtel ;

Monsieur le docteur Eric Schwarz,
à Neuchâtel ;

Madame veuve Walter Schwarz-
Gerster et ses enfants Jean, Danièle
et Philippe, à Vevey,

ainsi que les familles parentes,
alliées et amies,

ont la douleur de fa ire part du
décès de

Mademoiselle

Lydia SCHWARZ
leur chère et regrettée sœur, helle-'
sœur, tante, grand-tante, parente et
amie enlevée à leur tendre affection
à l'âge de 62 ans.

Le Landeron, le 21 juillet 1965.
(Russie 2.)

Tu lui a donné ce que désirait
son coeur. Ps. 20 : 3

Culte au temple samedi 24 juillet
à 9 h 15.

Domicile mortuaire : chapelle du
cimetière.
Cet avis tienlt lieu de lettre de faire part
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Un camion bascule dans le vide :
le chauffeur peut sauter à temps

ACCIDENT DANS UNE CARRIERE PRES D ENGES

Hier à 15 h 25, un accident s est
produit à la carrière du Trembley, entre
Voëns et Enges. M. Joseph Léocadio,
né en 1934, habitant Yverdon , sortait
avec son camion de la carrière, em-
pruntant une route à forte déclivité.
Arrivé au sommet de la côte, à la par-
tie supérieure du chantier, son véhicule
s'est soudain mis à reculer sur une
distance de 25 mètres. Puis il bascula
rlaTia IA v _f. p .

Le chauffeur réussit a sauter de la
cabine, mais il tomba d'une hauteur
de 6 m 50. Il ne semble pas Qu 'il ait
été touché par le camion aui s'écrasa
à quelque deux mètres de lui. M. Léo-
cadio , souffrant de douleurs sur tout
le corps et d'une fracture probable â
la jambe droite a été transporté en
ambulance à l'hôpital des Cadolles. Le
véhicule a subi d'importants dégâts
m _ _ t . p r _ f . _ H _

Des pièces versées au dossier
par les plaignants sont sans rapport
avec la procédure engagée !

«CONCURRENCE
DÉLOYALE »

 ̂

BERNE (ATS). — Mardi, à _ Washing-
ton après doux jours de débats, ont
prils fin les audiences de la commission
américaine du tarif consacrées à l'exa-
ment des prétendus actes de concur-
rence déloyale de l'industrie horlogère
suisse. Au cours de cette seconde jour-
née, on a entendu plusieurs dépositions,
notamment celles des avocats des or-
Baccifisationis suisses et aimôricaiineis citées
à la plainte, et celle de M. Sol Flick,
vice^président de Bulova Watch Co.
Après l'audition de tous les témoins,
la commission a procédé à leur contre-
rn terrogatoire.

OBJECTIONS SUISSES

L'audience a débuté par la déposition
de Me Jackson. Itan des avocats des

orgaTWsatiom-s suisses, qui a formule
des objections contre certains docai-
menitis versés mx dossier par les plai-
gnants et qui sont, salon lui, sans -rap-
port avec la procédure eugaigée en
vertu de la 'seotiom 337 du « Tarif Aot »
isur laquelle repose la plainte. Pair ail-
leurs, l'éniuimérertiion des documents
déposés devant la commitsisiora a/u titre
de matériel probatoire damna lieu à un
incident assez vif, arprès que le pré-
sidant Fen eut interrompu Me Jackson
pour exprimer la déception de la com-
mission de ne pas avoir devant elle
de témoin cité par les organisations
mentionnées dsnls la plainte.

Après un court témoignage de M.
Sol Flick, de Bulova Wiatch Co, qui se
plaignait -die n'avoir pu souscrire jus-

(j ttW à des actions du cenitoe éleotro-
niique horloger, la commission du tiairif
a commencé soin oonitre-iraterrogatoiire.
Plusieurs questions ont été posées à
M. Sinklar, président de Haanilton
Waitoh Co, qui a reconnu une nouvelle
fois qu'il jouissait d'une complète éga-
lité de 'traitement par rapport aux
autres fobrioamits suisses d'horlogerie.
Pour termimar M. Sfakiler déolaira que
la société Elgim l'avait a/utonteé à dire
à la comimission que la position d'El-
gin était parfaitement identique à celle
d'Hamilton.

Me Gordon, autre avocat des organi-
sations suisses, a rappelé de son côté,
qu'aucune des crganiitsaitkmis citées dans
la capitale nlavait jamais importé de
produits aux Etats-Ùuiis, or la section

337 me traite que des problèmes d im-
portation aux Etats-Unis et de com-
merce à l'intérieur de oeux-ci et pas
de fabrication à l'étranger.

DÉLAI DE 30 JOURS
Enfin, dans sa déposition, l'avocat _ de

l'Association das imporbatoiiins améri-
cains de produits horlogers (AWA) a
souligné que les membres de cette as-
sociation n'avaient pas plus de lien
avec les organisations horlogères suis-
ses que les mainifuotures américaines,
et que leurs relations se limitaient à
celles existant habituellement entre
vendeurs et acheteurs. Le président de
la commission du tarif a clos les au-
diences en donnant un délai de 30
jours aux parties pouir déposer éven-
tueMemertft de* mémoires de réplique.

Le jeune maire de Pontarlier
ne peut plus se passer de son
adjoint : il se marie samedi...

A la f i n  de cette semaine, M.
Jacques Lagier , le très jeune maire
de Pontarlier — fï est né le 20 avril
193S — se marie. A la mairie et à
l'église. Il épouse Mlle Danièle Pre-
not. Cela n'a rien de particulier,
mais l'histoire prend cependant une
tournure inattendue : pour devenir
chef de famille — et probablement
bon père — le maire aura besoin
de son adjoint. M. Grillet fonction-
nera avec le décorum d' usage. On
le voit , la mairie ne mène quand
même pas à tout. Et surtout ne
donne pas le droit de se marier
sans une certaine form e de... pro-
cédure.

M. Lagier a vu le jour  dans la
sous-préfecture du Doubs . Ses
grands-parents exp loitaient des scie-
ries. II y a soixante-cinq ans, ils
publiaient des annonces dans les
journaux neuchàtelois en vue d'ache-
ter « des arbres sur pied ou abattus
en zone privilég iée ». Leur petit-
f i l s  est , lui, parti d' un bon p ied.
Devenu le. premier magistrat d' une
ville de dix-sept mille habitants , M.
Lagier s 'est vite, distingué par son
dynamisme et son a f f ab i l i t é .  Son
désir est de voir se développer
mieux encore les relations cultu-
relles, touristiques , économiques et

de bon voisinage entre la Franche-
Comté et le pays de Neuchâtel.

Par coïncidence , deux jour s après
le mariage du maire, Robert Fernier,l'excellent peintre jurassien célé-
brera son... anniversaire — Il pré-
fère  qu'on ne dise pas son âge mais
qu 'on le devine — à Tahiti où il
fa i t  un long voyage d'études. Les
deux hommes sont voisins de quar-
tier. L'artiste a déjà féli cité M. La-
gier de son accession à la mairie,
soulignant l' excellence du choix.

La fiancée du maire — c'est une
autre particularité de ce mariage —
n'a pas pu voter pour son f u t u r
mari aux dernières élections . Car
elle n'avait pas atteint la majorité
de 21 ans requise par la loi !

On dit que les amoureux sont
seuls au monde. Cette p hoto le con-
f i r m e , devant une toile de Jean La-
tour en la chapelle des Annonciades
où d'autres amoureux, sur le môle,
à Genève , se content f leurette en-
cadrés par M. Lag ier et sa f iancée.
Lesquels ont l'air de songer à la
p hrase de Stendhal selon laquelle
« l'amour est la seule passion qui se
paye d' une monnaie qu 'elle se f a -
brique elle-même »...

G. D.
(Avipress-D. Schelling)

Concert d été... à la rue du Concert
.n

TOUR
DE

VILLE

n
Les trois coups ont été frapp és à la rue du Concert, H

dans sa partie nord. Les travaux ont en e f f e t  com- H
mencé pour l'installation des canaux destinés à l'épu- Q
ration des eaux. Pendant tout l'été, les p ioches, les n
pelles, les machines seront en action. La rue montrera H
ses entrailles, les badauds auront un nouveau spectacle gà suivre. QUn trou énorme attire déjà les regards près de la 0baraque qui sert de magasin depuis des années, à ?
l'ouest de l'hôte l de ville. Samedi , cette baraque dis- ?
paraîtra définitivement. S

.Vous avions parlé du cas trag ique des deux com- f jmerçants installés dans cette baraque. Un miracle a Q
eu lieu pour le coutelier il y a... cinq jours 1 Neuchâtel ?
gardera sa seule coutellerie, les particuliers, les hâpi- H
taux, les écoles pourront encore à l'avenir faire aiguiser gcouteaux, ciseaux, bistouris ou patins. Le sourire a p
retrouvé sa p lace sur les lèvres d'un coup le bien sym- .0
path ique, qui pourra s'installer à la p lace des Halles. H

Quant à la brodeuse, tout à la joie de ses voisins, gelle espère, elle aussi, à un miracle, attendant, une j =j
réponse définitive ce matin. Souhaitons que , pour elle p
aussi, tout finira le mieux possible. U

(Avipress - J.nP. Baillod) g

• IL Y A DEUX JOURS, ' un
habitant de Neuchâtel était parti
avec trois de ses amis cueillir
des champignons dans la grande
forêt de "sapins entre Levier et
Villers-sous-Chalamont (Doubs).. " .
Vers 11 heures du .matin, il
s'écarta du groupe si bien que
ses amis furent dans l'impos-
sibilité de retrouver sa trace.
Ils le recherchèrent jusqu'à 19
heures ; après coup et très in-
quiets, ils alertèrent les gen-
darmes de Levier qui, aussitôt,
commencèrent leurs recherches.
Des déclarations qu'ils recueil-
lirent au cours de leur tournées,
il apparut que l'homme dont ou
leur avait fourni le signalement
avait fait de l'auto-stop vers
li5 heures sur la route, non loin
de Levier. Un coup de téléphone
donné à Neuchâtel confirma que
le « disparu » était rentré paisi-
blement à son domicile vers 18
heures.

Le « disparu »
se porte bien, merci !Au concert de la Collégiale, c'est

la musipe de la pluie qui fut la
moins goûtée...

Le premier concert d'été don-
né mardi soir à la Collé g iale
a permis de constater que cette
année encore, l'Orchestre de
chambre de Neuchâtel, dirig é
par Ettore Brero, continue d'être
en progrès. Cet ensemble forme
maintenant un tout homogène
et il est devenu un instrument
sensible entre les mains de son
directeur qui sait très bien tirer
parti des talents de ses jeunes
interprètes. Dans le « Concerto
grosso No 1» de Haendel, l'or-
chestre a, par exemple , fo r t  bien
rendu l'ample sérénité du pre-
mier mouvement et s'est élancé
avec la légèreté voulue dans
l'allégro du second. Non seule-
ment la précision musicale de
l'Orchestre de chambre de Neu-
châtel est remarquable, mais les
interprètes dépassent souvent
l'exécution proprement dite po ur
atteindre au lyrisme, c'est-à-dire
à la source profonde de l'œuvre
à laquelle on ne puise p as
toujours.

Au programme de mardi f i -
gurait également une œuvre de
Locatelli dont le larga, très long
et légèrement incantatoire, ré-
sonnait particulièrement _ bien
sous les voûtes de la Collé g iale.
Il n'y a pas de concert sans
Vivaldi et cette fo i s , l' orchestre
avait chois i un des concerti de
la série zL'Es tro armonico». Les
belles sonorités des basses et
la douce mélancolie des violons
ont enchanté le public, tandis

que la p luie, également douce
et mélancolique faisait sa pro-
pre musique, hors des murs de
l'église... Le concert s'est ter-
miné par une des œuvres d'un
contemporain, Benjamin Britten.
Sa célèbre « Simple symphonie »
est un véritable f e u  d'artifice
musical fa i t  d'une bourrée palpi-
tante, d'allègres pizzicati, d'élans
lyriques et de musiquettes aé-
riennes, créées pour faire sauter
les lap ins dans l'herbe printa-
nière, le tout ponctué par un
dernier mouvement magistral.

L. Car.

CONFÉRENCE DE PRESSE À L'OMBRE D'UN FESTIVAL D'E'TÉ

Le but franchement avoué de la
conférence de presse tenue hier en fin
d'après-midi, dans un hôtel de Neu-
châted par le Théâtre Populaire Ro-
mand, à quelques heures du lever de
rideau sur son festival d'été 1965,
était d'exposer au public par le tru-
chement des j ournalistes présents, la
situation ambiguë, pour ne pas dire
plus, dans laquelle se trouve cette
jeune troupe de comédiens profes-
sionnels, forte aujourd'hui de vingt-
huit collaborateurs, dont vingt et un
Suisses.

Côté jardin...
Côté artistique, culturel, l'ascension

se poursuit : 1964, 1965 ont vu s'ac-
croître de façon réjouissante le chif-
fre des spectateurs, qui a dépassé
les trois cents de moyenne par repré-
sentation et, pour les deux tournées
1965 (spectacle Marivaux et spectacle
Tchékhov) a même atteint trois cent
trente-huit. Autre constatation heu-
reuse : le T.P_R. a pris pied solide-
ment dans les localités auxquelles il
se destinait de par sa volonté de se
décentraliser.

Quatre tournées par an, cent vingt
représentations au programme de 1965.

(ASL)

Eneiurageants débuts de débordement
hors de nos frontières : le TJ?.R . est
en effet allé jouer « Jeunesse 65 » à
Bourges le 10 juillet dernier et les
pourparlers sont d'ores et déjà enga-
gés pour une tournée française (ré-
gion parisienne notamment) de « Jeu-
nesse 65 » et de « Don Juan »,.. Tout
cela est bel et bon .

...et côté cour !
Mais la contrepartie financière est

moins brillante. Au point que le T_P .lt.
ne pourra sans doute pas continuer
longtemps s'il ne trouve pas rapide-
ment d'autres soutiens que les cent
mille francs qui le firen t vivre tant
bien que mal cette année... à raison
d'un salaire de quatre cents francs
par comédien !

Pour donner une idée, un ordre de
grandeur, un festival tel que celui
que le T.P.R. nous présente ces soirs-ci
dans la cour de l'hôtel DuPeyrou im-
plique un investissement d'une qua-
rantaine de milliers de francs. Bien
que la location marche très fort et
en comptant chaque soir sur une
affluence optimum de spectateurs, c'est
un déficit de quelque dix mille francs

qu'il va falloir éponger à coup sûr.
D'autre part , ainsi que le précisait

M. Charles Jorris, le T.P.R. est une
troupe essentiellement itinérante, aux
frais généraux beaucoup plus impor-
tants par conséquent qu'une troupe
fixe (le Théâtre de Carouge, par exem-
ple) qui n'a pas besoin de véhicules,
de transport et de transplantation de
décors, etc.

Puisque nous sommes dans les com-
paraisons...

Cette année donc, le T.P.R. atteint
un chiffre de 100,000 francs de sub-
vention pour un total de 120 repré-
sentations. Le Centre dramatique de
l'Est touche, lui , 926,000 fr. pour 214
représentations ! Soit près de cinq fois
plus .

On cherche : mécènes
En résumé, pour pouvoir offrir à ses

comédiens des salaires « décents » et
travailler avec un minimum de sécu-
rité, le T.P.R. a besoin de 250,000 fr.
d'assurés chaque année. Si l'on compte
qu'une troupe telle que celle-là, dite
«d'intérêt public» doit pouvoir... tourner
(sans jeu de mots) moitié sur les re-
cettes moitié sur les subventions, c'est
une bonne cinquantaine de milliers de
francs qu'il lui faut encore trouver.
En prestations permanentes. Et d'ici
peu, car le passif commence à s'ac-
cumuler... .

Ajoutons encore, pour en terminer
avec cet aspect tristement vital de
« l'activité » du T.P.R. que notre can-
ton est le seul à subventionner la
dynamique troupe de jeunes profes-
sionnels, qui est aidée par ailleurs
de Pro Helvétia (à condition que les
spectacles soient dus à des auteurs
suisses — le coup de main de Pro
Helvétia ne concernait donc que < Jeu-
nesse 65 », création de la troupe elle-
même), diverses municipalités : la
Chaux-de-Fonds, le Sentier, la Neu-
veville et une fondation privée.

Débrouillez-vous avec cela...
Et avec un budget 1966 estimé à

360.000 francs !

Voir d'abord
Mais cette conférence de presse

n'avait pas pour but que de parler
argent. M. J.-F. Béguin récapitula ra-
pidement l'activité artistique du
T.P.R. durant ces deux dernières
années : le festival d'été de
l'an dernier avec « La Locandiera » et
« L'Alchimiste » ; la tournée de < Jeu-
nesse 64» . « Les Trois sœurs » de Tché-
khov en 1965 et le spectacle Marivaux,
repris pour l'actuel festival d'été.

Puis M. Charles Jorris, metteur en
scène, répondit à quelques questions
portant principalement sur le choix
des- spectacles de ce festival qui s'ou-
vre ce soir sur « Don Juan » de Mo-
lière. Mais les questionneurs ne furent
pas nombreux, tant il est vrai qu'il
faut d'abord avoir vu avant de deman-
der « comment » et « pourquoi ».

R. Lw.

Jle / kéâtte taotauiaite tomand
coté j atdin... et coté coût i

Un peu d'« Expo > et beaucoup de bonne volonté ont permis

de construire la première
salle communale des

jL'« Expo » a vu ses installations se
disperser aux quatre coins de la Suis-
se, et certains de ses bâtiments se
transformer au gré des acheteurs. La
petite commune neuchâteloise des
Planchettes, qui compte 280 habitants,
n'avait pour tout local de manifes-
tation que la petite salle du collège.
Aussi, la Société de développement,
créée il y a quelque temps à l'occa-
sion du lôOme anniversaire de la
commune a-t-elle profiter de l'aubaine
que représen tait la fermeture de l'« Ex-
po ». Elle a acquis pour la somme
de 10,000 francs le pavillon des infir-
miers qui se trouvait à l'entrée de
la section « Terre et forêt ».

La seule condition faite à cet achat
était de démonter le pavillon par ses
propres moyens, et cela en une se-
maine I Tâche ardue si l'on juge des
dimensions du bâtiment. Sans hésiter,
six habitants des Planchettes, MM.
Rvser. nère et fils. Marcodini, Bar-
bezat, Perret-Gentil et Pellet, sacri-
fiant aux devoirs quotidiens, se ren-
dirent à Lausanne et commencèa-ent
de démonter. C'était le 26 avril 1965,
à 10 heures du matin.

Cinq jours plus tard, le pavillon
prenait la route, transporté par cinq
camions, en direction des Planchettes.
Au début du mois de mai, quelques
membres de la société travaillant bé-
névolement le samedi et le dimanche,
ou en semaine lors de certaines pé-
riodes creuses, entreprenaient la re-
construction du bâtiment. Certaine»
modifications ont été apportées, ainsi
le toit plat, goudronné, formera-t-il
le plancher. La commune des Plan-
chettes a aidé financièrement la socié-
té en avançant les fonds nécessaires.
Le pavillon est destiné à devenir salle
de fêtes pour les sociétés locales, salle
de réunion pour l'assemblée commu-
nale, bref toutes les manifestations
se dérouleront dans cette future halle.
L'inauguration se fera le 13 août ,
pour que le lendemain, la commune

des Planchettes puisse célébrer digne
ment la grande fête du village.

Ph. N.

PIAMHEÏTES
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J-FJMV v.
Réception centrale :

Rue Saint-Maurice i
Neuchâtel

Téléphone (038) 5 65 01
Compte de chèques postaux 20-178
Nos guichets sont ouverts au public
de 8 heures h midi et de 14 heures
à 18 h 10, sauf le samedi.
Tous nos bureaux peuvent être at-

1 teints par téléphone de 7 h 30 à
13 heures et de 13 h 45 à 18 heures.
En dehors de ces heures, une per-
manence est ouverte, du dimanche
au vendredi soir de 20 h 30 à
0 h 30. La rédaction répond ensuite
aux appels jusqu'à 2 heures.

Délais de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à
17 heures peuvent paraître le sur-
lendemain. Pour le numéro du lundi,
les grandes annonces doivent parve-
nir à notre bureau le vendredi avant
9 heures et les petites annonces,
le vendredi également avant 11 heu-
res. Pour le mardi, le lundi jus- E
qu'à 8 h 15.

Avis «le naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis
mortuaires sont reçus à notre bu-
reau jusqu'à 18 heures ; dès ce mo-
ment et jusqu'à 23 heures, ils peu- g
vent être glissés dans la boite aux I
lettres du journal située à la rue gSaint-Maurice 4. ,:

Réclames g
et avis tardifs

Les réclames doivent nous parvenir I
jusqu'à 15 heures. Passé ce délai ct I
jusqu'à 23 heures, nous n'acceptons
plus que des avis tardifs et des ré-
clames dont la hauteur totale est
fixée à 30 millimètres.

Délais pour les

I 

changements d'adresse
(minimum 1 semaine)

la veille avant 8 h 30
Pour le lundi : le vendredi I j

i avant 8 h 30 I
Les changements d'adresse en Suisse §
sont gratuits. A l'étranger : frais de gport en plus.

*
Tarif des abonnements

f SUISSE :
1 an 6 mois 3 mois 1 mois
44.— 22.50 11.50 4.50

ÉTRANGER :
1 an 6 mois 3 mois 1 mois
75.— 38.— 20.— 7.—

Tarif de la pnblicité
ANNONCES : 31 c. te mm, min. 25
mm - Petites annonces locales 21 c,
min. Pr. 2.—. Avis tardifs Pr. 1.—.

Réclames Fr. 1.—.
Naissances, mortuaires 50 c. J

Pour les annonces de provenance I
extra-cantonale : |

Annonces Suisses S.A., « ASSA » |
agence de publicité, Aarau, Bâle, Bel- |
ltnzone, Berne, Bienne, Fribourg, Ge- g
nève, Lausanne, Locarno, Lucerne, Lu- g

g gano, Neuchâtel, Saint-Gall, Schaf- g
g fhouse, Sierre, Sion, Winterthour, Zu- g
g rich. I

S E R R I È R E S
Chemin de la Perrière 1 - 3 - 5

rue des Battieux 15

A LOUER
APPAiTEMENTS

+ cuisines modernes, bains, halls, eau chaude
générale et chauffage central. Dévaloirs.
4 ascenseurs. Locaux communs aveo machi-

3 p. nés à laver automatiques. Séchoirs. Caves.
Garages à vélos et à poussettes.
30 garages chauffés et entrepôts.

Pour visiter, s'adresser au concierge, 1er étage,
escalier I, M. SCHUPBACH, tél. 8 36 50.

POUR TRAITER, s'adresser à BALOISE-VIE-
ACCIDENTS, service immobilier, 3, quai du
Mont-Blanc, 1200 Genève, tél. (022) 32 50 55.

j MIGROS 1
Nous cherchons- pour nos employés

appartements de 1 ou 2 pièces
meublés, si possible pour le 1er
août, dans la région de : Monruz,
Hauterive, Saint-Biaise, la Coudre,
Marin.

Prière de téléphoner au No 7 41 41
durant les heures de bureau.

FAVAS
ENGAGE à la JOURNÉE ou à la
DEMI-JOURNÉE du PERSONNEL
FÉMININ
comme

RÉGLEUSES
de relais pour la téléphonie automa-
tique, formation par nos soins,

et
•̂  —

pour travaux de laboratoire et tra-
vaux divers.

Faire offres écrites ou se présenter à

FÀVAG
SA

NEUCHATEL

Monruz 34 - Tél. (038) 5 66 01

Nous engagerions pour entrée Immédiate ou à conveni.

REPRÉSENTANT-VOYAGEUR
pour conseils et vente à un cercle de clients en cons-
tant développement dans tout le canton de Neuchâte
et réglons environnantes (Industries et artisans utili-
sant les aciers de constructions, fers, tuyaux, pou-
trelles, etc.). Connaissance de la branche Indispensa-
ble. Vous bénéficierez d'une mise au courant appro-
fondie, ainsi que d'un appui constant et efficace dan*
votre intéressante fonction.

Nous vous offrons la possibilité de vous créer uni
situation stable et d'avenir aveo une rémunération
dépassant la moyenne. Voiture à disposition, fixe,
frais et commission. Semaine de B Jours, avantage.'
sociaux d'une caisse de retraite d'avant-garde.

p-7?//7//^»^ 20g8 Cressier (NE)
Prière d'adresser les offres manuscrites, aveo curricu-
lum vitae et photo à notre siège social, & Heurter
Tél. 9 19 44.

SuotOAA
Nous cherchons à engager une jeune

consciencieuse et précise, pour des travaux de
dactylographie.

Prière d'adresser les offres de service à
CHOCOLAT SUCHARD S. A., 2003 NEUCHATEL

A louer à Peseux,
dès le 1er août,

grande

chambre
meublée, chauffée,
part à la salle de
bains. Tél. 8 29 63.

A louer à Jeune
homme sérieux,

chambre confortable,
part à la salle de
bains. Tél. 5 53 87
de 10 à h 14 h.

Nous cherchons

jeune fille
ou étudiante

d'au moins 20 ans,
aux goûts plutôt
artistiques, qui s'oc-
cuperait d'un ma-
lade pendant deux
ou trois après-midi
par semaine, à par-
tir du mois d'août.

Rémunération.
Adresser offres écri-
tes à EV 02304 au
bureau du journal.

Pension cherche
pour date à

convenir

aide
de cuisine
Adresser offres

crites à FY 02323 au
bureau du journal.

A louer à
derrières (NE)

grande

chambre
Indépendante,

chauffage compris,
100 fr. par mois.
Tél. (038) 5 50 42
jusqu'à 10 heures
et (038) 5 72 71
dès 10 heures.

A louer chambre
moderne, tout con-
fort, avec salle de
bains. Tél. 5 88 61.
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La voilà, la nouvelle ESSO EXTRA
Voulez-vous que votre voiture ait de la puissance, 1.£SeSS^^^j . i_ __ _ _o  S\..'.- , _ ._-v _-3A_ _._ -_ f _ -/-\ «+ nnwntn _>*_•«.__..» ._ -* ..____ . Conséquences: difficultés da démarrage et marche __ vida Irrègullèf».OO 13 raC6 f UU elle Oernarre et Sprinte Comme Un Dès le premier plein de nouvelle essence ESSO EXTRA, véritable super-_, «_ i i i  o carburant, les résidus commencent à se dissoudra, ce qui conserve autigre? Donnez-lui alors du nouveau supercarburant moteursapuissanoe premlèra
ESSO EXTRA. — La nOUV6ll8 eSSenCe ESSO EXTRA eSt « LanouvelleESSOEXTRA amêlIore l'allumagel Les résidus encrassant fss

. _ « _- _»»/¦»« ___ •_• . •— £, cylindres et les bougies provoquent des ratés et l'auto-allumage par In-
VendUe OH EUrODe Dar 35000 StatlOnS SerVlCe ESSO. candescence. La nouvelle ESSO EXTRA rend ces dépôts Inoffenslfa. La¦«wv* v_>i • —.wi «pu ^"i 

w~ ww wtbttiwi iw wwi »ivw — uuw. moteur tourne plus régulièrement. Les anciennes voitures recouvrent
Faites-en un plein de réservoir et soyez enthousi- ^rSSflS.pu,88anM 'nit,a.ec._for„ v.vedMvoi«„re.

asmé du résultat!
3 

La nouvelle ESSO EXTRA possède l'Indice d'octanes convenant aux exf«
D gences des voitures modernes. Elle assure au moteur une marche
souple, régulière, antidétonante.
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Etudiante cherche

chambre
si possible au centre de la ville,
pour le 1er novembre. TéL (039)
3 31 40.

Jeune secrétaire cherche pour
le 1er août 1965 à Neuchâtel

chombïe meublée
indépendante, avec confort.

Faire offres sous chiffres P
438-42 V, Publicitas, Vevey.

Famille de 6 per-
sonnes cherche à
louer du 31 juillet
au 15 août, à Neu-
châtel ou aux envi-

rons,

VILLA
ou appartement

confortables,
de préférence

aveo jardin et linge
de maison.

Tél. (038) 6 36 14.

SERVEUSE
connaissant les 2 services , est
d e m an d é e au B u f f e t  CFF ,
Yverdon tout de suite ou date
à convenir.
Télé p hone (024) 2 49 95.

On c h e r c h e  à
louer dans le dis-
trict de Neuchâtel
une

bonne cave
avec accès facile.
Adresser offres écri-
tes sous chiffres
FW 02305 au bu-
reau du journal.

Chaussures
J. Kurth S. A.,
cherche une

chambre
pour l'un de ses

employés.
Tél. 5 17 64.

Employé CFF de-
mande à louer

appartement
de 4 pièces à

Travers ou à Noi-
raigue. Adresser of-

fres écrites à HA
02325 au bureau du

journal.

Nous cherchons

fille oo garçon
de cuisine et de maison. Entrée im-
médiate. — Faire offres à : hôtel de
la Gare, AUVERNIER.

TEINTURERIE cherche

Ci IRAN ÈHw EES» l__j H ____ <____. U. N C !___

bonne présentation , sens des
responsabilités, esprit d'initia-
tive, excellente commerçante.
Entrée à convenir.
Adresser offres manuscrites
avec photo, curriculum vitae
et références sous chiffres
CU 02309.

A vendre environ 3700 m» de

terrain à bâtir
à la Montagne-de-Diesse. Relie situa-
tion, bon accès.
Adresser offres écrites à A. R. 2300
au bureau du journal.

A VENDRE AU VULLY ancienne

maison vigneronne
avec accès au lac. Prix très bas.

Libre immédiatement.

Faire offres sous chiffres P 16.397 F
à Publicitas, 1701 Fribourg.

A vendre à l'ouest
de Neuchâtel, im-
meuble de 2 appar-
tements de 4 pièces
et magasin. Pour
traiter : Fr. 50,000.-.
Adresser offres écri-
tes à CV 02320 au
bureau du journal.

A vendre à Cor-
mondrêche 1211 m2
de terrain. Fr. 25.—
le m2. Adresser of-
fres écrites à BU
02319 au bureau du

journal. 
A vendre anciens
immeubles et fermes
avec dégagements de
500 à 30,000 m2 dans
les cantons de Neu-
châtel, Vaud et Fri-
bourg. Adresser of-
fres écrites à AT
02318 au bureau du

journal.

A louer pour le
1er septembre 1965,
au centre de la ville

BEL APPARTEMENT
de 2 1/2 pièces

tout confort.
Chauffage général

et service d'eau
chaude, cuisine ha-

bitable avec frigo,
armoires, balcons,

ascenseur, buanderie
avec machine à la-

ver. Concierge.
Loyer mensuel :

Fr. 360.—,
plus charges.

Tél. au 5 76 72,
pendant les heures

de bureau.

FM 2219
Loué, merci.

A louer pour
fin août, au centre

de la ville,
magnifique

studio
non meublé avec
tout confort et

ascenseur au prix
de 190 fr. par mois,
charges comprises.
La préférence est
donnée à locataire
stable. Se présenter
à l'étude Jacques
Ribaux , avocat et

notaire.
Promenade-Noire 6,

Neuchâtel.

A louer à Cernier
pour le 1er octobre
appartement
de 4 pièces, confort ,
chauffage et eau
chaude généraux.
Fr. 180.— plus

charges. Adresser
offres écrites à IB

02326 au bureau
du journal.

{y m .. . " 
|

A louer à l'ouest
3e la ville, pour le
24 juillet 1965 ou
date à convenir,

appartement
de 3 pièces

tout confort. Loyer
mensuel Fr. 350.—,
sharges comprises.

Tél. au 5 76 71,
pendant les heures

de bureau. A louer à

Corcelles
immédiatement ou

pour date à
convenir, apparte-
ment de 2 pièces,
confort et dépen-

dances, conviendrait
à dame seule ou
couple soigneux.

Tél. 813 18.

monsieur suisse
cherche

appartement
meublé

2 pièces pour le
24 septembre, si

possible au centre.
Adresser offres écri-

tes à 247-557 au
bureau du journal.

Baux à loyer
en vente au bureau

du journal

Jeune homme,
20 ans, commen-

çant le 1er septem-
bre son apprentis-
sage dans la bran-
che radio-musique,

cherche à Neuchâtel
une

famille
ou pension-

famille
pouvant le recevoir .

Adresser offres à
Ph. Reguin, 39, ave-
nue d'Aïre, 1200 Ge-

nève. Tél. (022)
44 26 31.
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Premier coup de pioche pour la MURA
A BIENNE :

(c) Hier, en présence de nombreuses
personnalités intéressées à la cons-
truction de la MURA, société anony-
me pour la construction d'une usine
d'épuration des eaux et destruction
des ordures ménagères, le premier
coup de pioche a été donné par M.
Hermann Rauber, président de la MU-
RA, ancien conseiller municipal de
Bienne et ancien directeur des travaux
publics.

C'est en Juillet 1963 qu'a été cons-
tituée la MURA ; groupant les com-
munes de Belmont, Brugg, Ipsach, Evi-
lard , Mœrigen , Nidau , Port , Sutz-Lat-
trigen, Gerolfiugen, ïauffelen et Bien-
ne.

A l'époque, le coût de construction
avait été devisé à 28 millions de francs,
aujourd'hui, la dépense sera de 36
millions, il faudra cinq ans soit jus-
qu'en 1970 avant que ce grand centre
puisse entrer en action . On sait que
la construction de la MURA sera sub-
ventionnée par la Confédération et le
canton, le solde à payer sera réparti
proportionnellement au nombre d'ha-
bitants de chaque commmne intéressée,
M. Rauber, après avoir salué ses hôtes
et rappelé les buts de la MURA, passa
la parole à M. Schmidt, ingénieur des
travaux, qui à l'aide de plans, expliqua
l'emplacement des différents bâtiments
et leur fonction . (Avipress Guggisberg)

M. Albert Guinnard a fait ses adieux au football
Seul arbitre fribourgeois parvenu à l'échelon international

De notre correspondant :
Gletterens, c'est le nom d'un village

broyard qui ne dira sans doute pas
grand-chose à bon nombre de Confédérés.
Situé sur la rive sud du lac de Neuchâ-
tel, à l'écart du grand trafic, cette lo-
calité agricole a pourtant le privilège
de compter parmi ses habitants une hom-
me d'un « format _> exceptionnel. Il s'agit

de M. Albert Guinnard. Buraliste postal
de profession , ce bouillant personnage
cumule en outre plusieurs fonctions dans
lesquelles il excelle. Syndic de son village,
il siège également sur les bancs du Grand
conseil fribourgeois en qualité de député.
Depuis quelques mois, il préside aux des-
tinées de la Fédération de tir de la
Broyé. L'activité sportive de M. Guinnard
déborde cependant largement les frontiè-
res du district puisqu'il est le seul Fri-
bourgeois à avoir gravi tous les échelons

de l'arbitrage , des matches de IVme Ligue
aux matches internationaux.

UNE CARRIÈRE FÉCONDE

C'est en 1948 que M. Guinnard dirigea
les premières rencontres de fottball. Du-
rant cinq ans, il arbitra les matches des
trois ligues inférieures. Candidat instruc-
teur en août 1952, il recevait son diplôme
le 24 février 1953. Il arbitra alors des
matches de Ire Ligue, de Ligue nationa-
le B puis, dès le 1er janvier 1956, de Li-
gue nationale A. Juillet 1959 marqua le
couronnement de sa carrière. En effet ,
M. Albert Guinnard recevait ce mois-là
le titre, d'arbitre international.

Il serait certes fastidieux de relever le
nom de toutes les équipes qui évoluèrent
sous sa direction. Citons au hasard parmi
les 65 clubs de 17 pays européens visités
par l'arbitre broyard le Racing-Club de
Paris, Lyon, Milan, A.S. Roma, Juventus
de Turin , Tottenham, Anvers, Elntracht
Francfort , Feijenhoord , Odensee, Ujpesti-
Budapest , Etoile-Rouge de Belgrade, Dy-
namo Zagreb, Slovnaft Bratislava, Aek
Athènes, Fenerbace d'Istambul, Atletico
Madrid , Barcelone, Benfica Lisbonne. M.
Guinnard dirigea également plusieurs
rencontres de pays comme France - Hol-
lande, Danemark - Roumanie, des en-
traînements de l'équipe suisse A contre
des clubs étrangers, le tournoi interna-
tional des PTT groupant six nations, le
match opposant la sélection allemande
contre Benfica , champion européen, au-
quel assistèrent 72,000 spectateurs. Les
rencontres de championnat sont naturelle-
ment fort nombreuses. Le 23 avril 1962
enfin, il arbitrait la finale de la coupa
suisse au Wankdorf qui consacra Lausan-
ne aux dépens de Bellinzone (4 à 0 après
les prolongations).

LE TEMPS DES ADIEUX

Atteint par la limite d'âge, M. Guin-
nard doit abandonner son poste et les
stades qu 'il a foulés de si nombreuses
années. Désireux de marquer d'une pier-
re blanche la fin de sa brillante carrière,
M. Guinnard avait convié samedi dernier
à un repas, dans im restaurant de Cous-
set, une quarantaine de personnes parmi
lesquelles on reconnaissait des délégués du
monde du football et des autorités broyar-
des. De nombreux orateurs apportèrent
leurs vœux et leurs félicitations. M. Guin-
nard remercia tous ceux qui favorisèrent
son ascension vers les hauts sommets de
l'arbitrage desquels il se volt maintenant
obligé, bien malgré lui, de redescendre.

M. Albert Guinnard « retraité » en plei-
ne forme.

(Photo Avipress Périsset )

Plus de neuf mille litres de mazout
déversés accidentellement dans un champ

Deux trains routiers s'accrochent près de Liesberg

(c) Deux trains routiers qui se croi-
saient, hier matin, vers 10 heures, de-
vant le garage Griin, entre Liesberg et
les Riddes, se sont heurtés. Le conduc-
teur de l'un d'eux, qui circulait vrai-
semblablement trop sur sa gauche, a
pris la fuite ; la police le recherche.
L'autre train routier, appartenant à une
entreprise de Brugg, amenait du mazout
à Delémont dans deux citernes, dont
l'une était chargée sur une remorque.
Touchée lors du croisement, cette re-
morque sortit de la route avant de s'y
retourner, roues en l'air, déversant sur

le goudron et dans les champs ses 9500
litres de mazout. En raison des dangers
de pollution que représentait l'infiltra-
tion dans la terre de ce carburant , il
fallut creuser des tranchées profondes
de chaque côté de la chaussée, charger
la terre sur des camions et la transpor-
ter dans une gravière de Laufon. Ce
travail, qui occupa deux pelles mécani-
ques et dix camions, a duré jusqu 'à mi-
nuit. Il fallut aussi abattre plusieurs
arbres fruitiers, dont la base avait été
imbibée de mazout. L'accident a causé
pour près de 40,000 fr. de dégâts.

\

« Servons Jéhovah avec zèle et fidé-
lité pour donner l'expansion au royau-
me I » Tel un vœu, ce cantique monta
puissamment vers le ciel, chanté par l'im-
mense foule rassemblée dans l'enceinte
du terrain sportif de Saint-Jacques. Puis,
par une prière, le congrès de la Tour de
Garde « la Parole de vérité » se clôtura
dignement dimanche soir.

Pendant cinq jours, des hommes, des
femmes et des enfants — venus de tren-
te et une nations — s'étaient réunis en
une grande famille pour recevoir les con-
seils de la Parole de Dieu, la Bible,
parce qu'ils apprécient hautement ses
enseignements si utiles à notre époque
dans leur ministère chrétien, ainsi que
dans leur vie quotidienne.

Le troisième jour du congrès débuta
par un discours prononcé par M. J.-L.
Prisi, responsable des témoins de Jéhovah
de Neuchâtel, sur le thème: « Connaissant
la Parole de vérité, faites-vous baptiser. »
Pour les témoins de Jéhovah, le baptême
n'est pas une cérémonie rituelle, mais une
action symbolique très profonde.

Après ce discours, 1086 personnes fu-
rent baptisées dans la piscine de Saint-
Jacques, dont deux de Neuchâtel.

Le congrès atteignit son point culmi-
nant par la conférence publique donnée
par M. N.-H. Knorr, de Brooklyn (N.-Y.) ,
président de la société de la Tour de
Garde. H parla sur le thème : « Un gou-
vernement mondial sur les épaules du
Prince de la paix. » La conférence fut
applaudie par 36,119 auditeurs.

Après une pause, le président prononça
les paroles finales du congrès. Il exposa
certains buts pour le proche avenir. D
remercia les autorités et la population
de leur hospitalité, ce qui fut vivement
applaudi.

GËofure du grand congrès
des témoins de Jéhovah

à Bâle

I '

Lucens, ancienne résidence des évêques de
Lausanne, s'apprête à fêter son millénaire

(c)  Dernièrement, ' la population de
Lucens a été conviée à une séance
d'information, par le comité d' orga-
nisation des fê tes  du millénaire, que
le grand village broyard va célébrer
en octobre prochain. Il s'agissait de
donner un aperçu de l'intense travail
accomp li par les d i f f é ren tes  commis-
sions, depuis de nombreux mois. Le
comité ayant besoin du concours de

Vue générale de Lucens, avec son château médiéval, ancienne demeure des
évêques de Lausanne.

(Photo Avipress-Pache)

toutes les bonnes volontés, par cette
prise de contact directe, il esp érait
intéresser encore davantage de monde
à son travail.

Après une introduction du président
du comité d' organisation, M. André
Favre, l'assistance entendit M. René
Cornu, qui donna d'intéressants rensei-
gnements sur le cortège du millénaire,
qui montrera les quatre p ériodes prin-
cipales de l'histoire de Lucens : période
des évê ques, p ériodes bernoise , agri-
cole et industrielle. M. Conrad Charbon
parla de l' important projet de décora-
tion du village, dont certains éléments
deviendront permanents. Puis M. Clau-
de Clément donna connaissance d' un
texte de M . Daniel B u f f a t , directeur
des chœurs, évoquant l'œuvre de Robert
Mermoud et de Géo Blanc, les auteurs
dc la musique et du texte de la cantate
qui sera créée à l'occasion des f ê tes
du millénaire.

Là soirée , qui avait été agrémentée
de p lusieurs morceaux de musique
joués par l'« Abeille », sous la direction
de M . André Vaney, se termina par un
exposé de M. Alain Favre sur le travail
de la commission de presse et des
vœux de M. Ernest Ribet , syndic.

Une voiture explose
MOUTIER

M. Arthur Wyibbemibach, dioanraiili'é à
Moutier, circulait hier vers midi sur
la route conduisant à la Moeitagme de
Moutier au volant de «a voiture. Il
se rendait à «on challet em-menant avec
lui une bouteille de gaz.

Après s'être anrêté pour ouvrir un
< oiédapd », il - nemoniba dams sa ma-
chine et !s'ape_rçuit alors que la bouteille
s'était renversée. Il la releva, mais il
eut la malheureuse idée ufaMu-m'eir une
cigarette ; à oe mocmeut-là se produisit
une forte explosion, la machine fut
littéralement détruite. Son conducteur
fut brûlé au visage et aux ptedis, il fut
transporté à l'hôpital de Mowtiter.

BIENNE
CNÊMAS. — Apollo, 15 h et 20 h 15 :

La Tunique.
Capitol, 20 h 15 : La Mort du tueur.
Cinéac, relâche.
Lido, 15 h et 20 h 15 : Docteur Jerry

et Mister Love.
Métro, 20 h : L'Homme dans le filet —

Le Diable dans la peau.
Palace, 15 h et 20 h 15 : Combat au

soleil.
Palace, 15 h et 20 h 15 : Der Vogelhând-

ler.
Rex , 15 h et 20h 15 : La 317me section.
Scàla, 15 h et 20 h 15 : Les 55 Jours

de Pékin.
Studio, 20 h 15 : Le Spectre du profes-

seur Hitchcock.
Pharmacie de service. — Pharmacie de

Morat , route de Morat 18, tél. 2 13 22.
Permanence médicale et dentaire. — Vo-

tre médecin habituel ou téléphoner aux
Nos 11 ou 17.

DEVELIER

(c) Hier, à 17 h 55, un piéton qui tra-
versait imprudemment la route devant
le garage Saint-Christophe, entre Dévo-
iler et Delémont, a été happé par une
voiture et projeté dans les champs.
L'automobile a fait un tête-à-queue
avant de s'arrêter, aucun des occupants
n'a été blessé. Le piéton, M. Albert Gys-
ler, de Moutier, âgé de 58 ans, souffre
d'une fracture de la jambe droite. Il a
été transporté en ambulance à l'hôpital
de Delémont, puis à celui de Moutier.

Un piéton happé
par une voiture
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(c) L'horloge du clocher de l'Abbatiale,
qui était en révision depuis une quin-
zaine de jours, a repris sou seirvice et
donne à nouveau les heures.

L'horloge du clocher réparée

PAYERNE

(c) On procède actuellement à la réfec-
tion d'un important tronçon do la
Grand-Rue, à Payerne. Pendant les tra-
vaux, qui ont duré plusieurs jours, la
circulation a été déviée.

Travaux publicsSix permis de conduire retirés
(o) En quelques jaums, les gendarmes
d'Avenches et de Sailavaux ont retiré
six permis de conduire, pour des rai-
sons d'excès de vitesse ou de boissons
alcooliques.

AVENCHES

(o) A la plage d'Avenches, de nuit, des
jeunes gens pris de boisson dérangeaient
par leurra cris les campeur». Alors qu'il
intervenait afin de mettre de l'ordre,
l'un des gardiens, M. E. Revelly, reçut
un violent coup de poing à la figure et
eut le nez fracturé. Il a été conduit à
l'hôpital de Payerne.

II casse le nez du gardien
de la plage

YVERDON

(c) Hier, vers 17 h 45, un avion de l'ar-
mée, un biplan du type « Bucker »,
immatriculé A. 57, piloté par l'élève-
pilote Hans-Ulrich Schiir, habitant le
canton de Zurich , a capoté dans un
champ de maïs à la suite d'un atterris-
sage trop court, à l'aérodrome d'Yver-
don. Le pilote est indemne, mais l'ap-
pareil a subi quelques dégâts.

Un avion militaire capote

(c) Le tribunal correctionnel d'Yverdon
a siégé dernièrement. Un agriculteur
d'Yvonand, M. Claude D., âgé de 22 ans,
a été condamné à huit mois de prison
avec sursis pendant deux ans, moins
treize jours de préventive. Il était jugé
pour attentats à la pudeur de deux jeu-
nes filles mineures. C. D. pensait d'ail-
leurs épouser l'une d'entre elles.

Au tribunal correctionnel

(c) Une importante délégation du Con-
seil communal d'Yverdon a assisté à une
démonstration de télévision au moyen
d'une antenne collective. C'est à la suite
d'une motion déposée par un conseiller
communal qui demandait à la municipa-
lité de rechercher le moyen d'obtenir une
réception meilleure des programmes suis-
ses et étrangers que l'expérience a eu
lieu. L'antenne permettra aussi d'éviter
l'accroissement des antennes Individuelles
sur les bâtiments de la ville. La démons-
tration, qui concernait quatre réceptions,
soit le programme de la Dôle, de la
France, de l'Allemagne et du Bantiger,
a été d'excellente qualité. L'antenne en
question était érigée au Montélaz. Le mu-
nicipal Castelli déclara que les recher-
ches et les études seront poursuivies et
que les conclusions en seraient soumises
aux autorités.

Antenne collective

(c) Dans sa dernière audience, le tribu-
nal correctionnel de la Singine à évo-
qué, un accident mortel qui avait eu lieu,
le 26 mars dernier,: sur- la route du
Muehletal à Blumisberg. Un automo-
biliste canadien avait fauché un cycliste
qui avait traversé la route sans signaler
du bras, son intention de bifurquer. Au-
cune faute ne pouvant être retenue contre
le conducteur, le procureur avait renoncé
à l'accusation et celui-ci fut acquitté et
les frais mis à la charge de l'Etat.

Tribunal correctionnel

Nouveau directeur
(c) Dans sa dernière séance, le Conseil
d'Etat du canton de Fribourg a nommé
M. Marcel Delley aux fonctions de direc-
teur de l'école secondaire, à Châtel-Saint-
Denis, district de la Veveyse. M. Delley
est originaire de Delley, dans la Broyé.
C'est un émlnent pédagogue qui s'est déjà
maintes fois distingué dans l'enseigne-
ment secondaire.

CHÂTEL-SAINT-DENIS

Carnet de deuil
(c) Une triste nouvelle a jeté la
consternation hier à Estavayer où l'on
apprenait la mort accidentelle de Mlle
Dorls Candlo, âgée de 16 ans, fille de
M. Gino Candlo, directeur de la fabri-
que de conserves. La jeune fille a
été victime d'un accident de voiture
mardi dans la région des Diablerets
où elle campait en qualité de cheftaine
d'un camp scout. Bien connue à Es-
tavayer où elle vécut avec sa famille
plusieurs années, elle habitait mainte-
nant à Payerne.

ESTAVAYER

Président
du conseil d'administration :

Marc WOLFBATH
Directeur : Georges FAVRE

Rédacteur en chef :
m Jean HOSTETTLER
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aM|j^̂ iEĴ r̂*7^ ,̂,̂ ^^_2^K^yw.̂ -__.*i5_>^.'¦'j^'.f??!'-'.".v ^ "s"r* * " ''""î ^Pii?,''!!
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LA NEUCHATELOISE - VIE
cherche une

aide
de bureau

active et consciencieuse, con-
naissant la dactylographie.
Prendre rendez-vous par télé-
phone au 5 74 44 (interne 286).

La Fabrique de câbles électriques, k Cortaillod ,
cherche plusieurs

OUVRIERS
et

OUVRIÈRES
habiles, ayant de l'initia-
tive, capables d'être for-
més aux différents tra-
vaux de câblerie (con-
ducteurs de machines,
etc.).
Etudiants admis pour une
durée de 4 semaines au
moins.
Encore quelques places
disponibles pour ouvriers
étrangers.

Places stables, rétribuées selon les aptitudes
des candidats. Horaire de travail : cinq jours
par semaine. Facilités de transport depuis
Neuchâtel.
Se présenter, écrire ou téléphoner au bureau
du personnel, tél. (038) 6 42 42.

Babysitter
Famille américaine,
à Lucerne, cherche
babysitter parlant
français. Aucun
travail ménager.
Chambre person-

nelle, nourrie, salai-
re mensuel.

Mme H.-A. Mester,
13, Seefeldstrasse,

Lucerne. 
On demande pour
un remplacement
sommelier

(ère)
Tél. (038) 5 14 10.

TIMBRES-POSTE
Amateur achèterait belle collection
soignée et lot important de doubles
de tous pays. — Ecrire avec détails
et prix sous chiffres PH 12765 à
Publicitas, 1000 Lausanne.

Importante entreprise industrielle à Neuchâtel-
Serrières cherche

deux employés
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— l'un pour son SERVICE DE VENTE pour la
facturation et l'expédition

— l'autre pour son BUREAU D'EXPLOITATION
pour travaux administratifs, activité variée.

Bonne ambiance de travail, semaine de 5 jours,
caisse de retraite.

Pour les deux postes une bonne formation com-
merciale avec pratique est de rigueur. Langue
maternelle française si possible, avec des con-
naissances d'allemand.

Entrée à convenir. Offres avec photo, curricu-
lum vitae, copies de certificats et prétentions de
•alaire sous chiffres GZ 02324.

CAFÉ DES CHAVANNES
Neuchâtel, cherche

sommelière
pour le 1er août Bon gain as-
suré. Deux j ours de congé par
semaine. Prière de téléphoner
au 4 06 80.

RETRAITÉ
habile et conscien-

cieux, trouverait
place dans atelier,
pour travaux faciles.
Place stable ; se-
maine de 5 jours.
Ecrire sous chiffres
P 3716 N à Publi-
citas S. A., 2001
Neuchâtel.

Coiffeur
pour messieurs est
demandé pour rem-
placement, entrée
immédiat». Paire

offres à case posta-
le 789, Neuchâtel 1.

TAX I ABC
cherche chauffeurs.

Faire offres à Ed. Ulrich,
Gratte-Semelle 19, Neuchâtel,
tél. 512 52.

JEUNE COMPTABLE
(Suisse) cherche place à Neu-
châtel ; allemand, français, no-
tions d'anglais ; sérieuses ré-
férences.
Ecrire sous chiffres S 10715 Sn
à Publicitas S. A., Soleure.

Jeune
PATISSIER

cherche place. Ré-
gion : Neuchâtel -
la Chaux-de-Fonds,
de préférence dans
boulangerie ou pâ-
tisserie fermant le
dimanche. Adresser
offres écrites sous
chiffres CT 02302
au bureau du jour -
nal.

DAME
seule,

d'un certain âge,
agréable et de toute
confiance, tiendrait
ménage et compa-
gnie à personne so-
litaire, dans gentil
foyer accueillant.

Ecrire sous chiffres
247-560 au bureau

du journal.

Envolée
perruche

verte, quartier du
Rocher. Récompen-

se. Tél. 4 11 39.

A partir du
1er octobre 1965,

j eune
droguiste

mariée cherche
situation convenable

à la demi-journée
sur la place de Neu-
châtel. Paire offre
sous chiffres ZA
7246, Annonces

Mosse, é023 Zurich.
Jeune fille, 18 ans,

protestante, cherche
place dans
ménage

avec petits enfants
pour le 16 août à
Neuchâtel, pour

apprendre la langue
française. Adresser
offres sous chiffres
A 70311 Q à Publi-

citas S.A., 4001 Bâle.

On cherche à faire,
à domicile,

travaux de
repassage
Tél. 4 23 57.

Jeune dame
française cherche

PLACE
dans bureau.
Tél. 5 84 50.

PEINTRE
qualifié cherche

place à Neuchâtel
pour travailler

quelques jours par
mois. Horaire à
convenir. Ecrire

sous chiffres 227-559
au bureau du

journal.

NOUS CHERCHONS

EMPLOYÉE DE COMMERCE
pour la correspondance française et allemande,
ainsi que divers travaux de bureau.

Langue maternelle française , bonnes connaissan-
ces de l'allemand désirées. Poste indépendant.

Place stable, bien rétribuée, si convenance.

Faire offres détaillées sous chiffres P. 16.381 F.
à Publicitas , 1701 Fribourg.

HAEFLIGER & KAESER S.A, NEUCHATEL, cherche

appareilleur
supplémentaire pour son service de
REVISION ET NETTOYAGE DE CITERNES.

Place stable. Travail indépendant.
Faire offres écrites ou se présenter aux bureaux, rue
du Seyon 6.

BUREAU DE NEUCHATEL
cherche pour entrée immédiate ou à convenir

SECRÉTAIRE
ayant des connaissances approfondies de l'an-
glais (rédaction et correspondance). Salaire
exceptionnellement élevé pour personne capable.
Semaine de cinq jours. Discrétion assurée à per-
sonne désirant changer d'emploi.
Etrangères s'abstenir.
Faire offres soua chiffres EX 02322 au bureau
du journal.

/ l̂^
-̂ ** SAINT-BLAISE

cherche

ouvriers pour l'expédition
Entrée immédiate ou à convenir. Travail
bien rétribué.

Se présenter aux bureaux de Jowa S.A.
avenue des Pâquiers- 3

. ,,... 2072 Saint-Blalse. . .

Importante maison de la branche cherche

REPRÉSENTANT
en matériaux de construction
pour le Jura bernois et le canton de Neuchâtel, domicilié dans
la région.

Noua demandons t connaissances techniques,- bonne présentation,
dynamisme.

Nous offrons : rémunération exceptionnelle, voiture, place
stable avec caisse de retraite, ambiance de tra-
vail moderne.

Entrée en fonctions à convenir.
Adresser offre écrite à la main avec curriculum vitae et photo
sons chiffres B 23487 U à Publicitas S.A., rue Dufour 17, 2500
Bienne.

r-im— N
PESEUX

| nous cherchons

un(e) porteur(se) de journauK
pour remplacement du 28 juillet au 14 août dans un secteur
de Peseux.

Tél. 5 65 01 Administration de la j
Feuille d'avis de Neuchâtel.

On cherche tout de suite

jeune vendeuse
Se présenter à la laiterie Steffen , rue
Saint-Maurice 13. Téléphone 5 22 85.

| LES CÂBLES ÉLECTRIQUES I
; fl cherchent pour leur service des
X t achats

1 UN COLLABORATEUR
i QUALIFIÉ

9 1U'» après une mise au courant
kfl approfondie, sera appelé à se-
ÏJJB conder le chef de service.

ij Qualifications requises :
j M  — formation commerciale complète
!;¦ — sens des responsabilités
| H — qualités d'organisateur

S — possession du français et de
p,l\ d'allemand

T;! Entrée dès que possible.

f j  Faire offres manuscrites, avec
¦ï 'M curriculum vitae, certificats et

B photo, au secrétariat général des
H CABLES ÉLECTRIQUES, à Cortaillod

Hôtel-restaurant
Beaux-Arts, Neuchâtel,
tél. 4 01 51, engage : !

sommelière
remplaçante

pour quelques jours par
semaine ;
connaissant les deux ser-
vices ;
pour entrée immédiate ou
date à convenir.
Faire offres ou se présen-
ter à la direction.

Feuilleton de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

par 2
Ami et GWES

La jeune fille secoua si fort la tête qu'une larme
se détacha et roula sur sa joue. Elle se mit à rire :

— Comment ne pleurerais-je pas ? Je n 'en reviens
pas de penser que toi , ma petite souris si timide, tu
as eu le courage de te fiancer I II a du être éberlué,
ravi, ce pauvre Steve !

Rassurée — si elle avait éprouvé une inquiétude —
Jennifer se mit à rire à son tour.

— Oh I je n'y comprends encore rien moi-même.
C'est un peu comme un rêve 1 II ne voulait pas en
parler à papa tout de suite. Il disait qu'il n'avait pas
le droit de m'engager si jeune. Je crois surtout que le
fait que je suis la fille de Michel de Falmagne l'arrê-
tait. C'est un scrupuleux dans l'âme .!

Elle rêva un moment, ses beaux yeux pleins d'une
extrême douceur. Françoise sentit son cœur mourir
un peu plus. Oui, Steve était plein de scrupules, de
délicatesse, de force aussi. Et elle l'avait perdu I Cou-
rageusement, elle se secoua. Que pensait-elle là ? Puis-
que Jenny avait dû l'aimer tout de suite — ce n'était
pas possible autrement — elle n'avait même pas le
droit de retourner en arrière, de se perdre en vains
regrets. C'était écrit : Steve et Jennifer devaient être
unis ! Et , bravement, elle se plongea dans la conver-
sation.

II
La voiture avançait de son mieux dans la circulation ,

très dense à cette heure. La pluie tombait drue, étoi-
lant les vitres. Avec les lumières qui scintillaient par-
tout et le ballet dansant des gouttelettes, on ne voyait
pas grand-chose. Carrie sourit pourtant

— Ce bon vieux Londres ! Cela fait toujours plaisir
de le retrouver !

— Sous la pluie, grommela Françoise. A Paris, il
faisait merveilleux. Oh I Paris !...

Et sa voix trembla légèrement. Un dérivatif , n 'im-
porte quel dérivatif I Parler à tort et à travers, de tout
et de rien...

—.' Tu as vu mon nouveau sac, Jenny ?
— On voit qu 'il vient de Paris. Quelle merveille !
— Maman ne t'a pas oubliée, sois tranquille I Je ne

sais ce qu'elle avait. Elle n'a fait que des folies I
La mère s'excusa :
— Papa a été tellement généreux avant notre départ !

Et, évidemment, Paris... Oui j' ai aussi un sac pour toi,
chérie, et la robe que tu voulais. C'est Françoise qui
l'a choisie. Et bien d'autres choses encore I...

—¦ Quoi ? quoi ? demanda la petite, tout agitée.
— Tu le verras à la maison I
Et la conversation continua sur des sujets frivoles.
La voiture enfila- enfi n une rue paisible dans les

environs de Marble Arch et s'arrêta devant un immeu-
ble plein de dignité.

< Herbert leur ouvrit la porte avec empressement. La
figure souriante de la femme de chambre les accueillit
dans le fond du hall. Carrie s'avança et, avec sa cour-
toise gentillesse habituelle, elle demanda des nouvelles
de tout le personnel.

François se retourna. Jennifer, apparemment dis-
traite, s'était arrêtée, appuyée contre le chambranle de
la porte ; subitement inquiète, Françoise la vit lever
les yeux vers le ciel bouché. Une pluie scintillante
continuait à tomber sur la cité. Dans la rue, c'était
le jeu des lumières et de l'eau. Qu'est-ce donc qui rete-
nait sa sœur immobile sur le seuil ?

Quelque chose n'allait pas. Mais quoi ? Elle tendit
la main et lui toucha le bras, l'entraînant dans la mai-
son, derrière leur mère qui montait l'escalier en par-
lant avec Mabel.

— Qu'y a-t-il ? dit-elle à voix basse. Tu as l'air si
étrange I

Jennifer sursauta.

— C'est parfaitement stupide, Françoise, mais je
« les » ai eus de nouveau !

—¦ Eus quoi ?
La petite murmura, pour ne pas être entendue des

deux femmes qui étaient au sommet de l'escalier :
—¦ Mes battements de cœur I
Françoise répéta stupidement :
— Tes battements de cœur ?
Puis, se souvenant, elle fronça les sourcils, ennuyée.
— Cousine Mollie est venue te monter la tête avec

ses sottes histoires ? Et cela, au moment où tu te
fiances !

Jennifer secoua la tête :
— Non , non , cela n 'a rien à voir avec cousine Mollie ,

je t'assure I Cela m'a pris au champ d'aviation. A
Croydon. Avec une violence inouïe. Et cela au mo-
ment où papa décollait. J'étais tellement heureuse de
vous parler de Steve que je n'y ai plus pensé.

Elle ajouta précipitamment, en voyant sa sœur ouvrir
la bouche avec indignation :

— Ne dis rien à maman, cela la terrifierait. Tu
sais bien que chaque fois...

Elle s'arrêta , ses yeux plus largement ouverts que
jamais. Elle cherchait visiblement du secours chez sa
sœur, plus solide moralement. Françoise haussa les
épaules avec mauvaise humeur.

— Surtout pas à maman 1 C'est stupide I... Pense à
autre chose I

— Jen I appela Mme de Falmagne, du palier, viens
dans ma chambre, je vais te montrer ce que je t'ai
rapporté.

Elles montèrent en courant. Françoise suivait sa sœur
des yeux. Un moment, elle avait oublié son chagrin
si brutal.

Stupidités que toutes ces superstitions ! Et pour-
tant !... Dans la famille, du côté des femmes — de
leur mère, donc — un curieux pouvoir se transmettait
depuis plusieurs générations, une prescience plutôt, qui
se manifestait toujours de la même façon : des batte-
ments de cœur tumultueux, accompagnés d'une légère
sueur glacée aux tempes. Et il était indiscutable que,

chaque fois que s'était produit ce phénomène, un
malheur s'était abattu dans l'entourage immédiat du
sujet. Françoise s'insurgeait. Elle accusait les bavar-
dages de la cousine Mollie, brave créature sans âge,
aux yeux d'oiseau, bonne, cœur d'or et cervelle de
dimensions limitées, pensait la jeune fille. Elle s'était
littéralement complu à découvrir chez Jennifer, qu'elle
aimait beaucoup, le fameux don familial. Jennifer
s'était vite laissé convaincre car, la première fois que
cela lui était arrivé, son chien favori était mort, écrasé
par une voiture quelques heures après.

On avait plaisanté dans la famille devant les yeux
ronds et effarés de Mollie et ses : « Je vous l'avais bien
dit. » On ne plaisanta plus lorsque, la deuxième fois,
la grand-mère paternelle des enfants, Françoise de
Falmagne, qui avait donné son nom à l'aînée des ses
petites-filles, mourut subitement dans la nuit qui sui-
vit le même phénomène.

Et depuis, Françoise était forcée d'admettre qu'une
étrange mélancolie s'était glissée dans les yeux de sa
sœur. Jennifer avait peur de ce don , le repoussait de
toutes ses forces jeunes. Deux expériences lui avaient
suffi . Depuis plusieurs années, rien ne s'était produit.
La coïncidence du départ de son père en avion avait
pu la frapper. Pourtant , Michel de Falmagne voyageait
énormément et , jusque-là, avec une chance parfaite.
Jamais le moindre petit « pépin », une régularité ab-
solue. Il n'y avait rien d'exceptionnel dans son envol
brusque pour le continent. Et pourtant... Elle était
folle, complètement folle. C'était sans doute la pensée
des fiançailles de Jenny et de Steve qui accentuait son
angoisse. Elle ne permettrait pas à ce mal sourd de la
dominer et, bravement, elle entra dans la chambre à
coucher de sa mère.

Carrie , effondrée dans un fauteuil , sirotait avec dé-
lices la tasse de thé — du vrai , du bon , enfin ! —
qu'elle attendait depuis Paris. Elle riait de la joie de
sa cadette. Fragile et petite, Jennifer, tenant la robe
contre elle, de ses hauts; talons, frappait le sol en ca-
dence, en faisant virevolter la vaste jupe.

(A suivre)

C'EST TOI QUE J AIME

Employée
de bureau

ayant de bonnes
connaissances d'al-
lemand et aimant
les responsabilités
cherche emploi.

Adresser offres écri-
tes à DW 02321 au
bureau du journal.

ACHATS
bijoux or et argent,

vieille argenterie,
pierres fines (dia-
mants), aux meil-

leurs prix du jour

H. VUILLE
Bijoutier-orfèvre
Place Numa-Droz

Neuchâtel

URGENT
Je cherche

à acheter FRIGO
d'occasion, bon état.
Payable comptant.

S'adresser sous
chiffres JB 02316

au bureau du
Journal.
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L'entraîneur national tché-
coslovaque de football Vac-
lav Jira, qui occupait son
poste depuis dix-huit mois,
a été démis de ses fonc-
tions. On lui reproche d'avoir
commis de nombreuses er-
reurs dans la direction de
l'équipe nationale ces der-
niers mois. Son successeur
n'a pas encore été désigné.
Vytlacil, son prédécesseur à
la tête de l'équipe nationale,
entraîne actuellement avec
succès l'équipe bulgare de
Lewski Sofia, qui vient,
d'ailleurs, d'enlever le titre
national en Bulgarie.
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L Allemand Elschenbroich crée un incident

Tous les Suisses éliminés au tournoi de Montana

Les derniers Suisses en lice ont été
éliminés au cours de la seconde jour-
née du tournoi international de Mon-
tana. Il s'agit des trois Sturdza, Michel,
le père, Dimitri et Eric, les fils.
D. Sturdza a offert une belle résis-
tance au Chilien Aguirre, brillant no-
tamment par son tempérament offen-
sif. Mais il a dû finalement s'incliner
en trois sets, devant un adversaire
plus régulier. L'Indien Venkatesan,
qui avait causé la surprise de la pre-

mière journée en éliminant l'Austra-
lien Mulligan, n'a pas trouvé grâce
devant l'Australien Sharpe, vainqueur
en trois sets. Enfin, un incident a été
enregistré au cours du match oppo-
sant l'Allemand Elschenbroich au Sud-
Africain Sanders. A la suite des récla-
mations continuelles de l'Allemand, les
arbitres ont décidé de le disqualifier
alors qu'il avait, d'ailleurs, déjà perdu
le premier set. Enfin, le Chilien
Aguirre, souffrant d'un genou, a aban-
donné au cours de son match contre
Merlo.

RÉSULTATS
Simple messieurs, deuxième journée :

Sanders (AS) bat Elschenbroich (Ail)
7-5, 1-0, disqualification ; Merlo (It)
bat Schweizer (S) 6-4, 7-5 ; Hoogs
(EU) bat Fujii (Jap) 6-2, 6-3 ; Tac-
chini (It) bat E. Sturdza (S) 6-1, 6-1 :
Jauffret (Fr) bat M. Sturdza (S) 6-2,
6-3 ; Diepraam (AS) bat Grimm (EU)
6-1, 6-0 ; Plechter (Aus) bat Olivieri
(It) 6-3, 7-5 ; Aguirre (Chili) bat D.
Sturdza (S) 7-9, 6-3.

Huitièmes de finale : Ryan (AS) bat
Jovanovic (You) 8-6, 2-6, 6-3 ; Sharpe
(Aus) bat Venkiatesan (Inde) 6-3, 5-7,
6-1 ; Leschly (Da) bat Guercilena (It)
6-3, 6-0 ; Diepraam (AS) bat Stone
(Aus) 9-7, 6-3 ; Jauffret (Fr) bat
Hoogs (Eu ) 2-6, 6-4, 9-7 ; Merlo (It )
bat Aguirre (Chili) 6-3, 4-6, 1-1 aban-
don ; Fletcher (Aus) bat Konishi (Jap)
6-4, 6-0 ; Sanders (AS) bat Tacchini
(It) 1-6, 9-7, 6-3.

Ordre des quarts de finale : Sharpe
contre Ryan ; Diepraam contre Merlo ;

Jauffret contre Sanders ; Leschly con-
tre Fletcher.

Simple dames, deuxième tour :
Madonna Schacht (Aus) bat Liliane
Crosa (S) 6-0, 6-1 ; Jacqueline Ress-
Lewis (Fr) bat Ratan Thadani (Inde)
w.o. ; Carol Shenriff (Aus) bat Pier-
rette Tacchini (It) 6-3, 7-5 ; Fay Toyne
(Aus) bat Jill Blackman (Aus) 6-3,
6-2 ; Gail Sherriff (Aus) bat Alessan-
dra Gobbo (It) 6-1, 4-6, 6-0 ; Christiane
Spinoza (Fr) bat Patricia Reyes (Mex)
6-4, 6-3 ; Maria-Ester Buen o (Bré) bat
Friedhilde Fuchs (Ail) -w.o.

L'élite suisse sera au Sdhauînsland
^^^^^ l̂ L^J 

Championnat 

d'Europe 

de la montagne

Plusieurs pilotes suisses participeront à
la 5me manche du championnat d'Europe
de la montagne, qui aura lieu le 8 août
au Schauinsland, près de Fribourg-en-Bris-
gau. Muller (Porsche), Stierli (Abarth) ,
Foitek (Lotus) , Kuhnis (Abaxth) et
Eufenacht (Abarth) tenteront notamment
de s'immiscer dans la lutte qui opposera
Mitter (Porsche) , Scarfiotti (Ferrari) et
Hermann (Abarth) , D'autre part, le mê-
me jour, une manche du championnat mo-
tocycliste de côte mettra aux prises les
meilleurs spécialistes européens. Les cou-
leurs suisses seront défendues par Fegbli
(Honda) , Grandjean (Honda) et Mar-
sovszky (Matohless) .

La collaboration
Maserafi-Cooper

M. Alfieri, directeur du bureau d'étu-
des de l'usine Maserati, a précisé que
l'élaboration du nouveau moteur «Mase-
rati » trois litres, destiné à la « Cooper
1966 » de formule un, a été entrepris et
que les résultats doivent, jusqu'ici, être
considérés comme satisfaisants. On sait
que la marque italienne a proposé à
Cooper une version modernisée de son
moteur de 12 cylindres en "V, construit
en 1957. D'importantes innovations seront
cependant apportées à la distribution.
Quant à l'alimentation, elle est prévue
par injection directe.

@ Cette année, la manche autrichien-
ne du championnat d'Europe de la mon-
tagne se dréoulera pour la dernière fois
au Gaisberg. En effet, à partir de 1966,
les organisateurs la mettront sur pied
sur un parcours de douze kilomètres em-
pruntant le parcours du Grossglockner sur
le versant de Salzbourg.

Les matches du second tour en Ligue nationale
¦S3S39 CALENDRIER DE LA SAISON 1965-1966

4-5 DÉCEMBRE
Ligue A : La Chaux-de-Fonds - Grass-

hoppers, Granges - Young Boys, Lausan-
ne - Bienne, Lugano - Sion, Urania ¦
Bâle, Young Fellows - Servette, Zurich ¦
Lucerne. Ligue B : Aarau - Cantonal
Baden - Moutier, Bellinzone - Le Lo
cie, Porrentruy - Bruhl , Saint-Gall •
Chiasso, Thoune - Soleure, (dispenses
Blue Stars et Winterthour).

_ . . _ . . . , .11-1?. DÉCEMBRE u  ̂  ̂ ^
Ligue A : Bienne - Granges, Grasshop-

pers - Lausanne, Lugano - Urania , Lu-
cerne - Bâle, Servette - Zurich,. Sion -
La Chaux-de-Fonds, Young Boys - Young^
Fellows. Ligue B : Blue Stars - Baden,,)
Bruhl - Aarau, Cantonal - Bellinzone, Le
Locle - Chlasso, Moutier - Thoune, So-
leure - Porrentruy, Winterthour - Saint-
Gall.

18-19 DÉCEMBRE
Cinquième tour principal de la coupe

de Suisse.
27 FÉVRÏER

Sixième tour principal de la coupe de
Suisse.

6 MARS
Ligue A : Bâle - Servette, La Chaux-

de-Fonds - Lugano, Granges - Grass-
hoppers, Lausanne - Sion, Urania - Lu-
cerne, Young Fellows - Bieiine, Zurich -
Young Boys. Ligue B (matches du pre-
mier tour) : Aarau - Winterthour, Bel-
linzone - Blue Stars, Cantonal - Bruhl,
Chiasso - Moutier , Porrentruy - Baden,
Saint-Gall- Thoune.

12-13 MARS
Ligue A : Bienne - Zurich, La Chaux-

de-Fonds - Urania, Grasshoppers - Young
Fellows, Lugano - Lusanne, Servette -
Lucerne, Sion - Granges, Young Boys -
Bâle. Ligue B : Baden - Saint-Gall, Blue
Stars - Porrentruy, Bruhl - Chiasso, Can-
tonal - Le Locle, Moutier - Aarau, Soleu-
re - Bellinzone, Winterthour - Thoune.

20 MARS
Demi-finales de la coupe de Suisse.

Ligue B (premier tour) : Le Locle -
Soleure.

26-27 MARS
Ligue A : Bâle - Bienne, Granges - Lu-

gano, Lausanne - La Chaux-de-Fonds, Lu-
cerne - Young Boys, Urania - Servette,
Young Fellows - Sion, Zurich - Grass-
hoppers. Ligue B : Aarau - Blue Stars,
Bellinzone - Moutier, Chiasso - Soleure,
Le Locle - Bruhl, Porrentruy - Win-
terthour, Saint-Gall - Cantonal, Thoune -
Baden.

2-3 AVRIL
Ligue A : Bienne - Lucerne, La Chaux-

de-Fonds - Granges, Grasshoppers - Bâle,
Lausanne - Urania , Lugano - Young
Fellows, Sion - Zurich, Young Boys -
Servette. Ligue B : Blue Stars - Winter-
thour, Moutier - Soleure.

11 AVRIL
Finale de la coupe de Suisse.

16-17 AVRIL
Ligue A : Bâle - Sion, Granges - Lau-

sanne, Lucerne - Grasshoppers, Servette -
Bienne, Urania - Young Boys, Young
Fellows - La Chaux-de-Fonds, Zurich -
Lugano. Ligue B : Aarau - Baden, Bellin-
zone - Winterthour, Cantonal - Soleu-
re, Chiasso - Blue Stars, Le Locle - Mou-
tier, Porrentruy - Thoune, Saint-Gall -
Bruhl.

23-24 AVRIL
Ligue A i Bienne - Youiig Boys, La

Chaux-de-Fonds - Zurich, Grasshoppers-¦ Servette, Lausanne - Young Fellows, 'Lu-
gano - Bâle, Sion - Lucerne, Urania -
Granges. Ligne B : Baden - Bellinzone,
Blue Stars - Le Locle, Moutier - Cantonal ,
Saint-Gall - Porrentruy, Soleure - Bruhl,
Thoune - Aarau , Winterthour - Chiasso.

30 AVRIL - 1er MAI
Ligue A : Bâle - la Chaux-de-Fonds,

Bienne - Urania, Lucerne - Lugano, Ser-
vette - Sion, Young Boys - Grasshoppers,
Young Fellows - Granges, Zurich - Lau-
sanne. Ligue B : Aarau - Porrentruy,
Bellinzone - Thoune, Bruhl - Moutier,
Cantonal - Blue Stars, Chiasso - Baden,
Le Locle - Winterthour, Soleure - Saint-
Gall.

7-8 MAI
Ligue A : La Chaux-de-Fonds - Lu-

cerne, Grasshoppers - Bienne, Granges -
Zurich, Lausanne - Bàle, Lugano - Ser-
vette, Sion - Young Boys Urania -
Young Fellows. Ligue B : Baden - Le
Locle, Blue Stars - Bruhl, Porrentruy -
Bellinzone, Saint-Gall - Aarau, Thoune -
Chiasso, Winterthour - Cantonal.

14-15 MAI
Ligue A : Bâle - Granges, Bienne -

Sion, Grasshoppers - Urania, Lucerne -
Lausanne, Servette - La Chaux-de-Fonds,
Young Boys - Lugano, Zurich - Young
Fellows. Ligue B : Bellinzone - Aarau,
Bruhl - Winterthour, Cantonal - Baden,
Chiasso - Porrentruy, Le Locle - Thoune,
Moutier - Saint-Gall, Soleure - Blue
Stars.

18-19 MAI
Ligue A : La Chaux-de-Fonds - Young

Boys, Granges - Lucerne, Lausanne -
Servette, Lugano - Bienne, Sion - Grass-
hoppers, Urania - Zurich, Young Fel-
lows - Bâle.

21-22 MAI
Ligue A : Bâle - Zurich, Bienne - La

Chaux-de-Fonds, Grasshoppers - Luga-
no, Lucerne - Young Fellows, Servette -
Granges, Sion - Urania, Young Boys -
Lausanne. Ligue B : Baden - Porrentruy,
Blue Stars - Bellinzone, Bruhl - Canto-
nal, Moutier - Chiasso, Soleure - Le Lo-
cle, Thoune - Saint-Gall, Winterthour -
Aarau.

28-29 MAI
Ligue B : Aarau - Soleure, Baden -

Winterthour, Bellinzone - Bruhl, Chlas-
so - Cantonal, Porrentruy - Moutier,
Saint-Gall - Le Locle, Thoune - Blue
Stars.

4-5 JUIN
Ligue B : Blue Stars - Saint-Gall, Bruhl

- Thoune, Cantonal - Porrentruy, Chias-
so - Bellinzone . Le Locle - Aarau , Mou-
tier - Winterthour , Soleure - Baden.

11-12 JUIN
Ligue B : Aarau - Chiasso, Baden -

Bruhl, Blue Stars - Moutier, Porrentruy-
le Locle. Saint-Gall - Bellinzone, Thoune-
Cantonal, Winterthour - Soleure.

HALTÉROPHILIE
A Tokio, le poids moyen japonais

Ouchi a égalé avec 450 kilos (142,5,
140, 167,5) le record du monde de
la catégorie.

w Q

n Finale intercontinentale j=j
n n

§ Dates fixées |
n n
D MM. Solti et Sande, respective- d
n ment représentants d'International U
{!_| de Milan et d'Independiente de Q
H Buenos-Aires, sont tombés d'accord J-J
0 sur les dates des matches aller et 0
0 retour devant opposer leur club rj
n en finale de la coupe interconti- U
D nentale des champions (15 septem- H
pj bre à Milan , 22 septembre à Bue- Q
S nos-Aires). Ils doivent encore en- 

^jjjj visager le problème du lieu d'un Q
H éventuel match d'appui. H est poa- Q
d slble aue celui-ci se déroule au 0
D Chili. • g
?nnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnn

SKI
En dépit des abondantes chutes de

neige de la nuit, l'Allemand de l'Ouest
Leitner a réalisé une excellente pres-
tation au cours de la seconde manche
des épreuves internationales de vitesse
de Gervinia. Leitner n'a pas battu le
record de l'épreuve, détenu par l'Ita-
lien de Marco (174 km 757) mais sa
performance lui a permis de prendre
la tête du classement général.

Après deux manches, ce classement
général est le suivant : 1. Leitner (Ail)
169 km 651 ; 2. Alberti (It ) et de
Marco (It) 169 km 252 ; 4. de Zordo
(It ) 169 km 014 ; 5. Mussner (It)
168 km 460. L'Italien Gasperi, victime
d'une violente chute après l'arrivée,
s'est fracturé un bras.

YACHTING
Le championnat suisse des 5 m 50

s'est terminé à Lausanne par la vic-
toire d'« Y l l i u m  l(j », appartenant a
feu Firmenich et barré par Louis No-
verraz. Voici les derniers résultats :
sixième et dernière régate : 1. «Ylliam
W » (Firmenich, Genève) ; 2. « Artémis
5 » (Pieper, Saint-Moritz) ; 3. « Con-
test » (Ferrari, Zurich).

Classement final : 1. « Ylliam 16»
16.5 p.; 2. « Volpina 2 »  (Carcano,
Côme) 18,5 p . ;  3. « Artémis 5» 20,5
p. ; 4. « B a l l o n n a  6 »  (Metzger, Genève!
21.6 p . ;  5. « Eole » (Bory, Genève)
28 points.

D'autre part , la coupe de Suisse des
5 m 50 qui s'est déroulée également
à Lausanne, a vu la victoire de « Vol-
pina 2 s à M. Carcano, de Côme. En
voici le classement général : 1. « Vol-
pina 2 » 6,6 ; 2. « Opale » (Baezner,
Genève) 7,4 ; 3. « Michel » (P. Nover-
raz, Genève) 21,6.

TENNIS
La Suisse s'est qualifiée, à Budapest ,

pour les demi-finales de la coupe de
Galea (compétition européenne réservée
aux jeunes) , où son adversaire sera la
Roumanie. La Suisse a battu le Luxem-
bourg 4-1. Pour sa part , l'Autriche s'est
qualifiée en battant l'Allemagne de l'Est
4-1.

NATATION

Oeux records it Suisse
A Rij ssen, la Hollande B a nettement

remporté le match international qui l'op-
posait à la Suisse. Les Bataves se sont
imposés 120-75. Les Suissesses sont en
grande partie responsables de cette dé-
faite : elle n'ont pas remporté le moindre
succès et leur seule deuxième place, elles
la doivent à la disqualification d'une
Hollandaise (100 m dos). Chez les mes-
sieurs, les prestations ont été d'un niveau
supérieur puisque deux records nationaux
ont été battus. Sur le 200 m brasse pa-
pillon, l'Yverdonnois Sohibli a amélioré
de 2" 1 le record national détenu par
Bonhnhoff , le portant à 2' 32". Au 4 x 100
m quatre nages, le précédent record a été
amélioré de 2" 1 (4' 34" 4). Comme la
veille, le Lausannois P. Capêronis s'est
imposé, dans le 400 m nage libre cette
fois.

ATHLÉTISME
A Bolton (Lancashire) , l'Anglais Ron

Hill a battu le record du monde des 25
kilomètres en 1 h 15' 22" 6. Au passage,
il a également amélioré le record du
monde des 15 miles en 1 h 12' 48" 2. Le
Tchécoslovaque Zatopek détenait ces deuv
records depuis le 29 octobre 1955 avec
1 h 16' 36" 4 pour les 25 kilomètres et
1 h 14' 01" pour les 15 miles.

• L'épouse de Ron Clarke a révélé que
son mari, au cours d'une entretien télé-
phonique avec un journal français, a
déclaré n'avoir jamais critiqué Jazy, à
son retour de Melbourne, contrairement
à ce que laissait entendre une agence de
presse.

ConnoSly eî Silvester
n'iront pas en Union soviétique
Pour affronter l'URSS, les 31 juillet

et 1er août à Kiev, l'équipe des Etats-
Unis devra se passer des services de deux
de ses meilleurs lanceurs. En effet , Con-
nolly, détenteur du record du monde du
marteau , a renoncé à ce déplacement en
raison d'une blessure au dos. De son côté,
Silvester (disque) a décliné une sélection,
pour des raisons professionnelles. Leurs
remplaçants n'ont pas encore été désignés.

Par ailleurs, d'autres modifications sont
intervenues dans la composition de l'équi-
pe américaine. C'est ainsi que Luck (400

ABSENCE. — Les Soviéti ques
ne regretteront pas celle de

Connolly, à Kiev.

mètres haies) , Seagren (perche) et Shy
(décathlon) feront le déplacement en
Europe.

« Sommet » à Buenos-Aires
L'Australien Clarke, le Français Jazy

et le Belge Roelants seront les vedettes
d'une réunion Internationale organisée par
la Confédération athlétique argentine, les
23 et 24 octobre, à Buenos Aires. De nom-
breux athlètes sud-américains, notamment
Cruz et Estevez, et une dizaine d'Améri-
cains seront également présents.

Petit® réunion à Zurich
A Zurich, environ 200 athlètes ont par-

ticipé à la réunion organisée par le T.V.
Wiedikon. Les principaux vainqueurs de
cette manifestation ont été :

100 m : Haeusler (Zurich) 10"6. 600
mètres : Greil (Dielsdorf) l'20"6. 1500
mètres Conrad (Zurich) 3'54"7. Hau-
teur : Barlocher (Zurich) 1 m 95. Lon-
gueur : Matt (Zurich) 6 m 91. Poids :
Hiltebrand (Zurich) 13 m 27.

Comment VUuu sporîez-ïUIJo l
Si nous nous amusions, sur la

D pelouse des p lages ou le béton des
D p iscines, à deviner les vrais spor-
5 t i f s , les durs de la natation et
N du p longeon , les g éants du crawl ,
U tes champ ions de la brasse-pap il-
n Ion... A les deviner , je  dis bien,
a mr la p elouse ou le béton ; c'est-
S à-dire sans les voir à l'œuvre (ce
? serait alors trop fac i l e ) ,  nous choi-
? sirions forc ément comme critères
? de jugement le « c o f f r e  » du tho-
d rax, la largeur des épaule s, l'épais-
? seur des biceps , la musculature des
H cuisses, le cuivre de la peau...
S Bre f ,  nous nous baserions sur
? ces signes extérieurs de la vigueur
D p hysi que, tant vantés pa r certaines
n réclames pour « cours miraculeux
H de culture physique : en deux mois
S des pectoraux d'athlète ! », ou sur
Q les protot ypes d'hercules cinémato-
0 graphiques : Johnny Weissmuller,
U Victore Mature , etc.
S Et nous nous tromperions par -
y f o i s  lourdement.
? Je me souviens d' un certain
d gringalet ventripotent , aux mem-
U bres p lutôt grêles , à la peau lai-
n teuse , aux épaules en chop ine, qui ,

^ 
apparaissant , l'été dernier , dans

0 une piscine proven çale, devint im-
0 médiatement le point de mire de
d tous les baigneurs.
H A son passa ge, des groupes de

jeunes f i l les cherchèrent à peine _
à é tou f fer  leur rire moqueur ; E
p lusieurs jeunes gens s'amusèrent ]-
à le croiser ou ù le dé passer, C
bombant le torse , pour se faire C
mieux valoir , par contraste. p

Mais mon gringalet  grimpa sur t
le p longeoir , au tout dernier éta- j -
ge : dix mètres... C

Et là, pardon I... C
Ce f u t  un vrai festival qu'il nous E

donna pendant un quart d'heure t §
saufs périlleux en avant, en ar- p
rière, double saut périlleux laté- ?
rai , saut de l'ange... ?

Puis il quitta l' eau de la p iscine, B
regagna sa cabin e, dont il ressor- S
ttt, dix minutes p lus tard , tout Q
habillé , et s 'en f u t .  ?

C'était peut-être l' exception qui ?
confirm e la règ le mais, depuis , j' ai D
renoncé à mesurer la sportivité des S
hommes à leurs épaules et à leurs p
muscles. ?

Evidemment , ricaneront ceux qui O
me connaissent , cela fai t  bougre- —
ment ton af fa ire .  S

Peut-être. Mais il n'en demeure 0pas moins que si l'habit ne fai t  n
pas le moine , le slip de bain ne U
fa i t  pas non p lus le crack. ?

Même si ce sli p est en imitation S
pseudo fausse  peau de tigre fac-  0tice ! n

RICHARD n
D
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Le Tour des jeunes 1965
révélera-t-il des champions ?

Organisé en Alïemagmie occidentale girâce à l'appui firaameiar ée firmes estra-
spcxrtiives, le Tour des jeumes 1965 se déroulera du SI juillet aiu 8 août , à
Radievanmwald, avec la pairticj ipaition de jeunies coureurs die iseiize nations. Quinze
pays européens (dont la Suisse) et l'Afrique du Sud siéront représentés dams cotte
compétition, qui a permis à plusieurs exoellcmibs coureurs de se révéler. C'est
ainsi que le cltamipion dm monde de poursuite Groen , le médaillé olympiqu e
Soedarl-uinid (Su) et les Suisses Rudi et Paul Zollinger et Louis Pfenninger ont
l'a i t  teura débuts inteiin-aitio -naux daims cette épreuve.

Voici quel sera le programme de l'édition 1965 :
1000 m contre la montre pair équipes, 1000 m contre la montre individuel ,

paii-couins die dextérité, 30 Ion coruhre là montre pair équipes, 70 km sur route
individuel, sprint sur roaube, 15 km cantaio la montra individuel et 3 lun par
équipes (crel-ais).

Depuis plusieurs jours, la capitale
autrichienne est envahie par plus de
10,000 gymnastes de vingt-huit pays
du monde entier. Ces athlètes partici-
peront jusqu'à dimanche à la qua-
trième Gymnaestrada. Cette fête mon-
diale de la gymnastique ne comporte
aucune épreuve sanctionnée par un
classement ou verdict d'un Jury, mais
uniquement des exhibitions Individuel-
les ou collectives.

â 0,000 gymnastes
à Vienne

Le match Santana - Drysdale vaudrait
à lui seul le déplacement à Barcelone

jyJISBlli Bientôt la finale de la zone européenne de h coupe Davis

DRYSDALE. — Le Sud-Af ricain peut être classé parmi les cinq
meilleurs amateurs du momie

(AGIP)

Les f inal is tes  de la zone européenne
de la coupe Davis sont maintenant
connus . Il s'agit de l'Espagne et de
l 'Afri que du Sud , qui se rencontreront
à Barcelone du 30 juillet  au 1er août.
Le chemin qui a conduit ces deux équi-
pes en f inale a été long et souvent p é-
nible si l' on songe qu'il y a parmi les
victimes des pays comme l'Allemagne,
l'Italie , la France , la Grande-Bretagne ,
le Brésil , la Yougoslavie ou la Suède.
Or , pendant ce temps, le Mexi que et les
Etats-Unis arrivent, eux aussi , en f i -
nale de zone après avoir disposé de
deux adversaires facilemen t vulnéra-
bles. Cette disproportion est choquante
et il serait grand temps que des équi-
pes comme le Brésil, le Chili ou l'Afri-
que du Sud soient p lacées dans une
zone non europ éenne 1

LE CHOIX
Cela dit , revenons sur les demi-

f inales , qui se sont déroulées à la f i n
de la semaine dernière. A Prague , les
Espagnols ne se sont pas laissé pren-
dre au p iège comme les Italiens . Après
deux jours, ils menaient 3 à 0 et la
cause était entendue. Inutile de dire
que Manolo Santana a gagné ses deux
simp les sans perdre un set, alors que
le premier jour , le jeune Gisbert a
battu assez facilement l'espoir tchéco-
slovaque Holecek. Lorsque le résultat
dé f in i t i f  était acquis , Gisbert a perdu
contre l'ancien Javorsky.  Ce résultat va
fa ire  réfléchir le cap itaine espagnol ,
car un Couder , moins brillant, mais
p lus ré gulier, aurait peut-être battu le
meilleur joueur de Prague . A quoi les
partisans de Gisbert répondront que
contre Diepraam, Gisbert pourrait ga-
gner s'il est en forme , alors que Cou-
der n'aurait aucune chance. Couder ,
c'est le p lacement de père de famil le .
Gisbert , c'est le coup de bourse.

ATOUTS PRÉCIEUX
Comme José Srilla demeure un re-

marquable partenaire de double pour
Arilla , on en déduira que les Espagnols
doivent être bien heureux de compter
avec quatre joueurs de coupe Davis de

valeur , dont iun d' eux , Santana , est
imbattable à l'heure actuelle , sur terre
battue. Af fronter  une f inale  européenne
avec de tels atouts et dans le climat de
la Catalogne devrait représenter pour
les Ibéri ques un énorme avantage.

PAS DE MIRACL E
C'est l 'Afri que du Sud qui donnera

la rép lique à l'Espagne , après avoir
disposé de la France à Roland-Garros.
Nous l'avions écrit après Wimbledon :
Drysdale est actuellement un des meil-
leurs joueurs de simp le du monde et
il f i gurerait sans aucn doute dans les
cinq premiers d' un classement qui
comprendrait Emerson, Santana, Stolle
et Ralston. Dans ces conditions, il a
battu Darmon et Barthès sans rémis-
sion. Comme les Français ont été très
faibles en double , le public de Roland-
Garros n'a pas pu croire au miracle
comme ce f u t  le cas contre ces mêmes
Africains il y a une année (à l'époque ,
Drysdale , blessé , ne jouait pas !).

LA « RROSSE A RELUIRE »
Jusqu 'à cette demi-finale , les Sud-

Africains hésitaien t toujours pour le
double entre Drysdale et le vétéran

Segal pour appuyer Diepraam . A Pa-
ris, ils ont choisi le jeune Mac Millan
et c'est lui qui s'est montré le meilleur
de tous ! Le hasard du tirage a obligé ,
une fo i s  de plus , Barthès à jouer le
match-clef. Mené deux sets à zéro, le
jeune Français s'est bien battu avant
de perdre 8-6 au cinquième set . Bar-
thès se bat toujours avec générosité ,
mais il perd ré gulièrement . Il peut ,
selon Emerson , devenir un très bon
joueur , mais, pour cela , il faudrai t  que
ceux qui ont la nostalgie des « Mous-
quetaires » cessent une bonne f o i s  pour
toutes à parler de « challenge round »
chaque fo i s  qu'un joueur français p é-
nètre sur un court . Barthès a des qua-
lités, mais il a énormément à appren-
dre. A ce stade , quel ques remarques
bien sévères lui feraient  p lus de bien
que la trop fameuse « brosse à re-
luire ».

La finale de Barcelone vaudra avant
tout par le match Santana - Drysdale ,
ce qu 'on peut fa i re  de mieux en Eu-
rope à l'heure actuelle. Ce choc ne sera
peut-être pas décisif pour l'issue de la
rencontre , mais il vaudra , à lui seul
le dé p lacement en Espagne !

Bernard ANDRÉ

HesiiSfafs logiques
sir !@s courts la Villars

Aucune surprise n'a été enregistrée
au cours de la première journé e du
tournoi international de Villars, où les
résultats suivants ont été enregistrés :
simple messieurs : Carmichael (Aus)
bat Horneman (AM) 8-6, 6-3 ; Ishiguro
(Jap) bat Buchter (S) 6-0, 6-2 ; An-
dersen (Da) bat Bolli (S) 6-1, 6-2 ;
Watanabe (Jap) bat Charbonnier (S)
6-0, 6-1 ; Auberson (S) bat Rivier (S)
6-1, 6-4 ; Mandarine (Bré) bat Aubreu
(Port) 6-1, 6-0 ; . Soriano (Arg) bat
Triebold (S) 6-0, 6-1 ; Rapp (S) bat
Udry (S) 6-0, 6-4 ; Rodriguez (Chili)
bat Welles (EU) 6-4, 7-5 ; Stubbs (Aus)
bat van Dyck (Ho) 6-4, 6-2 ; Torben
Ulrich (Da) bat Pabst (Chili) 6-4,
7-5 ; Loizeau (Fr) bat Woody (EU)
8-6, 11-9.

CANOË

Malgré le f o r f a i t  de l'Allemagne , le
slalom international, prévu pour les 2b
et 25 juillet , à Bremgarten, revêtira
une importance non né gli geable sur le
p lan mondial . En e f f e t , il réunira en
p lus des équi pes nationales suisse et
française celles des Etats- Unis et dn
Canada , entraînées par le Genevois
D u f f e k .  La liste des engag és est com-
p létée par les anciens champions du
monde Novak - Navakava (Tch)  et
Rosemarie Bisinger ( A l ) .  Ainsi , à quel-
ques jours des championnats du monde
de Spit tal , les spécialiste s helvéti ques
pourront fa i re  le point de leur pré pa-
ration.

Le slalom de Bremgarten
vers un grand succès

ZURICH. — Le Tour de Suisse cy-
cliste 1966, qui sera le 30mc, partira d"
cette ville et y prendra fin.



Servette part comme favori

I Le championnat de LNA

14 équipes, autant d'inconnues ©

Leduc : Nous n'avons
échoué que par

notre propre faute

C'est le titre qu'il s'attribue lui-même
Réussir là où nous avons échoué. Cette p hrase, qui sera le leitmotiv,

sinon la ligne de conduite de Servette pour ,  la saison qui va bientôt
débuter , nous pourrions l'attribuer à bien des personn es : au président
Righi, tout d' abord , à l'entraîneur Leduc , à Me Hauchmann, président
de la commission des transferts, etc. Car cette vision de l'avenir n'est
pas une utop ie, du moins pas de l'avis des intéressés. Bien au contraire ,
le succès a été tellement près ces derniers mois qu'il s uf f i r a  de peu
pour l'accueillir comp lètement, à bras ouverts. Et du même coup, il
mettrait un peu de baume sur la p laie ouverte, la double p laie même,
qu'ont suscitée les échecs en coupe et en championnat.

Car la déception fut assez amère. Pour
beaucoup, mais peut-être pas pour tous :
M. Righi, lui, voit les choses d'une autre
façon : « Nous sommes parvenus en finale
de coupe et nous avons sans cesse pu
briguer le titre. Nous sommes donc parmi
les meilleures équipes du pays, sinon par-
mi les deux meilleures. Il n'y a donc au-

cune raison que la chance ne nous assiste
pas dès le mois prochain comme elle
a assisté les Lausannois. »

C'est pour cela qu'aucun changement
important n'a été enregistré dans la for-
mation de l'équipe. Au contraire, 11 y
avait trop de bons joueurs — et on les
a prêtés pour leur permettre de jouer .

SOUCIEUX. — Leduc Va été
souvent, la saison dernière, tl
en ira peut-être diff éremment

dans quelques mois.

Les quelques arrivées enregistrées ne sont
là que pour pallier la défection de
certains (Pasquini pour Parner en parti-
culier) .

MANQUE DE VOLONTÉ
Pour Lucien Leduc, le problème est un

peu autre : l'équipe qu'il a la chance (ce
sont là ses termes) de diriger a perdu
coupe et. championnat par sa propre fau-
te. Elle a fait, en effet , preuve d'un
manque de volonté évident, d'un manque
de constance dans l'effort . Ce sont donc
deux points essentiels sur lesquels il fau-
dra travailler ferme... Le résultat final
dépendra de la façon dont ces deux la-
cunes seront remédiées.

La saison débutera officiellement le
28 juillet prochain. C'est, en effet , ce
jour-là que reprendra l'entraînement, tout
l'effectif devant être de retour .

Quelques rencontres amicales sont pré-
vues durant le mois d'août, sans pour
autant qu'elles soient fixées. Viendront
pourtant presque à coup sûr, Raclng club
de Paris — c'est une tradition — un club
belge, peut-être une formation italienne
avec certaines vedettes, et Burnley et Ra-
pid Vienne, dans le cadre du tournoi du
75me anniversaire. Puis ce sera, outre
les deux compétitions officielles , la coupe
des villes de foire.

L'équipe type n'est pas encore connue.
Elle ne devrait pourtant pas différer
beaucoup de ' celle de la saison dernière,
étant donné que tant Desbiolles que
Schaller •ou Heuri, qui " sont" j iartlsv'-'lï 'oht
guère • joué. Toutefois, il semble que Des-
baillets devra se contenter du rôle de der-
nier remplaçant, Haymoz ayant fort bien
terminé la saison à la place de Mocellin,
blessé, qui lui-même n'est pas certain
d'être titulaire. En attaque, Vonlanthen a
compris qu'à trente-cinq ans, il devra cer-
tainement céder son poste aux jeunes Be-
dert (21 ans) ou Conti (20 ans), encore
que la jeunesse ne remplace pas toujours
le métier... Enfin, Barlie aura comme
doublure le Veveysan Pasquini , prêté ,
alors que Scalena , pourtant cédé défini-
tivement par Rapid Lugano, ne sera que
le No 3.

Servette part donc avec le titre de fa-
vori, titre qu 'il se donne lui-même.

Serge DOURNOW

La perspective de Norvège-France
rend nos voisins très inquiets

Le championnat de France recommen-
cera le 21 août. Jusqu'ici, aucun trans-
fert important. Les clubs font preuve
d'une sagesse extrême. Ils dépensent en
fonction de leurs moyens... donc ils ne
dépensent pas. Cette année, les plus gros
transferts français n'atteignent pas en va-
leur les plus petits transferts italiens. Il
faut dire qu'en Italie, si l'on achète très
cher, on vend aussi très cher et, par
conséquent , les transactions s'équilibrent.

NOUVELLE POLITIQUE ?
Dès le début du championnat, le sélec-

tionneur de l'équipe nationale pensera à
l'équipe de France, à qui incombera la
lourde responsabilité d'affronter la Nor-
vège et la Yougoslavie. Après • la défaite
à Belgrade, le jour de Pâques, on pensait
que l'équipe de France était d'or.es et dé-
jà éliminée, mais, depuis, les Yougosla-
ves ont perdu en Norvège et, actuelle-
ment, toutes les équipes ont perdu deux
points. Il ne faut pas croire au miracle,
mais la France devrait se surpasser pour
battre la Norvège o Oslo. Quant à la
Yougoslavie, elle constitue depuis de
nombreuses années la « bête noire » du

football français. Le sélectionneur Henri
Guérin va-t-il changer sa politique ? Rap-
pellera-t-il Nestor Combin, actuellement à
Varese, et Lucien Muller, « l'Espagnol » ?

LE MALADE
Depuis 1958, l'équipe de France est

bien malade. Elle n'a obtenu sur le plan
international aucun succès digne des cin-
quante millions d'habitants qu'elle repré-
sente. A chaque défaite, on cherche des
remèdes-miracles. Hélas, la maladie pro-
gresse ; le malade est quasi agonisant.
Pourquoi ne changerait-il pas de méde-
cin ? La France exporte tellement d'en-
traîneurs qu'elle n'en a plus pour elle.
Pourtant, l'entraîneur national a la possi-
bilité de réunir ses joueurs plusieurs
fois avant les matches importants. D'au-
tre part , il bénéficie de l'appui quasi to-
tal des clubs. Celui qui suit régulière-
ment le championnat de France se de-
mande pourquoi on vend les excellents
joueurs qui évoluent dans la plupart des
équipes. Il est impossible d'en réunir onze
animés d'un moral et d'une foi .à dépla-
cer les montagnes.

Jean-Marie THEUBET

I «MMi I »P!£_f M H
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• L'international Allemand Uwe See-
ler, qui se trouvait au repos depuis plu-
sieurs mois à la suite d'une blessure au
talon d'achille, a repris l'entraînement
avec Hambourg. Il jouera son premier
match le 30 juillet contre Ohelsea, soit
cinq mois exactement après avoir été
blessé.

Les championnats d'Europe 1967
auront lieu en Finlande

I r EIMOÎlIf̂  
Co

n9rès de la 
Fédération internationale

La Fédération internationale de gym-
nastique (F.I.G.) a tenu son 44me con-
grès à Vienne sous la présidence de M.
Charles Thoeni (Suisse) . Cette réunion,
qui s'est déroulée dans le cadre de la
Gymnaestrada , a été suivie par les délé-
gués de 37 pays. Parmi les pays mem-
bres absents à ce congrès figurait notam-
ment le Mexique, qui organisera les Jeux
olympiques de 1968. Dans une résolution,
la F.I.G. recommande à la Fédération
mexicaine de mettre sur pied, cette année
encore, une grande manifestation en vue
des Jeux olympiques.

RÉSOLUTION
Pour les championnats du monde de

1966, qui auront lieu du 19 au 25 sep-
tembre à Dortmund avec la participa-
tion de l'Allemagne de l'Est, les membres
de la F.I.G. ont décidé de renoncer à
l'exécution des hymnes nationaux et au

lever des couleurs. Cette résolution a été
adoptée par 21 oui contre 10 non et 6
abstentions. Lors de ces joutes mondiales,
une épreuve féminine individuelle réser-
vée aux nations de second plan (catégo-
rie B) sera mise sur pied. Les quatre
épreuves olympiques seront au programme
Toutefois, aucun titre et aucune médaille
ne seront attribués.

A TAMPERE
Enfin, les championnats d'Europe mas-

culins 1967 ont été attribués à la Fin-
lande, qui a obtenu 20 voix contre 5 à
la Suisse et 4 à la Pologne. Ils auront
lieu vraisemblablement au mois d'avril
à Tempère. Les championnats d'Europe
féminins 1967 se tiendront en Hollande,
qui l'a emporté par 18 voix contre 6 à la
Tchécoslovaquie. Actuellement, aucun
pays n'a encore posé sa candidature pour
l'organisation de la Gymnaestrada de
1969.

- ,

Nous ne faisons d'une
mouche ni un éléphant, ni un autre animai

La voilà, elle est là la nouvelle
Essence super SVIS6R0L

98/100 octane
aux propriétés encore une fois améliorées et

comme auparavant avec le fameux et
renommé additif tormet.

Fr. -.57/1
(Genève, Bâle, Tessin Fr. —.56/1)

Résumons les nouveaux avantages réels que
vous offre une fois de plus MIGROL:

1. Augmentation de l'indice d'octane
à 98/100
Les moteurs à taux de compression élevé ressentiront cette augmentation, elle
enchantera d'ailleurs aussi le moteur normal.

2. Amélioration de l'indice d'octane de tête
L'augmentation de l'indice d'octane des fractions à bas point d'ébullition (de là
l'expression « de tête ».) supprime le cognement pour lequel certains moteurs
ont un penchant lors d'une rapide accélération.

3. L'essence super Migrol est très
économique
Jouissez de cette essence de 98/100 octane. Vous ne payez pas plus pour cette
qualité exceptionnelle que pour le carburant normal des grandes compagnies avec
son indice d'octane bien inférieur.
Sans faire de mélange à la station-service, sans consulter des listes: Vous faîtes
votre plein chez MIGROL avec la certitude d'alimenter votre voiture avec le meil-
leur carburant possible, et cela en ménageant votre porte-monnaie au maximum.
Faites un essai et contrôlez la consommation du moteur.

Taxe supplémentaire sur les
carburants! Que faire?
Notre réponse est simple: Ne roulez pas avec n'importe quelle essence super,
mais avec le super-carburant MIGROL. Cette essence super bien meilleur marché
compense l'augmentation des droits de douane.

Nous nous réjouissons depuis des mois de l'introduction de ce nouveau carburant. La joie est
d'autant plus grande que la nouvelle essence Super Migrol 98/100 octane tient compte
des améliorations proposées par « la Fondation pour la protection des consommateurs »
dans le test qui a été publié récemment. _____—____—¦«<—__.

D'autre part: Connaissez-vous déjà nos lubrifiants? Ils sont ¦ff^rj)))j ^^*fi B
eux aussi uniques au point de vue qualité et prix. 1S|WÎ L_^V WWw
Notre devise reste comme toujours la même: prix + qualité = TIIÎ  tôT^tTHlF

Plus de 200 stations-service à votre disposition en Sulaa»! ŵr"'. UT

i

i

\

Pour faire plus ample connaissance
Barlie Jacques 18. 5. 41
Pasquini Silvio 30. 11. 44
Scalena Enzo 19. 2. 40
Maffiolo Raymond 6. 3. 38
Mocellin Bernard 25. 7. 43
Haymoz René 19. 1. 44
Desbaillets Jacques 3. 7. 38
Kalserauer Robert 5. 3. 41
Pasmandy Pierre 7. 6. 38
Schnyder Antoine 22. 10. 36
Nemeth Valer 15. 4. 38
Bosson André 23. 8. 41
Vonlanthen Roger 5. 12. 30
Daina André 8. 7. 40
Makay Didier 25. 10. 38
Conti Antoine 20. 7. 45
Kvicinsky Charles 30. 5. 46
Georgy Pierre 30. 9. 40
Bédert Jacques 18. 10. 44
Schindelholz J.-Cl. . 11. 10. 40

gardien tapissier
gardien employé
gardien
arrière installateur
arrière dessinateur architecte
arrière étudiant
arrière technicien
demi représentant
demi commerçant
demi Calculateur
ailier dessinateur architecte
intérieur employé
intérieur commerçant
avant-centre étudiant
intérieur étudiant
intérieur étudiant
ailier étudiant
intérieur chimiste
avant-centre étudiant
ailier régleur

RETOUR. — Georg y  est rentré au bercail , mais sans barbe. Le
capitaine! du « cuirassé » qui f i t  couler Servette en f inale  de la

coupe portera-t-il chance aux Genevois ?

C'est la saison du sport de
l'auto-stop. C'en est un, croyez-
moi, et qui n'a pas que des as-
pects né ga t i f s . Je viens de rece-
voir une merveilleuse leçon d' op-
timisme.

Entre Sp iez et Frutigen , un
homme en veste et casquette blan-
ches me fa i t  signe . Il monte et
raconte . Il a septante-trois ans ,
est retraité. De temps à autre, il
se décide à faire  un voyage. A in-
si, à S heures du matin, il est
déjà à Fruti gen , étant parti de
Berne. Son but ? Tout simp le :
aller jusqu 'à Kandersteg, prendre
le train jusqu 'à Goppenstein , pnii
auto-stop pour Brigue , le Simp lon ,
Domodossola , les Centovalli , Lo-
carno , Bellinzone , le Gothard et
Berne 1

Tout ceci en un jour ? N on, er,
deux. Où dormira-t-il ? A Bellin-
zone.

Pour un peu , « mon » homme
établirait un horaire aussi précis
que celui des chemins de f e r  I

Aucun souci ! Il trouverait des
gens prêts à le transporter. Pas
l' ombre d' une hésitation. Quel
optimisme 1 Dans deux jours , il
aurait accomp li le voyage projeté
Je trouve cette tranquille assu-
rance dans la bonté du prochain
assez réconfortante.

L'avons-nous tous ?
DEDEL

/9 JV O iX ^J
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Il Pour messieurs : p

1 Chemises ville 10.- 13.- 15.- 18.- 1
1 Pantalons d'été 19.- 25.- 28.- 35.- 45.- I
1 Pantalons térital 35.- tergal 49.- trévira 59.- i
1 Pantalons velours 29.- 35.- I
I Vestons fantaisie . . . 47.- 59.- 72.- 85.- I
1 Vestes sport popeline et velours . . . 39.- 59.- 1
i Vestes tricot mousse . . . . . . .  45.- 59.- 1
1 Complets pure lame 59.- 89.- 98.- 125.- 139.- 148.- 1
i Manteaux popeline 49.- 59.- 69.- 1
I Pour enfants : SllOFtS - blUC-j eanS - I

1 vestes doublées - blazers 1

r—FM u
Changements d'adresse

de vacances
Pendant la saison d'été notre service des abonnements et de
l'expédition est surchargé par les nombreuses demandes de
transfert arrivant au courrier , par téléphone et trop souvent
à la dernière heure. R

Pour que les modifications puissent se faire sans refard, nous jj tj
prions nos lecteurs de tenir compte des deux recommanda- J -
tions qui suivent : I

' ) ne pas téléphoner, mais utiliser une simple carte postale '
mentionnant les 3 points suivants :

FAN - Changement d'adresse

• Nom - prénom

Domicile habituel

• Adresse de vacances

O dès le au 

Z) envoi du changement d'adresse 8 jours avant le départ,
si possible.

Pour les cas imprévus et sauf affluence extraordinaire, les
ordres de transferts qui sont en notre possession la veille p
avant 8 h 30 sont encore exécutés pour le lendemain (pour
les samedis et lundis, le vendredi avant 8 h 30). j
Les changements d'adresse pour la Suisse, minimum 1 se-
maine, sont gratuits. 11
Pour l'étranger, nous facturons 15 c. par envoi journalier,
mais nous déclinons foute responsabilité pour des distribu- m
tions irrégulières ou défectueuses en dehors de Suisse. | j

Abonnements suspendus : bonification à partir de 3 semaines 1
d'arrêf , mais pas en dessous.

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL I
Service des abonnements

A céder ,
gratuitement

tourne-disque
3 vitesses.

Grillons 15. Tél.
5 58 05.

|| Les entants et la famille de S
w Madame j j
j i Irma SANCEY-GRANDVOINNET M

dans l'impossibilité de répondre I j
personnellement à chacun, remer- i j
cient tous ceux qui ont pris part i,
à leur très grand deuil par leur ||
| présence, leurs messages, leurs en- Ij

j vois de fleurs, et les prient de g
| trouver ici l'expression de leur m

sincère reconnaissance. j
Fleurier, juillet 1965. É

A vendre

BATEAU
canot moteur en

bois, 4 places, sans
godille, pouvant
naviguer avec

godille de 27 CV
avec tous acces-

soires. Etat de neuf .
Prix 3500 fr.

A la même adresse,
godille Johnson
35 CV révisée et
remise à neut ,

1900 fr .
Tél. (038) 7 42 62
de 12 h à 13 h.
¦¦ .¦¦¦¦¦ M

A vendre jgj& ra

m iaoo 1
1963 ',
Superbe occasion H
avec garantie. U
Essais sans
engagement. - ;
Facilités
de paiement.

Garage
R. Waser
Seyon 34 - 38 [

Neuchâtel j '.:...
AGENCE |

WOLSELEY f
MG MORRIS H

1 Li GAiAGE DU HOC I
1 ] vous offre ses occasions expertisées _ -j

. - ALFA ROMEO 1600 Spider, 1963
FORD Consul, Caravan, 1963
CHEVROLET Chevy II, 1963

fl OPEL Rekord 1960-1961-1962-1963-1964-1965 :

' VAUXHALL Cresta, 1962 |

\ CHEVROLET Corvair, 1961 M

Il GÀBtAGi DU ROC fej
1 Opel, Chevrolet, Buick m
I Rouges-Terres 22-24 Hauterive K

f S &  
La belle occasion

gmL que Vous cherchez ?

fjT PEUGEOT 404
lfl | Super Luxe 1964
JI M . 9 CV, 4 portes , gris métallisé,

- t^Y^^ ' intér ieur  cuir , 38,000 km
S!_____^̂ _̂w<_<_____________ _̂^__^̂ -̂-̂

GARAGE DU LITTORAL
J.-L. Segessemann & Fils, Pierre-à-Mazel 51, tél. 5 99 91

A vendre

Triumph
Herald 1963
49 .000 km, rouge,

avec radio, en très
bon état.

Tél. 7 44 00.

A vendre BHH U

Fiat 1500
1965 f;j

Superbe cabriolet B
sport 2 places I
de Ire main. |

14,000 km, ! ;
couleur blanche. S

Essais sans [ \
engagements. j

Facultés H
de paiement. N

Echange possible. fia
Garage R. Waser H

Rue du y \
Seyon 34-38 ! j
Neuchâtel M

¦__________¦¦¦¦__¦¦

A vendre pour
cause de départ

Austin 1100
K S »

23,000 km, excellent
état . Prix intéres-
sant. S'adresser à

J. Cavadini, Enges.
Tél. 7 72 48.

OCCASIONS UNI QUES !
MGB-1800, Cabriolet 1965
2000 km, radio, etc., à remettra
avec garantie.
MGB-1800, Cabriolet 1963
42,000 km, en très bon état.
PORSCHE SUPER 90, 1961
Coupé, en très bon état.

K , ¦ '' •- i ¦''.' '"• 
¦'¦ ..i- "_i. - ¦Mi • ¦¦-

Facilités de paiement, éventuelle-
ment échange.

Garage Seeland Bienne
Tél. (032) 2 75 35.

Occasions
vacances
Renault R8

1962, 19,700 km
Renault R8 Major

1964, 20,000 km
Renault Maj or
1965, 40,000 km

Mrecedes 220 SE,
1962, 83,000 km

avec radio,
Peugeot 404 injec-

tion 1963, 23,000 km
Flaminia Coupé
1962, 46,700 km,

avec radio
Mercedes 220 SE,
1962, 103,000 km.

Facilités de
paiement
Garage P.

Ruckstuhl SA.
tél. (039) 2 35 69.

la Chaux-de-Fonds

Pour cause de départ à l'étranger,
à remettre

SEM R CAFÉ
au centre de Neuchâtel.

S'adresser à case postale 304, Neu-
châtel.

j Madame Pierre BREUIL
i et ses enfants

H très touchés par les marques de
M sympathie qui leur ont été témoi- t
!| gnées et les beaux envois de fleurs, ¦'¦
il expriment leur profonde reconnais-
1 sance à tous ceux qui ont pris part

Ef à leur grande douleur.

I 

Madame René VAUCHER ;
Mademoiselle Claudine VAUCHER ;
Monsieur ct Madame Jean - Fran- j

çois AUBERT,
et la famille de
Monsieur René-E. VAUCHER
profondément touchés par les nom-
breuses marques de sympathie re-
çues en ces journées de cruelle
séparation, expriment toute leur
reconnaissance et leurs remercie-
ments émus.

Corcelles, juillet 1965.

MmmmmMmmmmmmmmmmm
XX: Madame Numa BARBEZAT et
| ses enfants, très touchés des nom-
|j breuses marques de sympathie et
K d'affection qui leur ont été témol-
l gnées pendant ces jours de deuil,
s expriment à toutes les personnes
f qui les ont entourés, leurs remer-
| cicments sincères et reconnaissants.
|: Neuchâtel, juillet 1965.

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

> \ w**imÊî imimnmmmmm *mmmitii<mmmimmmiWJ,

A vendre

cuisinière
électrique, 4 feux,

état de neuf. Valeur
Fr. 600.—, cédée à

Fr. 300.—.
Tél. 4 23 49.

:

Il Mfï/B&k - ^̂ B::!; w* ¦¦ - -sS

deux yeux... pour toute une vie 1

C o n f i e z  v o s  or d o n n a n c e s  au

m a î t r e  o pt i c i e n  H ô p i t a l  17

' -mm. ffifl __H ___EV______ 4S âl-T "*SP **

HOTEL AROS - TORREFEDRERA
Rimini (Adriatique)

Tranquille. A 50 m de la mer. Chambres
avec eau chaude et froide et douche pri-
vée. Cabines sur mer. Parc à autos privé.
Septembre, octobre, Lit. 1400/1600, tout
compris. Ecrivez-nous pour la haute sai-
son. Renseignements. Roger RUPRECHT,
tél. (038) 415 66, Neuchâtel.

WIWPI——¦———¦—— ŵ ******

FERMÉ
pour cause de vacances,
du 24 juillet au 9 août

Maison J. NOTTER
meubles de style

Terreaux 3 - Neuchâtel

HÛTEL COMMUNAL (rénové)
1872 TROiSTORRENTS (VS)
vous offre pour vos vacances :

sa bonne cuisine
ses chambres modernes avec téléphone
son carnotzet pour fondues
sa grande salle pour société
Prix modérés
(arrangement pour famille)
Ascenseur, grand parc à autos.
Se recommande : la nouvelle direction

SOLDES-TAPIS
Bouclé vert, rouge, anthracite
190 x 290 Fr. 65.-, 160 x 240 Fr. 45.-
Moquette , dessin Orient,
190 X 290 Fr. 85.—,
260 x 350 Fr. 180 —
Superbes milieux haute laine, des-
sin Argant, 240 X 340 Fr. 240.—
Tours de lits à partir de Fr. 65.—

W. KURTH
Renens-Croisée, RENENS

Tél. 34 36 43

I A  

vendre, à prix très avantageux, pour
cause de réorganisation

1 D I C T A P H O N E
1 MACHINE À ADDITION NER

ÉLECTRI Q UE
pour , respectivement, 150 et 200 fr.
Paiement comptant. ;
Tél. 5 90 35 aux heures de bureau.

Hà ÉM mt S4

Fiancés
profitez de vos vacances pour choisir votre mobilier et ne man-
quez surtout pas de visiter notre exposition de meubles moder-
nes, classiques et de styles.
Nous vous offrons 36 mois de crédit pour l'achat de notre
mobilier complet réclame, garantie 10 ans, à

Hc ïi8 3& œ5_) lui iU§ m a ¦_______ m ¦ Ht' Wif W *Q8r B
composée de : 1 chambre à coucher avec couvre-lit et tour de lit,

1 salle à manger avec tapis moquette,
1 salon moderne avec 1 milieu bouclé ,
1 table de cuisine moderne avec 4 tabourets.

Emmagasinage gratuit pendant 18 mois. Voiture à disposition
pour visiter sans engagement.

Jean THEURILLAT, Cressier - ameublement»
2088 CRESSIER (NE) - Tél. (038) 7 72 73

Chez % lsVp
Grand-Rue 1, 1er étage

Chapeaux
à partir de Fr. 10. —

f HOTEL ¦ ,_
:; TERMINUS La
I! npijpn ferrasse f
I I J  •«*

S +!s~- f̂ r ©yverte
j **/ÇH^
1 RESTAURANT M- Garessus

BAR Tél. 5 20 21

50 DIVINS-LITS
neufs, métalliques 90 x 190 cm, avec
protège-matelas, matelas crin et laine ,
duvet , oreiller et couverture de laine.
Le divan complet , soit ti p ièces :
Fr. 1S5.— (port compris).

G. KURTH , 1038 Bercher
Tél. (021) 81 82 19

f A U J O U R D ' H U I  AU |

J Uwitton des I
f adaises g

Filets de perches, friture, côtes de porc à la

broche, cocktail de crevettes roses, pièces

l de bœuf à la bourguignonne, etc. JE

[
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Nous offrons , tirées de soldes de bobines
des :

BANDES DE PAPIER BLANC
dans les largeurs de 178, 118,5, 79 et
39,5 cm ef de la

MACULATURE BLANCHE
dans les formais de 56 X 79 cm ef
56 X 39,5 cm.

Elles seront livrées, en paquet de 5 kg
minimum, chaque matin entre 8 heures ef
9 heures par nos soins (en dehors de Neu-
châtel-Ville, transporf à la charge du desti-
nataire).

S'adresser à la réception de la Feuille
d'avis , 4, rue Saint-Maurice.

~' ¦M^B
»»

m»nr
M_B_ Wr..rMrT

|

R 4 Estate-car de Direction — 1965 g»
,J2 2000 km — bleu foncé — toit ouvrant 

^
S R 4 « Parisienne » 1965 — garantie fD
S i 8000 km — noire - écossais rouge n

'X2 W) R 8 Luxe 1963 — 28,000 km — crème
Floride « S »  1963 — 26,000 km — E

c crème o I
fm Dauphine 1959 — crème 1 m
W BMW 700 LS 1963 — 41,000 km — Q

R
gris clair ft

Jf VW 1200 Luxe 1962 — 45,000 km — S S
+¦ bleue 2. ¦
m O

* GRAND GARAGE ROBERT 3

# 

NEUCHATEL Champ-Bougin 36-38 A

lecooidifionnée ou garantie ^|# j
HH!_______HH_HBHagMHH.^_nH__BnraraB^mHi
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—̂ îJfîl Cette semaine ft ̂ 6T»? ĥ r̂ "'
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_&s Hsi îgp̂  H mm t̂iÊÊÈ. .XÂÊS^

__ ___. ._— _____ «» ™ -r- » «r __«__[___. ___«I_QK «_. Hr *«̂ B ¦ ^M^^- B û >!c US B id"Ua 
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Vanille, chocolat, caramel Boîtes pour frigo <\ çQ 'rouleau de 10m x3 °cm =1'75
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RABAIS jusqu'à 60%
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Vente au comptant
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Beau choix de cartes de visite
à rimprîmerie de ce fournal

Afin d'assurer les vacances
de son personnel, l'entreprise

iÇEPOMEY-NEUCHATEf 1
^FLANDRES2-TEL.5.27.22 _^

Atelier - Bureau - Magasin
SERA FERMÉE

du lundi 26 juillet au lundi 9 août m

Elle prie les clients qui lui ont confié des répara- I;
tions , de les retirer jusqu 'au vendredi 23 juillet , Ij

à 18 heures. j i
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j . CHARPENTERIE - MENUISERIE

DECOPP ET FRÈRES
Evole 69 - Tél. S 12 67
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Eté... beau temps... dolce farniente... et le fin plaisir
d'une Turmac— que ce soit la Turmac TWIN , une
cigarette de luxe classique, ou Turmac RED King
Size. de goût typiquement américain.

n
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Les deux TURMAC coûtent Fr. 1.20 -̂-^ feJBÎWM_l§
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SOLDES
BUREAU

125 X 65 cm,
Fr. 215.—

W. KURTH
Renens-Croisée

Renens
Tél. (021) 34 36 43
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Nos baawx v@yages
pendant tes

VACANCES HOSL©GiilS
23-24.7. 2 jours Tunnel du Grand-

Saint-Bernard - Iles Borro-
mées - Simplon Pr. 106.—

25-28. 7. 4 jours Provence - Une
chevauchée en Camargue . . Pr. 225.—

25-26. 7. 2 jours Stuttgart - Cor-
niche de la Forêt-Noire . . . Fr. 102.—

25-30. 7. 6 jours Hollande - Rhin
romantique en bateau . . . . Pr. 345.—

27-28. 7. 2 jours 4 grands cols des
Alpes Fr. 98.—

29-31. 7. 3 jours Munich - Expo-
sition des transports . . . .  Pr. 160.—

2- 5.8. 4 jours Marseille - Nice -
Côte-d'Azur Fr. 230.—

2- 4. 8. 3 jours Turin - Gênes -
Riviera italienne Fr. 175.—
5- 6. 8. 2 jours Grimsel - Val-
d'Hérsns - Arolla Fr. 92.—

Renseignements et inscriptions :
Autocars CJ Tramelan
Tél. (032) 97 47 83
Voyages et Transports S. A.,
5, faubourg de l'Hôpital
Tél. (038) 5 80 44

est  un bon a p é r i t i f  sans  a lc o o l
à l' eau m i n é r a l e  S. Pe l l e g r i n o

A vendre pour cause
de départ , cuisinière

électrique 3 pla-
ques, très peu uti-
lisée ainsi qu'un

porte-bagages auto.
Prix avantageux.

Tél. 7 44 03.

LIT DOUB LE

2 lits superposés, 2 protège-mate-
las, 2 matelas à ressorts. Le tout

Fr. 29B.-
La maison du choix Immense

rneubtesJBgj
NEUCHATEL

; Faubourg de l'Hôpital
Tél. (038) 5 75 05

LA MENUISERIE-ÉBÉNISTERIE

MAURICE SAUSER
Ecluse 17,
informe sa fidèle clientèle et le pu-
blic en générai que ses ateliers et
bureaux seront fermés du 24 juillet
au 14 août pour cause de

vacances annuelles

Beau mobilier à vendre

ancien et de style
Salons - Salles à manger - Cham-
bres à coucher - Cabinet de travail

Halls - Lustrerie, etc.
Divers tapis d'Orient

2 GRANDS TAPIS D'ORIENT
ANCIENS Bidjax de 350 x 580

et Hériz de 460 x 570

Grandes peintures
du XVIIe

et du XVIIIe, sujets bibliques,
beaux cadres, écoles flamande et

italienne

Ce mobilier meuble le château
d'Yvorne (Maison-Blanche)

Pour visiter et traiter s'adresser à
Jos. ALBINI à MONTREUX

18, avenue des Alpes
Téléphone (021) 61 22 02

TOUTES Ĥ̂ U
INSTALLATIONS *̂*^] 0 U

É L E C T B I Q U E S <P » fl D
. D É P A N N A G E .  J Y Q U Yj
. R É PARATIONS £ " - Q 0 

^

Soldes !
WK URTH

Renens-Croisée - Tél. 34 36 43
Tables f o r m i c a , avec rallonges,
100 x 70, rouge, vert, jaune,

Fr. 126.—

Chaises Fr. 26.—
Tabourets Fr. 14.—

JE NE PEUX PLUS L'UTILISES?
alors offrez-le à

CARSTAS
qui reçoit avec reconnaissance

VÊTEMENTS
MEUBLES
LINGERIE
VAISSELLE

etc.

Tél. 513 08
I Sur demande, nous passons à domicile.

MAUCIl CEPPI
Transports - Déménagements

Neuchâtel - Tél. 5 42 71
ou Zimmermann Parcs 82,

tél. 5 30 12

P T\  r i- f Discrets §||
RETS ia*id*\. 1Sans caution _

^^  ̂
BANQUE EXEL g

INElTc H^T Ein
Saint-Nicolas 26 Tél. 5 91 77

Parc pour autos

????????????
Pour cause de
décès, à vendre

MEUBLES
usagés.

Tél. 5 10 76 entre
11 h - 13 h et
18 h - 19 h.

>???????????<



JEUDI 22 JUILLET 1965
Peu d'influences notables le matin, mais il y aura
le soir de bonnes influences favorisant les re-
cherches.
Naissances : Les personnes nées au cours de cette
journée seront d'un caractère indépendant et ori-
ginal, ingénieux et inventif. !:

Santé : Un peu de nervosité. Amour
Vos difficultés sentimentales vont
bientôt cesser. Affaires : Tout projet
d'avenir se trouvera considérablement
favorisé.

Santé : Quelques névralgies. Amour:
Vous vous sentirez très proche de
l'être aimé. Affaires : Petites incertitu-
des concernant vos contacts avec vos
collègues.

Santé : Soignez vos mauvaises dents.
Amour : Vous aurez à faire preuve
d'indulgence. Affaires : Freinez un peu
d'impulsivité.

Santé : Buvez moins. Amour L'être
qui vous aime lutte contre cet amour.
Affaires : Soyez bon joueur et oubliez
vos griefs.

' BW^ÊSËA* ¦¦• Y' '. .''¦ si___^8^^^.̂ ^__i

Santé : Petits malaises passagers.
Amour : Vous perdez un peu de votre
réserve habituelle. Affaires : Réfléchis-
sez bien sur le but à atteindre.

Santé : Faites un peu de sport.
Amour : Ayez le courage de puiser
votre force en vous-même. Affaires :
Fréquentez les personnes optimistes.

Santé : Fumez moins. Amour : Si-
tuation étrange et trouble. Affaires :
On est jaloux de vous.

Santé : Repos nécessaire. Amour :
Influences mixtes. Affaires : Réglez vos
dettes si vous en avez.

Santé : Jambes fragiles. Amour :
Bonne entente avec les amis. Affai-
res : Restez libre dans votre action.

BEBEm
Santé : Contrôlez vos mouvements

d'humeur. Amour : Influences plus
neutres. Affaires : Risque d'étourde- |
rie. |

Santé : Un peu de fatigue générale.
Amour : L'affection dont vous êtes
entouré vous aide à vous épanouir.
Affaires : Mettez à profit votre esprit
original.

Santé : Pieds sensibles. Amour :
Eloignez les gêneurs. Affaires Suivez
votre horaire quotidien avec ténacité.

MËÊM S [9] ffiMffl M Ĥ B̂

« Puritains complexés »
Cette formule peut faire son chemin là où

j e  pense ; elle a été employée par Emile
Gardaz pour désigner les gens vite choqués
et qui trouvent matière à scandale là où il
n'en existe pas. Ceux, par exemple, qui
accusent d'amour suspect un père qui est
triste du départ de sa fille que son mari
emmène... Ce préambule à propos d'une
bonne chanson d'jiznavour t A ma f ille » à
laquelle trois jurés sur quatre, à Discanalyse,
donnèrent 9 et 8, et Gardaz 18 (tout comme
votre serviteur). Haro sur Emile ! Aussi ne
l'a-t-on pas laissé dire pourquoi il aimait cette
chanson : le trio, scandalisé, piaillait à l'envi
pour couvrir sa voix discordante. Les sans-
f ilistes tant soit peu évolués ont bien ri !
« Vous êtes des puritains complexés » a dit
Gardaz dans le vacarme ; pour cette lapidaire
et heureuse définition , ce bon juge a gagne la
sympathie d'une quantité d'auditeurs. Ces
derniers ont eux-mêmes jugé ridicule que
l' on nommât louche et un brin malpropre sur
les bords l'amour, le chagrin paternel, alors
que l'on avale parfois avec candeur et admi-
ration des productions vocales fort peu naives.

Un « bois > de belle essence
En Suisse, on peut compter sur les doigts

d'une main les « bois » de grande classe qui,
en même temps, sont des compatriotes .
Depuis longtemps, en effet , les flûtistes , haut-
boïstes, clarinettistes, chefs de pupitre dans nos
orchestres symphoniques, ont été ou sont des
Français, des Belges. Nous pouvons aujour-
d'hui être f iers du hautboïste Heinz Holliger ;
le 4 juillet, il joua en soliste, au cours du
concert dominical de l'orchestre de Bero-
munster, et l'auditeur s'émerveilla de son jeu
superbe.

Le grand drame
L'été du Cervin a été célébré de diverses

et heureuses manières, à notre radio suisse
romande. Le 10 juillet au soir, nous avons
entendu un ouvrage bien construit de C.-F. Lan-
dry « Le Prix d'une montagne ». Le drame
qui s'est joué avant le 14 juillet 1865 entre
Whymper et le guide Carrel — drame qui
on le sait, ne put être dénoué — prend avec
raison, dans cette pièce, un relief tout parti-
culier : le sans-filistè en a été impressionné.
Jean Bruno et Daniel Fillion ont incarné ces
deux hommes avec puissance, bien entourés
qu'ils étaient par une troupe homogène. Avec
raison, notre écrivain romand mit l' accent sur
ce grand drame humain, qui précéda l'autre,
l'alpestre.

Prokofiev à Beromunster
Au cours du concert du 2 juillet, nous avons

écouté avec un vif plaisir la suite symphonlquè
tirée de « L'Amour des trois oranges » de
Serge Prokofiev. Il faut louer l' ensemble de
Beromunster des nombreuses interprétations
qu 'il donne d'œuvrës russes et françaises dans
ses concerts du dimanche matin. La belle
composition du musicien russe a été traduite
avec beaucoup de vivacité, des couleurs cha-
toyantes et un brio entraînant.

Disques maudits
Au cours d'une telle émission l' on s'amuse

beaucoup de l'ire de certains auditeurs et des
ternies parfois violents qu 'ils emploient en
toute liberté pour expliquer leur exaspération.
Claude François ne j ouit d'aucune sympathie
parmi nombre d' auditeurs suisses romands ;
Françoise Hardy ne récolte pas beaucoup
plus d' amour : on lui trouve des airs — et
des cheveux — de « guenon » ; ses singeries
chantées passèr ent un vilain quart d'heure, au

soir du 15 juillet ; Sheila, « cette petite
« gueularde » est en détestation chez deux
sans-filistes de notre ville ; Georges Brassens
est honni dans le Jura bernois et dans le Val
de Bagnes : là, « on attrape la nausée en l'écou-
tant » chanter « Margot » ; nous convenons
bien volontiers que cette chanson est vulgaire.
France Gall, sa poupée de son (et ses sons de
poupée) a une mauvaise presse aussi, avec
son f ilet de voix et ses intonations « niaises ».
Quant au chant fameux « Au temps des
cerises » il est vain de le détester : sa vogue
est encore solide chez de très nombreux
auditeurs, et ses détracteurs crient dans le
désert : ces cerises-là sont bien accrochées
dans la mémoire et la faveur populaires depuis
quatre-vingt-dix-huit ans (1867) !

Un collier fameux
Celui de la reine Marie-Antoinette charme

encore de nombreux sans-filistes qui, chaque
jour, entendent Alexandre Fédo leur en
conter l'histoire attachante, bien composée
pour le micro ; l' on se rend compte , à cette
écoute, que le style narratif d 'Alexandre
Dumas convient à l'émission radiophonique ,
n'ayant presque pas vieilli.

LE PÈRE SOREIL

' AV FIL Pli ©MUES '
Jeudi

SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, bonjour à tous. 7.15, informa-

tions. 8 h, le bulletin routier. 8.25, miroir-
première. 11 h, émission d'ensemble.
12 h, le rendez-vous de midi et miroir-
flash. 12.35, bon anniversaire. 12.45, in-
formations. 12.55, intermède viennois.
13.40, compositeurs suisses. 13.55, miroir-
flash.

16 h, miroir-flash. 16.05, le rendez-vous
des isolés, Le Collier de la reine. 16.25,
chansons pour l'après-midi. 17.30, miroir-
flash. 17.35, jeunes, témoins de notre
temps. 18 h, bonjour les jeunes. 18.30, le
micro dans la vie. 19 h, la Suisse au
micro. 19.15, informations. 19.25, le mi-
roir du monde. 19.45, la grande ascen-
sion, concours. 19.50, vertiges. 20.20, au
coup d'essai. 20.50, magazine. 21.30, le
concert du jeudi par l'Orchestre de
chambre de Lausanne. 22.30, informa-
tions. 22.35, le miroir., du monde. 23 h,
araignée du soir. 23.15, hymne national.

Second programme
19 h, Jeudi soir, musique légère et

chansons. 20 h, Le Petit Chose. 20.10,
les grandes voix humaines. 20.40, entre
nous, avec, en intermède, Les Mains
dans les poches et chronique du demi-
siècle. 21.25, le français universel. 21.45,
les sentiers de la poésie. 22 h, l'antholo-
gie du jazz. 22.15, les jeux du jazz. 22.30,
hymne national.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, informations. 6.20, gai réveil. 7 h,

informations. 7.05, concert matinal, pro-
pos. 7.30, pour les automobilistes. 11 h,
émission d'ensemble : opéras de Wagner.
12 h, musique populaire obwaldienne.
12.20, nos compliments. 12.30, informa-
tions. 12.40, mélodies de films et de re-
vues musicales. 13.25, des pianistes et
leurs ensembles. 14 h, magazine féminin.

14.30, hommage à Debussy. 15 h, Jeux,
Debussy. 15.20, thé dansant.

16 h, informations. 16.05, concert ré-
créatif au Kursaal d'Interlaken. 17.05, mé-
lodies à succès. 17.30, pour les jeunes.
18 h, informations. 18.05, chansons de
Romandie. 18.25, orchestre d'accordéonis-
tes de Soleure. 19 h, actualités, commu-
niqués. 19.30, informations, écho du
temps. 20 h , orchestre-promenade de Ber-
lin. 20.20 , Jeanne ou l'alouette, pièce de
J. Anouilh. 22.15, informations. 22.20, le
théâtre moderne. 22.40, suite baroque
américaine par l'Halberg Chamber Music
Society.

TÉLÉVISION ROMANDE
19 h, bulletin de nouvelles. 19.05, le

magazine. 19.20, publicité. 19.25, Le Père
de la mariée. 19.55, publicité. 20 h, télé-
journal. 20.15, publicité. 20.20, Le Lit à
colonnes, film de Claude Tuai, avec Fer-
nand Ledoux, Jean Marais, etc. 21.50,
continents sans visa présente : Le Point.
22.45, téléjournal.

ÉMETTEUR DE ZURICH
19 h, informations. 19.05, l'antenne, pu-

blicité. 19.25, Wells Fargo. 20 h , téléjour-
nal. 20.15, Un jour d'avril, comédie. 21.55,
à travers la vallée du Danube. 22.25, té-
léjournal.

TÉLÉVISION FRANÇAISE
12.30, Monsieur et madame Détective.

13 h, actualités télévisées. 13.30, images
de Thiers. 13.45, départ de la course-
croisière aux Embiez. 17.25, les émissions
de la jeunesse. 17.50, course-croisière en
mer. 18 h, les émissions de la jeunesse.
18.10, le manège enchanté. 18.15, jour-
nal du jeudi. 18.35, nos amies les bêtes.
19 h, course-croisière en Méditerranée.
19.25, actualités télévisées. 19.40, Foncou-
vert. 20 h, actualités télévisées. 20.30, 10
minutes en France. 20.40, les coulisses de
l'exploit. 21.40, Bonanza : Refuge à Pon-
derosa. 22.30 , Nos cousins d'Amérique.
22.45, tribune. 23.05, actualités télévisées.

Sk BIBLIOGRAPHIE
Anne Corse

RENCONTRE AVEC NANCY
CHEMINEMENT SPIRITUEL

Ed. Salvator - Mulhouse
Nancy Hamilton, cette petite infirme,

convertie au catholicisme, amputée des
deux jambes, soumise à quarante opéra-
tions, en pèlerinage à Lourdes en 1956,
morte le 7 juin de la même année, qu'ad-
mire l'Amérique entière, est connue du
public français par la traduction des ou-
vrages de sa mère « Des souliers rouges
pour Nancy » - « Nancy, l'ange envolé ».

Ce livre n'est pas une nouvelle bio-
graphie. Il retrace le cheminement spiri-
tuel de Nancy et apporte en même temps
une réponse vivante au problème du mal...
un message qui rend à la personne hu-
maine sa valeur, à la douleur son sens,
et au monde son espoir.

Armand Bianoheri
LES SOCIÉTÉS HUMAINES
Collection « Four connaître »

Ed. Larousse
Les Sociétés humaines, exemple de leur

organisation, par Armand Biancheri, pro-
fesseur agrégé de philosophie, qui vient
de paraître dans la collection de large
vulgarisation scientifique Larousse « Pour
connaître », est bien plus qu'une sédui-
sante invitation au voyage. L'ouvrage nous
présente des hommes aux physiques les
plus divers confrontés à toutes sortes de
milieux géographiques. Le prodigieux foi-
sonnement des mythes et des coutumes,
des croyances et des usages, des repré-
sentations artistiques et des formes de vie
sociale s'étale aux yeux du lecteur émer-
veillé, intéressé, amusé parfois.

La lecture de cet ouvrage nous conduit
peu à peu vers une vision lucide de ce que
nous sommes et de ce que nous voulons
exactement. L'ouvrage est conçu selon la
méthode originale qui caractérise la col-
lection « Pour connaître ». Chaque double
page traite d'un sujet particulier qui s'in-
sère dans un chapitre selon un plan lo-
gique. Une mise en pages étudiée, près
de 2000 illustrations en noir et en cou-
leurs accompagnées de légendes très com-
plètes, un glossaire des termes utilisés en
sociologie et un index rendent la consul-
tation de l'ouvrage et sa lecture aussi
fécondes qu'agréables.

De Zurich à App enzell ef Coire
Pour un million, la répartition reste la même avec 3311 francs à Zurich,

4963 à Genève, 7585 à Bâle, 8125 à Lausanne, 9900 à Altdorf , 11289 à Neuchâ-
tel, 12096 à Claris, 14.100 à Appenzell (mais y a-t-il beaucoup de millionnaires
dans le charmant chef-lieu des Rhodes-Intérieures ?) Notons ici qu'en raison
d'un taux progressif très élevé, Coire vient maintenant ravir à Appenzell le
record de l'imposition sur la fortune avec 14.485 francs.

Arrivons à la dernière catégorie enregistrée par la statistique fédérale, celle
des possesseurs d'une fortune de 5 millions. C'est toujours à Zurich, qui n'est
pas pour rien la ville des millionnaires, qu'ils s'en tirent le mieux en payant
25.312 francs. A Genève, ils doivent débourser 36.323 francs, à Bâle 41.025, à
Lausanne 45.665, à Altdorf 49.500, à Neuchâtel 62.404, à Glaris 64.600 à,
Appenzell 70.500 et à Coire 88.744.

On constate ainsi à quel point l'imposition sur la fortune varie d'un canton
à l'autre et même si on laisse de côté les cantons pauvres, tels Appenzell ou les
Grisons, on constate que les écarts restent importants entre les principaux
centres économiques du pays, ce qui ressort mieux encore de la statistique dti
« Revenu mixte » englobant l'impôt total sur la fortune et le revenu. Ainsi,
le contribuable disposant d'une fortune de 50.000 et d'un « revenu mixte »
(comprenant le revenu de la fortune) de 30.000 francs payait en 1964, 2339 francs
à Altdorf et 4724 à Sarnen. Entre ces extrêmes on relève 3321 francs à Zurich,
4225 à Berne, 4204 à Fribourg, 3627 à Soleure, 3453 à Bâle, 3836 à Lausanne
et 3793 francs à Neuchâtel. Pour un même revenu mixte de 30.000, mais avec
une fortune de 200.000 francs, l'impôt dû augmente de 432 francs à Zurich,
806 à Berne, 1027 à Fribourg, 919 à Soleure, 852 à Bâle, 1128 à Lausanne et
1394 à Neuchâtel (maximum).

MOTS CROISES
Problème No 630

HORIZONTALEMENT
1. Un garde-fou peut-être.
2. Vallée des Pyrénées espagnoles. —

Philosophe et grammairien français.
3. Conjonction. — Un métal ou un chef-

lieu.
4. Démonstratif. — Préfixe. — Bugle à

fleurs jaunes.
5. Vaincus.
6. H fume et crache. — Ridicules.
7. Pour qui veut soigner sa ligne. —

Abréviation religieuse. — Cérémonial.
8. Avis en grosses lettres.
9. Plante qui peut être roulllée. —

S'étend au bord de l'eau.
10. Pour exciter. — Efforts faits sur un

levier.
VERTICALEMENT

1. Certain sert aux essais. — Têtes de
rochers.

2. Petite mélodie de caractère aimable.
— Eprouvé.

Solution dn No 629

3. H donne le ton. — Monnaie d'Ex-
trême-Orient. — légumineuse.

4. Indivisible. — Fleuve de France.
5. Après deux autres. — Tissu de laine

dont les fils ont été feutrés.
6. Souci. — Pâques ou la Trinité.
7. Trait de lumière. — Espèces.
8. Elle anéantit la condamnation.
9. Laissé sur l'ardoise, — Fille très

chaste.
0. Elles portent quelquefois la culotte.

— Forme d'avoir.

NEUCHATEL
Musée d'ethnographie : L'art médiéval

hongrois.
CINÉMAS. — Bio : 20 h 30, Un nommé

La Rocca.
Apollo : 15 h et 20 h 30, Le Zinzin

d'Hollywood.
Palace : 15 h et 20 h 30, Maciste contre

les Mongols.
Arcades : 15 h et 20 h 30, Prête-moi

ton mari.
Rex : 20 h 30, Le Glaive et la balance.
Studio : 15 h et 20 h 30, Les Parias

de la gloire.
Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 h) : M.

Droz, Concert - Saint-Maurice.
De 23 h à 8 h, en cas d'urgence, le
poste de police indique le pharmacien
à disposition.
En cas d'absence de votre médecin,
veuillez téléphoner au poste de police
No 17. Service des urgences médicales
de midi à minuit.

VAL-DE-TRAVERS
CINÉMA. — Colisée (Couvet), 20 h 30 :

L'Affaire Winstone.
Pharmacies de service. — Delavy (Fleu-

rier) , Bourquin (Couvet) .
Permanence médicale et dentaire. — Vo-

tre médecin habituel.

PESEUX
CINÉMA. — Cinéma de la Côte, 20 h 15:

Salvatore Giuliano.
COLOMBIER

CINÉMA . — Lux, 20 h 15 : C'est parti ,
mon kiki.

Service de dépannage accéléré
eau et gaz. Permanence (038) 5 00 00.

Matière fiscale et épargne
On pourrait multiplier les exemples, Ils montreraient tous, qu'à des degrés

divers la fortune est considérée comme une matière fiscale à laquelle l'Etat
peut s'attaquer avec plus de facilité qu'à celle représentée par le produit du
travail, en raison de la moindre résistance électorale des contribuables de la
première catégorie, ceux-ci se trouvant éparpillés à travers tout le corps social .
Pendant longtemps la grande arme de ces contribuables a été la fuite devant
l'impôt, mais depuis la perception à la source de l'impôt anticipé, cette arme
a perdu une bonne partie de son efficacité, bien que nombreux soient encore
les possesseurs de modestes économies qui ne se rendent pas compte qu 'en ne
déclarant pas tous leurs titres, ils payent plus d'impôts qu'avec une déclaration
exacte leur donnant le droit d'imputer sur leur bordereau l'impôt anticipé
retenu à la source.

Pendant longtemps aussi, les biens économisés ont été considérés comme
une richesse sur laquelle l'Etat avait une espèce de droit de disposition. Depuis
quelques années, cette vue sommaire des choses, issue des périodes critiques
des grandes crises économiques de 1920-1930 correspond de moins en moins
à la réalité et un des meilleurs moyens de lutter contre la surchauffe et ses effets
inflationnistes est d'encourager la formation de l'épargne à tous les niveaux
sociaux et de protéger le capital , ce capital qui sera toujours plus nécessaire
pour assurer le développement de l'économie moderne fondé sur la recherche
d'une part — sur le renouvellement des équipements industriels d'autre part ,
toutes choses qui exigent précisément des capitaux considérables.

Dans un dernier article , nous terminerons par la comparaison générale de la
charge fiscale par canton sur le produit du travail et sur la fortune, ainsi que
par quelques données sur l'imposition des personnes morales.

Philippe VOIS 1ER.

LES

ENQUÊTES
DE

SHERLOCK
HOLMES

LA VALLÈS
DE LA PEUR

Adaptées de l'œuvre
de sir Arthur Conan Doyle

Le 4 février 1875, écrivait Jack Dou-
glas... l'hiver avait été rude. La neige s'en-
tassait dans les gorges des monts de Gil-
merton. Le chasse-neige avait toutefois
déblayé la voie ferrée , et le train du soir
qui reliait les nombreux centres miniers
de la région, grimpait lentement la côte
qui menait à Vermissa ; c'était la princi-
pale agglomération située au débouché de
la plaine de Vermissa...

On venait d'allumer la lampe à pétro-
le dans le premier vagon de . voyageurs.
La plupart étaient des ouvriers rentrant
de leur travail. Ils fumaient et bavar-
daient à voix basse, non sans lancer
de fréquents coups d'œil à deux policiers
qui se tenaient à l'autre bout du compar-
timent. Mais il y avait aussi, seul dans un
coin, un jeune homme...

« Copyright by Cosmoipre»» », Genèv»

... De taille moyenne, il devait avoir
près de trente ans. Ses grands yeux gris
pleins de sagacité, pétillaient derrière des
lunettes. Visiblement, ce jeune homme
était sociable ; pourtant une certaine so-
lidité dans la mâchoire laissait deviner
que ce jeune Irlandais, aux cheveux bruns,
serait capable de s'imposer en bien ou en
mal, dans n'Importe quel milieu où 11
serait introduit...

NIMBUS

I «evue économique

L'imposition de la fortune accuse d'un canton a l'autre des
différences plus considérables que celle du produit du travail .
Premièrement, les montants à partir desquels commence la per-
ception de l'impôt sur la fortune varient beaucoup. (Notons qu'il
s'agit ici des normes appliquées aux contribuables capables de
travailler , les vieillards, les invalides bénéficiant d'allégements
fiscaux plus ou moins substantiel s.)

Pour un célibataire, l'imposition sur la fortune commence avec un bien
modeste avoir de 1000 francs dans six cantons, Lucerne, Schwytz, Fribourg,
Saint-Gall, Tessin et Valais. Les cantons urbains et industriels exonèrent la
fortune jusqu 'à 11.000 francs, ainsi Zurich, Neuchâtel, ou même jusqu'à
21.000 francs à Bâle et Schaffhouse. A Genève, on va jusqu'à 50.000 francs.
Les allégements accordés aux contribuables mariés et pères de famille ne sont
pas très considérables ; à Neuchâtel, Bâle, Schaffhouse, il n'y en a pas. A
Genève encore, par contre, le contribuable marié, père de 4 enfants, est exonéré
de l'impôt sur la fortune jusqu 'à 200.000 francs.

Se combinant avec des taux très différents et des bases de calcul nombreuses,
ces exonérations initiales ne jouent plus un grand rôle à mesure que l'on
s'élève dans l'échelle des impositions. Ainsi une personne mariée sans enfant
si elle ne paye rien encore à Genève en raison de l'exonération de base parti-
culièrement élevée de ce canton, est taxée par 68 francs à Zurich, 100 à Bâle,
115 à Lausanne, 187 à N euchâtel, 320 à Altdorf , 418 à Glaris et de 470 à
Appenzell. Pour une fortune de 100.000 francs en raison de la progression des
taux, les charges sont proportionnellement plus lourdes, on ne paye toujours
rien à Genève, 197 francs à Zurich, 330 à Bâle, 345 à Lausanne, 582 à Neuchâtel,
680 à Altdorf , 889 à Glaris et 1034 à Appenzell. Pour 500.000 francs de fortune,
c'est à Zurich que l'imposition est la moins forte avec 1333 francs, suivi par
Genève 1631, Bâle 3265, Lausanne 3445, Altdorf 4245, Neuchâtel 5123,
Glaris 5454 et Appenzell 7050.
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Dès aujourd'hui à 15 h. pour 4 jours seulement
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LA PETITE
CAVE

Chaque soir
dès 20 heures

Marcel Klaus

CLa bonne friture 
^au Pavillon. J
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HEROS PERDUS DANS LE CLIMAT « llf % !
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Atelier f ermé
jusqu'au
1er août

Paul DERRON
PENDULTER

PESEUX
Châtelard 24

Tél. (038) 8 48 18

Parasols
ronds et rectan-

gulaires

lits
pliants

légers relax et
chaises longues,
qualité et prix

bas chez

Tosaili
meubles de jardin ,

Colombier.
Tél. 6 33 12.

| KfOS EXiË^^gOMS ||
0DHALET HEIMEMG 23 juillet
É Départ : 14 heures Fr. 6.—

1 VUE-DES-AIJPES
m Départ : 14 heures Fr. 4.50

i _LE PILATE Dimanche
i OJCERIVE 25 juillet

: avec téléphérique,
Bj chemin de ferr bateau .., .,« _._ • _«»..
| Départ : 6 h'30 Fr. 35.—¦ ¦'

l_LE LŒTSCHENTAIi
.,'. . avec chemin de fer
il Tunnel du Loetschberg

Retour par le Valais
g* Départ : 6 h 30 Fr. 30.—

i DE3MT-
| DE-VAULION
I,. Lac de Joux

Départ : 13 h 30 Fl'. 15.—

|J FERME-ROBERT
-

t' aller par la Tourne
' ..- . Départ : 14 heures Fr. T.—— \
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WL St-Honoré 2 , tél. 5 82 82, Neuchâtel H

=s_i 23 juillet

GRAND-SÂÎNT-BERNÂRD
(Tunnel et col)

Départ : 6 h 30 Fr. 30.50

Dimanche 25 juillet :

GRIMENTZ D-AimtviERs
Départ : 6 h 30 Fr. 30.—

Lac des Quatre-Ganfons
(Traversée du lac en bac)

Interlaken - Brunig - Lucerne
Départ : 7 h Fr. 26.—
27.7 Grand-Ballon - Alsace . Fr. 26.50
28.7 Les 3 Cols Fr. 31.—
29.7 Chamonix-Forelaz . . Fr. 28.50
30.7 Chutes du Rhin . . Fr. 27.—

Alpes françaises - Col tin
Grand-Saint-Bernard

26-28 juillet - 3 jours - Fr. 150.—.____________
__

...........
__

_
__

______
Engadine - Lac de Côme

29-31 Juillet - 3 jours - Fr. 150.—
Rhénanie - Hollande

31 juillet-7 août - 8 jours - Fr. 465.—

Saas-Fee - Col dn Grimsel
î 11-12 août - 2 jours - Fr. 80.—

Bordeaux (vignobles)
6-11 septembre - 6 jours - Fr. 365.—

Renseignements et Inscriptions :

Autocars FISCHER Tari7 55 2i

ou Voyages & Transports £%&%
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THIEL
Teinturerie - 25, faubourg du Lac

FERMETURE ANNUELLE
jusqu 'au 31 juillet

pour cause de vacances

LE BON
FROMAGE
FOUR FONDUE

chez

1. NIAISE
| Rue Fleury 16 |

On donnerait
charmant
petit chat
gris cendré, de

3 mois. Mme Trost,
ruelle Vaucher 7,

Neuchâtel.

EC0RCES
Grosses écorces

de sapin à 24 fr.
le stère, rendues ,
devant domicile.

L. Bourquin ,
2042 , Valangin.

| Tél. 6 91 65.



M. Tschudi a montré li ¥oie à suivre
et défini nos principales tâches

Important discours du président de la Confédération a Saint-Moritz

Pour nous, il est indispensable d'être prêts
a une coopération européenne, a-t-il déclaré

D'un correspondant Os Bern» par intérim i
«Ce auo non* devons faire aujourd'hui pour la Suisse de demain » »  tel est

le thème de l'Important discours prononcé mercredi après-midi à Saint-Moritz
par le conseiller fédéral Tschudi, président de la Confédération, dans le eadre
dea cours organisés nar la Société suisse d'études clviaues.

Le président de la Confédération s'est
félicité de voir tant de Suisses préoccu-
pés par l'avenir du pays, par ses possi-
bilités d'existence dans un monde, en
pleine évolution. H y a là un signe de
santé civique réconfortant. Le temps n'est
plus où chaque individu ne se préoccu-
pait que de son avenir personnel, la so-
ciété lui étant donnée par surcroît :

Nous devons penser à l'avenir de no-
tre communauté si nous voulons prépa-
rer celui des hommes qui la composent.
La Suisse de demain ne pourra en au-
cun cas s'abstraire de la communauté
européenne dont elle fait partie. Non
seulement nous sommes prêts à une coo-
pération européenne, mais nous la consi-
dérons comme urgente et comme indis-
pensables. Nos caractéristiques nationa-
les ne doivent en rien constituer des
obstacles à cette coopération : elles peu-
vent simplement nous imposer des for-
mes de collaboration différentes de celles
d'autres Etats. Nous sommes profondé-
ment convaincus que l'indépendance de
notre pays et sa neutralité n'empêchent
en rien une coopération européenne étroi-
te, ni ne la rendent plus difficile. La di-
vision actuelle de l'Europe est décevante,
elle ne correspond à aucune réalité fon-
damentale, l'esprit inventif des Euro-
péens les amènera tôt où tard à une
solution d'ensemble, où notre pays, pour-

ra Jouer son rôle sans perdre sa person-
nalité particulière.

PAS DE REVISION TOTALE
DE LA CONSTITUTION FÉDÉRALE

Il est parfaitement normal que l'on se
demande si nos institutions plus que cen-
tenaires sont encore adaptées aux. cir-
constances, et il est légitime que l'Idée
d'une revision totale de la constitution
fédérale soit émise de temps à autre.
Dans la pratique, des correctifs sont cons-
tamment apportés à notre charte fonda-
mentale.

L'arsenal législatif toujours perfection-
né constitue également une adaptation
permanente aux circonstances. Four le
président de la Confédération, il ne peut
y avoir de revision totale de la constitu-
tion sans une idée directrice essentielle,
et cette idée fait auourd'hui défaut. Il
serait vain de revoir la constitution afin
de la rendre plus satisfaisante pour l'es-
prit de système, ou pour les juristes. Le
peuple n'acceptera de la modifier que
s'il s'agit d'exprimer un but politique
nouveau, un progrès marquant. Rien de
pareil ne se manifeste actuellement.

Notre système politique fonctionne-t-il
de manière satisfaisante ? Il est fondé sur
le fédéralisme, qui demeure essentiel à
notre existence nationale. On ne lui con-

servera cette valeur qu'en l'adaptant à
des conditions nouvelles. Le fédéraliste le
plus convaincu préfère confier à la Con-
fédération les tâches qu'elle seule peut
maîtriser. Le problème se pose en des
termes nouveaux. S'il importait hier de
délimiter clairement les compétences des
diverses communautés, il est aujourd'ui
plus nécessaire d'assurer leur collabora-
tion pour l'accomplissement de taches qui
tendent à dépasser l'échelle de notre pe-
tit pays.

Pour éviter une centralisation abusive
qui minerait de l'intérieur notre région
fédéraliste, une meilleure collaboration
entre cantons est Indispensable : à la
coopération verticale cantons-Confédéra-
tion, il faut ajouter la coopération ho-
rizontale entre cantons voisins, pour des
tâches qui ne se laissent plus délimiter par
les frontières cantonales. Certaines réu-
nions de magistrats cantonaux vont déjà
dans ce sens, mais il faut dépasser le
stade des échanges de vues et agir de
concert, créer des Instruments de tra-
vail en commun. Il est déplorable que
l'institution des concordats intercanto-
naux, expressément prévue par la Cons-
titution fédérale, n'ait pas donné nais-
sance à des réalisations plus nombreuses.

L'exercice des droits populaires est es-
sentiel lui aussi à notre vie politique, et
le sens civique de nos électeurs fait sou-
vent l'étonnement d'autres pays. H est
regrettable que les Suissesses ne soient
pas associées à ces décisions. Il ne sau-
rait être question de restreindre ces droits,
mais il conviendrait aussi de ne pas
lasser les citoyens en les appelant trop
souvent aux urnes, certains sujets pure-
ment techniques se prêtent mal à ces
consultations.

Le président de la Confédération a sou-
ligné l'importance du Conseil des Etats
dans notre structure politique, il est nor-
mal que sa composition ne corresponde

pas à la répartition proportionnelle du
National, le dernier mot dans cette com-
position appartient aux citoyens-électeurs.
Evoquant l'activité des parlementaires
non professionnels, il souhaite qu'elle se
concentre toujours davantage sur l'essen-
tiel, comme celle des membres du gouver-
nement d'ailleurs. Le parlement devrait
pouvoir prendre certaines décisions de
principe simplifiées. Les améliorations
prévues aux méthodes de travail du par-
lement comme du gouvernement sont
dans l'ensemble ustifiées : la nécessité
d'une meilleure documentation est ur-
gente. Le Conseil fédéral continue de te-
nir le régime collégial pour essentiel au
bon fonctionnement du gouvernement.
Comme notre structure même, il Impose
la mise au point de solutions complexes,
qui ne sont pas simplement un « compro-
mis », mais qui résultent d'une étude ap-
profondie des aspects multiples des pro-
blèmes. Des améliorations sont indispen-
sables aussi dans i'organiation gouverne-
mentale : les magistrats doivent être des
gouvernants et non des administrateurs.
L'introduction de la juridiction adminis-
trative facilitera grandement leur tâche
en les déchargeant de nombreux recours,
la réorganisation et le développement de
la chancellerie fédérale lui permettront
d'assurer mieux la coordination indispen-
sable entre départements et d'assister plus
efficacement le président de la Confédé-
ration, « l'installation d'un collaborateur
qualifié permettra d'intensifier l'informa-
tion de la presse, de la radio et de la
télévision, les lacunes étant évidentes
dans ce domaine. »

En résume, M. Tschudi constate que
notre structure demeure valable et nos
institutions efficaces, à condition de les
décrasser. Des réorganisations peuvent
s'imposer, mais il n'y a pas de revision
fondamentale à envisager.

POLITIQUE SCIENTIFIQUE
Les économies nationales dépendent

toujours plus directement des efforts
scientifiques. Cela pose des problèmes vi-

taux à de petits pays dont la matière
grise est la seule richesse. Certaines tâ-
ches doivent s'accomplir à l'échelle con-
tinentale : le Cern à Genève en est un
exemple. Sur le plan national, la modicité
relative de nos moyens, en hommes et en
argent, exige des choix, l'utilisation ra-
tionnelle des ressources disponibles, une
étroite coordination des forces. Et pour-
tant, il faut laisser libre jeu à l'initiative
créatrice des chercheurs. Nous devons
avoir- une politique scientifique, elle doit
être large, tournée vers l'avenir. Le nou-
veau conseil de la science se voit con-
fier une tâche passionnante et lourde de
responsabilités.

Après avoir rappelé ce qu'a déjà fait
la Confédération pour encourager la re-
cherche sur le plan du fonds national,
sur celui des universités et par les en-
couragements aux études, M. Tschudi re-
lève que les charges financières décou-
lant des progrès à réaliser encore vont
être énormes. Il faudra pratiquement re-
viser la constitution, ce qui prendra du
temps.

Nous devons étudier aussi certaines
formes d'appui à des projets dont l'am-
pleur dépasse les possibilités de l'indus-
trie privée. Celle-ci bénéficie chez nous
d'impôts relativement modérés, ce qui
constitue aussi une aide indirecte, il faut
bien voir que toute extension de l'aide
officielle se traduirait aussi par des pré-
lèvements fiscaux plus importants, de
sorte que l'affaire doit être bien calculée,
avant de se lancer dans de nouvelles
dépenses.

L'AMÉNAGEMENT DU TERRITOIRE
Le sol est devenu un produit dont on

manque, il ne se laisse pas accroître à
volonté. L'utiliser de manière judicieuse
et rationelle devient un impératif absolu
de notre génération. Il faut réserver aux
diverses occupations humaines la place
légitime dont elles ont besoin. Chacun
admet la nécessité d'un plan d'aménage-
ment, mais nous ne nous sommes pas en-
core fait une idée assez claire des buts
de cette planification. Nous n'avons pas
de conception précise à présenter au peu-
ple. Tout le monde est d'accord sur des
buts généraux : assurer le développement
optimum des hommes et des communau-
tés, mais dès qu'il s'agit des moyens à
mettre en œuvre, les difficultés commen-
cent. Il faudra aussi choisir, réserver
des zones correspondant aux divers be-
soins de la population, et cela ne sera
pas possible sans modifier quelque peu
certaines conceptions de la propriété.

En conclusion le président de la Con-
fédération a exprimé sa confiance dans la
capacité de notre pays et de notre peuple
de faire face à l'avenir, chaque généra-
tion a su jusqu'ici transmettre à la sui-
vante ce qu'elle avait reçu, en l'adaptant
aux circonstances, il n'y a pas de raison
que nous n'y parvenions pas aussi. Evi-
tons de tomber dans l'activisme vain. « Le
plus urgent, c'est de déterminer un or-
dre de priorités qui nous permette de
distinguer l'urgent et l'indispensable de
ce qui est simplement désirable.

G. D.

Circulation routière : le bureuu
de la prévention des accidents

tire k sonnette d'alarme
BERNE, (ATS). — Le bureau suisse

pour la prévention des accidents rap-
porte que, bien que le nombre exact
des accidents de la route de ces der-
niers j ours ne soit pas encore connu,
le bilan s'annonce lourd et effrayant.
Il a fallu retirer le permis de nom-
breux conducteurs qui n'offraient au-
cune garantie de sécurité et de respect
des règles de la circulation. On enre-
gistre de nouveau une forte partici-
pation de jeunes conducteur» aux ac-
cidents les plus graves.

Une fols de plus aussi, les excès
de vitesse d'individus totalement in-
conscients de leurs responsabilités et
les manœuvres de dépassement incon-
sidérées sont les principales causes
d'accident. Le manque de sang-froid
chez les conducteurs est un phénomène
de plus en plus répandu.

Le bureau pour la prévention des
accidents met en garde tous les con-
ducteurs, et surtout les jeunes et les
étrangers, contre les conséquences des
vitesses excessives et des dépassements
sans visibilité. D'une façon générale,
dans le trafic touristique, la vitesse
ne devrait pas dépasser 80 km/h sur
route sèche. Chacun doit se souvenir
que des vies humaines sont en jeu.

Quant à la police, elle doit placer sur
les routes tous les effectifs dispo-
nibles.

L'échafaudage
s'effondre :
un mort

IXINHAiRiD (ZH ) (UPI). — Un écha-
faudage de 8 mètres de hauteur ados-
sé à l'église de la commune zuricoise
de Dinhard s'est soudainement ren-
versé, atteignant un jeune homme de
19 ans, Konrad Wattinger, apprenti,
de Huettwilen, en Thurgovie. Souffrant
d'une fracture du crâne, il a succombé
à l'hôpital cantonal de Winterthour._

SAUVAGE

NOCTURNE
SOLEURE, (ATS). — Un individu,

complètement nu, a attaqué de nuit
une jeune cycliste de 19 ans entre les
vilages de Subingen et d'Oekingen. 11
l'a molesté et atenté de la violer. La
jeune fille s'est vivement défendue
en griffant son agresseur au cou et au
visage. Voici son signalement i 18 à
20 ans, taille 160 cm, élancé, plutôt
maigre, cheveux légèrement ondulés
sur le front.

Fruits étrangers : mise au point après
la protestation des producteurs valaisans

ZURICH (ATS). — A la suite du
télégraimm» envoyé par l'Union d»s
prodiuoteurts valaiiisoras au Conseil fédé-
ral (a/ffiirmamt que dieis . importations
insensées » ouït fait s'effondrer le prix
de la fraise) la « Bourse du commer-
ce » (Banideisiboiensie) publie dams sa
diennière édition unie nuise aiu point qui
réfute ces accusatiomls. Ce journal écrit
que les impcH. taibiorcis se sont élevées à
7,6 millions de kilos soit exactement
oiuifca/nit que llannée dianmière.

Ces fraises imipointéeis se sont bien
écoulées en raison de la -pénurie d'au-
tres firui'tis sur le marché. Les livrai-
sons valaisannes ont débouté le 26 juin.
A cette date ileis i_mipoœtaitionis ont été
ramenées à un niveau itirès faible. Le

7 juillet, la bourse de Saxon a dû
faire des coudes s ioms de prix mais les
jouais précédents les -impor'ba'tioms
avaient été inlslgnifiamites.

Ce .qui est plus proche de la vérité,
écrit encore la < Bourse du commerce »,
c'est que, comme le irelève dans son
dernier rapport ammuel l'Union valai-
sanne pour la vente des fruits et lé-
gumes, l'Italie fiait un gros effort pour
améliorer la qualité et la présentation
die sels produits. Il appartient aux Va-
laisans eux-mêmes de réagir pour sou-
tenir cette concurrence qui trouve in-
discutablement un bon accueil auprès
des consomimateuirs.

Collision
de voitures :

un mort
RENENS (Vd) (ATS). — Lundi, M.

Oscar Bise, figé de 78 ans, retraité
CFF i Renens, se rendait de Renens
à Saint-Sulpice en automobile, quan d
11 fut  tamponné par une voiture rou-
lant dans la même direction. M. Bise,
grièvement blessé, a succombé mardi à
l'hôpital cantonal de Lausanne.

Des lièvres
un peu trop
gourmands
(c) Des propriétiaiires vailaisams ont dû
inbarveniiT auprès des autorités à cause
des dégâts causés par dias lièvres aux
jeunes planibatkxnis de viignies. Ces llè-
vires coupent avec deuils dentis les pous-
ses tendras. Gantainis propriétaires ont
constaté que dans cartaiiuas vignes plu-
sieurs centaines de planto avaient été
saccagés. La police s'asit rendue sur
place et l'on devina sans doute atoaibtire
ce gibier trop vorace.

Un cyclomotoriste
tué

par il camion
GENÈVE (ATS). — Mercredi au Ba-

chet-de-P.esay, Grand-Lancy, M. André
Clerc, habitant le quartier de la jonction,
roulait à cyclomoteur, quand il entra en
collision avec un camion. Grièvement bles-
sé, il fut transporté à l'hôpital, mais I
malheureux avait cessé de vivre en ar-
rivant.

Trouve évanoui
après une chute

(c) Un enfant d'une dizaine d'années,
le petit Nicolas Mlchellod , de Leytron,
a été découvert évanoui dans un fossé
de cave où 11 avait glissé. Il fit une
chute de plusieurs mètres. Il souffre
d'une forte commotion.

Pour I Italie
peu ou pas de trains
samedi et dimanche

Une façon de prendre
des vacances...

BERNE (ATS). — Certains syndi-
cats italiens des cheminots ont lancé
une consigne de grève pour la pé-
riode de samedi 24 juillet, à 21 heu-
res, jusqu'au dimanche 25 juillet, à
21 heures.

On prévoit que 60 % environ des
cheminots cesseront de travailler.
Les CFF ne sont pas encore en me-
sure de d ire quels sont les trains
qui pourront néanmoins circuler. Us
invitent les voyageurs qui comp-
taient partir samedi en Italje par
chemin de fer à renvoyer leur dé-
part à dimanche soir.
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ZURICH
(COURS DE CLOTURE)

OBLIGATIONS 20 juillet 21 juillet
3'/iVi Fédéral 1945, déc. 99.75 99.75
3'/»'/o Fédéral 1946, avr. 99.75 99.70
3 V. Fédéral 1949 93.— d 93.— d
2'WI' Féd. 1954, mars 93.— d 93.— d
3*/i Fédéral 1955, juin 92.— 92^- d
3</i CFF 1938 98.90 d 98.90 d

Actions
Union Bques Suisses 2905.— 2900.—
Société Bque Suisse 2100. 2090—
Crédit Suisse 2405.— 2380.—
Bque Pop. Suisse 1405.— 1400.—
Electro-Watt 1630.— 1620.—
Interhandel 4640.— 4625.—
Motor Columbus 1255.— 1255.—
Indelec 1060.— 1060.—
Italo-suisse 265.— 260.—
Réassurances Zurich 2000.— 1990.—
Winterthour Accid. 725.— d 720.—
Zurich Assurances 4900.— 4900.—
Saurer 1420.— 1430.—
Aluminium Suisse 5800.— 5730.—
Bally 1460.— 1450.—
Brown Boverl 1740.;— 1740.—
Fischer 1500.— 1490.—
Lonza 1065.— 1005.—
Nestlé porteur 2650.— 2640.—
Nestlé nom. 1770.— 1765.—
Ourslna 4275.— 4210.—
Sulzer 2810.— 2795.—
Aluminium Montréal 113.— 111.—
American Tel & Tel 289 '/• 287.—
Chesapeake Se Ohio 287.— d 287.— d
Canadian Pacific 234.— 231 Vi
Du Pont de Nemours 1024.— 1011 -̂
Eaatman Kodak 371.— 362.—
Ford Motor 225.— 220.—
General Etectrlo 430.— 421.—
General Motors 415.— 407.—
International Nickel 355.— 347.—
Kennecott 451.— 447.—
Montgomery Ward 140.— 137.— d
Btd OU New-Jersey 338.— 333.—
Union Carbide 262.— 257—
U. States Steel 201.— 199.—
ttalo-Argentina 13.— 13.—
Philips 151.— 149-—
Royal Dutch Cy 167 »/• 165.—
Sodeo 111 '/. 111 '/«
A. B. CK 452.— 450.—
Farbenfabr. Bayer AQ 422.— 414.—
Farbw. Hoechst AQ 532.— 526.—
Siemens 526.— 521.—

BALE
ACTIONS

Clba 5020.— 4950.—
Sandoz 550C— 5460.—
Geigy nom. 3915.— 3850.—
Hoff.-La Roche (bj) 55000.— 54750.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudolse 1010.— 1005.—
Crédit Fonc. Vaudois 835.— 830.—
Rom. d'Electricité 505.— d 505.— d
Ateliers contr. Vevey 700.— d 700.—
La Suisse-Vie 3400.— d 3400.— d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 109.— 108 fi
Bque Paris Pays-Bas 253.— 247.—
Charmilles (At. des) 920.— 940.—
Physique porteur 565.— 565.— d
Sécheron porteur 390.— 385.—
S.K.F. 354.— d 357.—

Cours communiqués sans engagement
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Bourse de Neuchâtel
Action* 20 juillet 21 juillet

Banque Nationale 580.— d 580.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 680.— d 680.— d
La Neuchâteloise as.g. 1075.— 1140.— o
Appareillage Gardy 235.— d 235.—
Câbl. élect. Cortaillod 9500.— 9S0O.—
Câbl. et tréf. Cossonay 3250.— o 3250.— d
Chaux et cim. Suis. r. 530.— d 530.— d
Ed. DUbled & Cie S.A. 2900.— d 2900.— d
Ciment Portland 4000— d 4000.— dSuchard Hol. S.A. «A» 1325.— d 1350_— d
Suchard Hol. S.A. «B» gjOO.— d 8200.— d
Tramways Neuchfttel. 530.— o 530. o
Sté navigation lacs
Ntel - Morat, prlT. 65.— d 65. d

Obligations
Btat Neuchât. 2V« 1932 95.50 d 95.25 d
Etat Neuchât. 3'/t 1945 100.— d 100.—
Etat Neuchât. 3'/i 1949 97.75 d 97.75 d
Com. Neuch. 3'/» 1947 94.— d 94.— d
Com. Neuch. 3'/i 1951 89.— d 89.— d
Chx-de-Fds 3l/t 1946 —.— —.—
Le Locle 3'1. 1947 95.50 d 95.50 d
Foro m Chftt. 3V» 1951 94.25 d 94.50 d
Elec. Neuch. Z'1, 1951 88.— d 88.— d
Tram Neuch. 3Vi 1946 94.— d 94.— d
Paillard S.A. 8*/i 1960 91.— d 91.— d
Suchard Hold 3'/i 1953 95.50 d 95.50 d
Tabacs N Ser 3Vi 1953 92.— d 92.— d
Taux d'escompte Banque nationale Vf * '/>

Cours dea billet» de banque
étrangers

du 20 juillet 1965
Actat Testa

France 87.— 89.50 '
Italie —.6850 —.7050
Allemagne 107.— 109.—
Espagne 7.10 7.40
U.8.A. 4.29 4.34
Angleterre 11.95 12.20
Belgique 8.50 8.75
Hollande 119.— 121.50
Autriche 16.65 16.95

Marché libre de l'er
Pièces suisses 41.— 43.50
Pièces françaises 37.75 40.25
Pièces anglaises 42.— 44.—
Pièces américaines 180.— 187.—
Lingots 4885.— 4935.—

Communiqués à titre Indicatif par la
Banque Cantonale Neuchâteloise
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Arrestation
d'une jeune

secrétaire
Elle imitait la signature

de son patron
GENÈVE (ATS). — Une jeune secré-

taire, d'origine française, âgée de 23 ans,
travaillent dans une banque privée de la
place, ayant à répondre d'importants dé-
tournements, a été arrêtée et écrouée à
la prison de Saint-Antoine. Depuis une
année et demie environ cette emplopée
imitait la signature de son patron et
avait réussi ainsi à détourner une som-
me totale de quelque 25.000 francs qu'elle
dépensa pour ses besoin personnels.

* M. Gottfried Grossenbacher, maître
couvreur, âgé de 65 ans, qui travaillait
11 y a quelques Jours sur le toit d'une
grange à Horw (Lu),, avait fait une
chute de cinq mètres. Grièvement blessé,
11 vient de succomber à l'hôpital.

* M. Guglielmo Canevasabinl, ancien
conseiller d'Etat du Tessin et une des
personnalités les plus connues et appré-
ciées du canton, est mort hier d'une
crise cardiaque.

* Un grave accident de la circulation
s'est produit, mercredi matin, entre
Hegglctorn-Muehleberg, dans le canton
de Berne. Un automobiliste, roulant en
direction de Berne, s'apprêtait à dépas-
ser un camion lorsqu'il entra en colli-
sion avec une voiture venant en sens
inverse.

Trois occupants des deux véhicules
ont été grièvement blessés. L'un, d'eux
est décédé à l'hôpital.



LES IDEES ET LES FAITS

L'accord nippe - coréen
(Suite de la première page)

Néanmoins, chaque médaille a son
revers, et le traité nippo-coréen n'échap-
pe pas à la règle. II comporte effec-
tivement des clauses militaires en dé-
pit de l'assurance formelle contenue
dans la constitution japonaise qui con-
damne tout recours à la guerre com-
me moyen de résoudre les conflits
entre nations. Or un accord prévoit
l'élaboration à long terme d'un sys-
tème collectif de défense contre l'em-
prise du communisme en Asie orien-
tale. Cet accord a été suggéré par les
Coréens et malgré les réticences japo-
naises, la délégation niponne a dû
s'incliner. Aux Etats-Unis, en Corée du
Sud et à Formose, on se déclare très
satisfait de cet aspect du contrat. A
Tokio, les sentiments sont mitigés, car
une partie de l'opinion publique est
favorable à la reprise de négociations
avec la Chine communiste et désap-
prouve l'emprise américaine sur la
politique japonaise. Les manifestations
qui se sont produites à Séoul et à
Tokio émanent des milieux de gauche
qui condamnent l'accord nippo-coréen.

La lutte entre le communisme et
l'anticommunisme est la grande bataille
de l'histoire pontemporaine de l'Asie.

C. P. S.

De sanglantes bagarres opposent
police et partisans de Papandféii

NOUVELLE NUIT DE VIOLENCE A ATHENES

DES ARRESTATIONS ET DE NOMBREUX BLESSÉS
ATHÈNES (UPI-AFP). — Pour la première fois depuis le début des manifesta -tions à Athènes contre le « gouvernement des traîtres », la police est entrée enaction hier soir contre les manifestants.
Le choc a opposé les policiers à plu-

sieurs milliers d'étudiants qui réclamaient
on référendum. Les policiers ont fait usa-

ge de lances à incendie et de grenades
lacrymogènes. Ils ont chargé la foule,
matraque en main. La bagarre a duré
un quart d'heure environ.

Dans le même temps, le premier minis-
tre désigné, M. Novas, déclarait, dans un
message radiodiffusé : « Le gouvernement
est décidé à briser toute mauvaise vo-
lonté et il a les moyens de le faire. »

La manifestation d'hier soir a commen-
cé par un défilé d'environ quatre mille
étudiants de l'Université d'Athènes. Mais,
une foule nombreuse devait se joindre en
cours de route rapidement aux étudiants
et le flot des manifestants s'enfla rapi-
dement, pour atteindre quelque trente mil-
le personnes au moment de l'interven-
tion de la police.

C'est à ce moment que la police choi-
sit d'intervenir. Les policiers chargèrent
à la matraque et aux grenades lacrymo-
gènes, tandis que les pompiers, postés
non loin de là, arrosaient la foule du
jet puissant de leurs lances à incendie.
Il y eut quelque résistance, mais au
bout d'un quart d'heure, les forces de
l'ordre restaient comme nous l'avons dit
maîtresses du terrain.

Les cafés, les hôtels ont immédiatement
fermé et la foule s'est mise a courir
dans toutes les directions pour échapper
aux gaz.

Les voitures de la police et les pom-
piers parcouraient les rues à toutes vi-
tesse dans le hurlement des sirènes. Les
blindés de la police entrèrent en action ,
ainsi que les pompiers qui arrosèrent les
manifestants. On comptait au milieu de la
nuit 38 blessés et 60 arrestations.

Tard dans la nuit de violentes bagar-
res continuaient entre la police et les
manifestants sur la place Omonia (Con-
corde), les rues du Stade et de l'Université
et place de la Constitution.

Les policiers, portant des masques char-
geaient les manifestants et continuaient
à lancer des bombes lacrymogènes.

Deux kiosques à journaux ont été brû-
lés.

A SaloHÏajne
D'autre part , plus de 20 ,000 personnes

se sont rassemblées dans un stade de Sa-
lonique pour manifester en faveur de M.
Papandréou.

La réunion était organisée par l'union
du centre. Les manifestants ont rappelé
que «le gouvernement est élu par le
peuple, et non par les Américains ou par
le palais royal ».
Un morf, cent cinquante blessés
La manifestation qui s'est déroulée hier

soir à Athènes a fait un mort et cent
cinquante blessés qui, pour la plupart,
ont été hospitalisés. Le mort est un étu-
diant d'une école de commerce nommé
Sotirios Petroulas.

Une des nombreuses scènes «te bagarres Qui ont, la nuit dernière,
ensanglanté lies mes d'Athènes.

(Téléphoto-AP)

Des touristes suisses
blessés en Suône- et -Loire

Gênés par la manœuvre d'un cycliste

L'auteur de l'accident est tué sur le coup
LOUHANS (Saône-et-Loire) (ATS-AFP). — Un accident provoqué par lamanœuvre intempestive d'un cycliste devant une voiture de touristes suisses, hiermatin, à Sornay, s'est soldé par un mort et onze blessés.

Dans la traversée du bourg de Sornay,
près de Louhans, un touriste suisse, M.
Roland Berthollet, 20 ans, élève Infirmier
à l'hôpital cantonal de Lausanne, circu-
lant au volant d'un « mini-car » dans le-
quel avaient pis place neuf autres per-
sonnes, fut gêné par un cycliste le pré-
cédent et qui obliqua brusquement à
gauche.

Celui-ci, M. François Gros, 74 ans,
cultivateur à Sornay, fut heurté et tué
sur le coup, mais dans sa vaine tenta-
tive pour éviter le choc, M. Bertholet
perdit le contrôle de son véhicule qui fit
plusieurs tonneaux, faucha au passage
une autre cycliste, Mme Mignon, 50 ans,
demeurant dans la localité, et s'immobi-
lisa les roues en l'air.

Les dix occupants de la voiture, M.
Berthollet, ses parents, son frère et un
groupe d'amis, tous demeurant à Glngins

, (canton de Vaud), souffrant de contu-
sions et blessures légères ont été hospi-
talisés à Louhans, ainsi que Mme Mignon,
celle-ci étant par contre dans un état
très grave.

Wilson prêt a convoquer
une réunion sur l'Indochine

_taa.es wm® û<&mm<she de Seuvanncs Fl^eiama

Mais l'URSS fait la sourde oreille
LONDRES (ATS-Reuter). — Le prin-

ce Souvanna Phouma, premier ministre
neutraliste du Laos, a demandé hier à
M. Wilson, premier ministre britannique
qu'il intervienne en faveur de la reprise
de la conférence sur l'Indochine de 1954.

A l'Issue de ses conversations aveo M.
Wilson et Stewart, 11 a déclaré que toutes
les parties devraient envisager un règle-
ment pacifique de la guerre au Vietnam et
la reprise de la conférence de Genève
sans conditions préalables.

Si cette conférence devait se réunir à
nouveau, cela contribuerait à résoudre
tout le problème Indochinois, c'est-à-di-
re tout ce qui intéresse le Laos, le Viet-
nam et le Cambodge.

On déclare, de source britannique, que
le Royaume-TJnl est prêt à convoquer

d'entente avec l'URSS la conférence
mais récemment Moscou a repoussé plu
sieurs propositions britanniques.Les défenseurs de Mme Hugony

nient la tentative de meurtre
contre la gouvernante suisse

Simple inculpâtion pour voies de faif, demandent-ils
PALERME (ATS-AFP). — Le procès de Mme Maria Guippa Hugony, accusée

de tentative de meurtre sur la personne de Mlle Chantai Favez, « nurse » de na-
tionalité suisse, s'est poursuivi hier devant la Cour d'assises, de Palerme par les
plaidoiries de deux des trois défenseurs de l'Inculpé.

Ceux-ci se sont attachés à rejeter l'ac-
cusation de tentative de meurtre, pour la-
q\ielle le procureur général avait demandé
mardi trois ans et six mois de prison.

Ils ont fait valoir que les blessures su-
bies par la jeune fille à la suite des
coups de couteau donnés par Mme Hu-
gony n'ont même pas atteint le tissu
sous-cutané et que c'était seulement l'in-
culpation de voies de fait pour coups et
blessures qui devait être retenue.

Us ont également souligné l'état de
prostration dans lequel a été plongée
leur cliente à la mort de sa petite-fille
Rosa qui avait été confiée aux soins de
Mlle Favez, mort si brusque qu'elle appa-
raissait inexplicable.

« Mme Hugony, a dit un des défenseurs,
en prenant un couteau dans la cuisine
avant de se rendre à l'aéroport (où elle
a frappé la jeune fille) , voulait seule-
ment apaiser le trouble qui la rongeait.
Ca ne fut pas un geste de haine ou de
colère.

D'autre part, l'inculpée doit être Jugée
pour ce qu'elle a fait, et non pas pour ce
qu'elle avait l'Intention de faire. »

La cour entend aujourd'hui le troisiè-
me défenseur.

La France prêterait
à Alger deux milliards
pendant cinq années

L'ACCORD SUR LE PÉTROLE SAHARIEN

PARIS (ATS-AFP). — Le conseil des ministres a pris hier connaissance des
détails de l'état des négociations franco-algériennes sur les hydrocarbures et sur
l'industrialisation de l'Algérie.

M. Alain Peyrefitte a officiellement
confirmé que ces négociations étaient vir-
tuellement terminées et que le paraphe
des deux chefs de délégations y mettrait
un point final.

Le ministre de l'information n'a pas
précisé la date à laquelle interviendrait
ce paraphe. On pense généralement dans
les milieux informés qu'il pourrait avoir
lieu vendredi prochain.

Le conseil des ministres donnera proba-
blement son accord à ce paraphe mercre-
di prochain lors de sa prochaine réunion.

Le ministre n'a donné aucune précision
sur le contenu de l'accord. Il s'est borné
a indiquer que /l'aide de la France à
l'industrialisation de l'Algérie est liée à
l'accord sur les hydrocarbures.

H n'a pas voulu dévoiler le montant
de cette aide. Elle s'élèverait, selon les
Informations venues d'Algérie à deux
milliards en cinq ans repartis annuelle-
ment : 200 millions de prêts à long terme,
et 200 millions d'assurance-crédit.

Une réunion de conciliation
a réuni Brejnev et Teng-hsiao

Au congrès du parti communiste roumain

Discours relativement modéré du délégué albanais
Hier matin, tandis que le congrès du P.C. roumain reprenait ses travaux,

une réunion de conciliation au sommet avait heu, aveo MM. Brejnev et Teng Hsiao-
oine.

Y assistaient également Ceausescu (chef
du parti roumain), Ulbricht (Allemagne
de l'Est), le premier ministre bulgare
Teodor Jivkov, ainsi que Jeannette Tho-
rcz-Vermeersch (membre du bureau poli-
tique du P.C.F.) et Hertta Kuuslnen
(membre du bureau politique du parti
finlandais).

Rien ne fut divulgué de ces entretiens,
mais personne ne s'attendait à un résultat
concret.

Penant ce temps, le premier ministre
yougoslave donnait une leçon de poli-
tesse au délégué albanais, M. Alla, en
écoutant patiemment son discours. H
s'abstint, cependant, de l'applaudir.

C'était d'ailleurs un discours beaucoup
plus modéré que ce que l'on attendait.
En effet , M. Alla, s'il ignora le rôle de
l'Union soviétique dans le monde com-
muniste se garda du moins de toute atta-
que contre Moscou, gardant son mordant
pour « l'impérialisme américain » et le
« militarisme allemand ».

L'apport soviétique
Une autre ligne de clivage entre les

différentes délégations étrangères présen-
tes à Bucarest a été l'évocation de la li-
bération de la Roumanie après l'occupa-
tion allemande. La ligne officielle actuel-
le en Roumanie est que les partisans
roumains se sont libérés et ont pris le

pouvoir en 1944 seuls, sans aide exté-
rieure.

Tentant d'arracher définitivement les
Roumains à l'influence moscovite, le dé-
légué chinois proclama : « En 1964, le
parti communiste roumain, grâce à la
glorieuse insurrection armée du 23 août
renversa la domination réactionnaire du
fascisme allemand et de ses laquais rou-
mains. »

Mais c'est le délégué yougoslave, c'est-
à-dire le représentant du premier pays
«satellite» qui ait, secoué le Joug stalinien,
qui crut devoir rappeler, d'ailleurs suivi

en cela par les délégués de Pologne, da
Hongrie et de Tchécoslovaquie, que la
Roumanie devait beaucoup à la révolu-
tion russe et ensuite à l'assistance sovié-
tique.

Mme Jeannette Veermersch-Thorez, qui
conduit la délégation du P.C. français,
a dénoncé hier devant le Sme congrès
du parti communiste roumain « l'ambi-
guïté de la politique gaulliste qui protè-
ge les monopoles capitalistes exploitant
les travailleurs ».

« Ce que nous voulons pour la France,
a-t-elle ajouté, c'est une véritable politi-
que d'indépendance. »

La salle du congrès est restée impassi-
ble devant cette partie de l'allocution.

Deux enfants
meurent dans

un réfrigérateur

Démence ou négligence?

UNIONTOWN (Pennsylvanie) (UPI).
Ploriant Eperjesi , 10 ans, et James Ma-
rucci, 8 ans, qui habitent Republic en
Pennsylvanie, étaient entrés par jeu dans
le frigidaire de la grand-mère de Plo-
riant. Le soir, on les trouvait à l'inté-
rieur morts par suffocation.

Après que toute la famille Eperjesi eut
été interrogée par la police, une tante,
fut questionnée plus longuement.

Elle a avoué avoir refermé la porte du
réfrigérateur, mais assure qu'elle igno-
rait que les garçonnets se trouvaient à
l'Intérieur. Elle est accusée de meurtre.
Elle avait passé cinq années sous sur-
veillance médicale.

Le parti soviétique
envoie des «fleurs »

au colonel Boumedienne
ALGER (ATS-AFP). — Le comité central du parti communiste et le

gouvernement soviétiques ont adressé un message au président Boumedienne
annonce le ministère des affaires étrangères .

________________________________________________________ __________________________________________ Le message soviétique rappelle la
solidarité de base existant entre les
deux pays, la communauté de buts
dans « la lutte contre le colonialisme
et l'impérialisme » et le soutien aux
mouvements des peuples en lutte pour
leur libération nationale ».

H se félicite, en outre, de l'existence
de « liens amicaux et fraternels > entre
l'Algérie et l'URSS.

Malraux chez Ma©
[ S U I T E  DE LA P R E M I E R E  P A G E ]

C'est la première fois depuis la pro-
clamation en 1949 de la République po-
pulaire de Chine qu'un membre du gou-
vernement français se trouve en tout
cas à Pékin. Il est peu vraisemblable
que, dans ses conversations avec les di-
rigeants communistes chinois, le hiinis-
tre de la culture se borne à organiser,
comme on l'a annoncé, une future expo-
sition de l'art chinois à Paris ni aborde
le problème des échanges commerciaux
qui ne sont pas du tout de son domaine.

Par contre, la grande politique est
bien du ressort d'un homme qui a été
sans interruption depuis la guerre « dans
l'ombre •> du général De Gaulle. Même
si le gouvernement français estime
qu'aujourd'hui toutes les voies de la né-
gociation ont été bloquées par les uns
ou les autres, il n'est pas du tout In-vraisemblable — et certains l'affirment
— que M. Malraux ait été chargé par le

général De Gaulle, qu'il a vu longue-
ment et discrètement avant son départ ,
d'une mission secrète.

Une « bombe »
Cette mission, selon certaines confi-

dences de personnalités officieuses fran-
çaises, consisterait à montrer aux diri-
geants chinois, qui, dit-on, ne croient
pas que les Etats-Unis soient disposés
à « aller jusqu 'au bout », qu 'ils ont tort
et que Washington prépare actuellement
l'envoi de 500,000 hommes au Viêt-nam
du Sud.

M. Malraux devrait leur suggérer
qu '« il faudra bien un jour trouver une
porte de sortie ». Enfin , 11 serait chargé
d'une proposition concrète : élargir le
problème actuellement limité au Viet-
nam et lancer l'idée, qui pourrait être
la bombe de la conférence de presse du
début de septembre " prochain du géné-
ral De Gaulle, l'idée d'un règlement
asiatique général.

Yalta ?
De Gaulle serait d'avis que Pékin et

son satellite d'Hanoï ne peuvent, sans
perdre la face et sembler capituler,
accepter une négociation, alors que le
Viêt-nam du Nord est systématiquement
bombardé par les Américains.

Par contre, inclure le Viêt-nam dans
un règlement général aurait pour contre-
partie d'y insérer également la question
de Formose que Paris « ignore » depuis
la reconnaissance de la Chine de Pékin,
et cela pourrait < intéresser » Pékin.

Au lieu d'une deuxième conférence de
Genève sur l'Indochine, un second Yalta
pan-asiatique aurait-il plus de chances
de succès ?

Ouverture ce matin à Moscou
du procès de Gérald Brooks

Le Britannique est accusé d'activités subversives
MOSCOU (UPI). — Le procès de

arrêté le 25 avril à Moscou pour s'être
ce matin dans la capitale soviétique.

Sur les conseils de son avocat soviétique,
Me Nlkolal Berovlc, Gérald Brooks fera
citer comme témoins de moralité ses ca-
marades d'études de l'Université de Mos-
cou, dont 11 avait suivi les cours en
1959-1960.

L'avocat pense que leurs dépositions
seraient de nature à inciter le tribunal à
l'indulgence, car il considère que Brooks
ne saurait nier les faits.

La loi soviétique prévoit une peine de
prison de six mois à sept ans, et l'avo-
cat a dit qu'il « tentera d'obtenir que
soit prononcée la peine la moins forte ».

Dans un commentaire sur l'affaire,

l'universitaire britannique Gérald Brooks,
livré & des « activités subversives » s'ouvre

l'agence TASS déclare que Brooks agissait
« pour le compte d'une organisation antl-
sovlétlque » et qu'il a été < pris sur le
fait » par les agents qui l'on arrêté.

Le procès de Brooks se déroulera dans
la salle des concerts de la maison des
travailleurs artistiques, choisie pour la
circonstance parce qu'elle est assez vaste
pour y installer une centaine de journa-
listes et les caméras de la télévision.

Les débats se termineront sans doute
vendredi ou samedi. L'ambassade de
Grande-Bretagne se fera représenter au
procès par Miss Agnès Wood, consul gé-
néral

Espagne i
amnistie
générale

MADRID (UPI). — A l'issue du con-
seil des ministres espagnols qui s'est
réuni hier à Madrid , M. Ibairne, minis-
tre de l'informait'ion, a annoncé que le
gouvernement avait décidé une amnis-
tie générale en faveur de tous lels
prisonniers espagnols.

TV c@wleurs :
essais en

Allemagne
BONN, (DPA). — Le cabinet de

Bonn a décidé mercredi que des essais
de télévision en couleur commenceront
prochainement en Allemagne avec le
système allemand Palvecr, pour autant
qu'un procédé commun à l'Europe
ne soit pas introduit auparavant.

Le porte-parole du gouvernement a
déclaré que cette décision avait dû
être prise en raison du fait que d'au-
tres essais vont être faits dès 1967.
Il a souligné que le gouvernement
fédéral préférait se trouver en pré-
sence d'un procédé commun.

PierreSatte
UN FAIT PAR JOUR

On dit que le président Johnson se
prépare à recevoir Maurice Chevalier
dans son ranch du Texas, et qu'à
cette occasion, une gigantesque « bar-
becue-party » sera organisée.

C'est en effet bien émouvant, et
voilà une attention qui ira droit au
cœur de « Ma pomme ».

Pour l'instant, la liste des invités
n'a pas été communiquée à la presse,
mais nous sommes prêts à parier
très cher que l'on n'y verra pas cet
aviateur Inconnu, pilotant un avion-
fantôme, qui n'avait pris aucune pho-
to de Pierrelatte et qui, si d'aventu-
re il en avait tout dc même pris, l'au-
rait fait, évidemment, par mégarde.

Car ce survol, qui n'avait pas eu
lieu, ce survol qui, réflexions faites,
n'avait pu être réalisé que par un ap-
pareil de l'OTAN, piloté tout à fait
par inadvertance par un aviateur amé-
ricain ; un aviateur qui de toute fa-
çon avait absolument pris cette pro-
menade sous son casque, enfin tout
cela qui, bien sûr, n'était qu'un nou-
veau cauchemar de ces Messieurs de
Paris, occupa tout de même, depuis
hier, les instants du président John-
son.

Car, on apprenait la nuit dernière,
qu 'à sa «demande exprfesse» les autori-
tés américaines » se livraient à une
enquêta approfondie » sur l 'incident de
Pierrelatte ».

M, Macnamara n'était pas encore
rentré dans le bureau présidentiel
pour y conter ses malheurs, que John-
son convoquait Dean Rusk et le sous-
secrétaire à la défense pour demander
<c une enquête complète ».

On apprenait aussi, que des discus-
sions avaient lieu entre l'ambassade
des Etats-Unis à Paris et le Quai
d^Orsay sur le même sujet, c'est-à-dire, si l'on en croit les assurances
américaines de lundi , sur un problème
qui n'avait pas besoin d'être débattu,puisque de problème il n'y en avaitpas eu...

Mais, comme le Pentagone a ma-nifestement ces temps-ci beaucoup detravail , comme le président Johnsona actuellement autant d'idées que desujets de préoccupation, nous nous di-
sons — notre naïveté est grande 
que l'incident introuvable a pris sansdoute des proportions suffisamment
importantes pour que tout llîtat-ma-jor politique américain , consente àabandonner pour quelques instants lacomptabilité de ses effectifs.

Nous nous disons que si lo derniercommuniqué du conseil des ministresfrançais, était si discret sur cett e af-faire, c'est que, très probablement, ail-leurs, on a donné de la voix, et ditque peut-être la prochaine fois neserait pas la bonne.
Voilà les familiers de la Maison-

Blanche bien ennuyés. A force d'êtreentourés de silhouettes, certains peut-être avaient pu penser, comme M. deMontespan parlant de son infortune
conjugale qu 'après tout « un partageavec Jupiter n'a rien qui déshonore »,même s'il devait s'agir de Pierrelatte.Il faut croire qu 'à Paris, où on litplus volontiers La Bruyère que les
oeuvres complètes du président amé-
ricain , on aura clairement exprimé
l'idée que « personne n'est plus escla-
ve qu'un courtisan »...

L. GRANGEB

La France
aura-t-elle
une autre
capitale ?

L idée a ses partisans

PARIS. (ATS-Reuter) . — Un groupe
d'intérêts s'est constitué pour tenter de
convaincre le gouvernement français de
fonder une capitale administrative et po-
litique hors de Paris.

Oe groupe est formé d'hommes po-
litiques locaux, d'hommes d'affaires
et d'anciens officiers qui estiment
que l'actuelle capitale est étouffée par
sa rapide croissance démographique. En
outre, la « ville lumière » serait trop vul-
nérable aux attaques nucléaires.

Le « comité pour la création d'une
nouvelle capitale » propose d'édifier le
nouveau centre administratif de la Fran-
ce dans le Massif central.

Paris pourrait Jouer alors son véritable
rôle de capitale mondiale de la beauté,
de la culture et des arts.
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12 à 13 heures
Pour un déjeuner léger et

rap idement servi, on appréciera, tour
à tour, quelques bons petits plats

encore meilleurs


